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REVUE DES MARCHES
. GRAINS ET FARINES .

Marchés de gros
Les marchés de l’Ouest ont été très ex­

cités cette semaine et d,nno façon aase? 
remarquable. Les estimés du gouverne­
ment fédéral de Washington pour le 

satisfaisants que 
aussi on s’en est a 

vi pour faire tomber les prix de 3c. par 
minotà Chicago avant-hier. A la re­
flexion, cependant, ou s’est aperçu que 
cette baisse était exagérée, surtout, on

J. A. VAILLANCOURT
Marchand-Commissionnaire de Provision's

331 nie des Commissaires

REURRE, FROMAGE ET ŒUFS placés aux 
v prix les plus'avantageux.

TUreTTPÇ eh belle épi nette blanche, 80, 60 
ilAul luO et70 lbs. Fournitures DOurFro-et70 lbs. Fournitures pour Fro-

_ de "
reries. Aussi—Meilleur Sel Anglais pour
magerles. Spécialité de tinettes pour beur-
____ ____si — * ~ * ‘ ' 'beurreries.

Sollicite la consignation de toutes sortes de 
Produits Agricoles.

19 mras1888. /

D. A, McPherson
MARCiB^Çje,PROVISIONS 

Coin des ruea 'Éxn^.^William, 
_________ MONTREAL. —

considération du fait que le plus :grànd 
dommage à nos récoltés n'a été causé que 
par les gelées subséquentes au b du mois 
epuraut Aussi le marché s'estril relevé 
hier de 2c. par minot : Dans la situation
actuelle nous sommes d’opinion que du 
blé sur décembre il Chicago au-üessous 
de 95 est une excellente valeur.

Les derniers télégrammes reçus hier

pection ont été déclarés trop mous pour 
être -proposé "de
les classés comme “ rejetés, ” mais 
comme cette classe désigne ordinaire­
ment les pois moisis et échauffés, cette 
proposition n’a pas été adoptée. On 
croit que les bureau va se décider à faire 
une nouvelle désignation pour le cas ac­
tuel, celle de “no grade" “ non clai 

I/ffl prix de pois socs^-de-bonne-quali 
té peuvent être côtés à 93c. par 60 lbs à 
flot, à Montréal, avec plus d’acheteurs 
que de vendeurs ù ce prix.\ Nous avons
connaissance fUnnn venta dit 1 1,000 nit

Sarrazin, par 50 lbs................ 00 " 00
Seigle, par 56 lbs...................... . 65 “ 70

FARINES
Patente d’hiver..................... $6 60 a 5 60

do du printemps;................  6 50 a Xm
do Américaine......................  0 25 a fl.50

Straight roller................................. 6 00 a 5 10
Extra...............................   4 60 a 4 90
8uperflne.,.,............................  8 86 a 4 25 ~

note à~92cren magasin. *
L’avoine nouvelle ne donne pas satis­

faction ; elle est généralement grise, 
avec un point noir à l’extrémité, il est 
difficile d’établir un prix actuellement,
quoiqu’on la détaille ici à §1.10 par 80
lbs. Il y a acheteurs sur place, pour de 
l’avoine de bonne qualité aux cours sui­
vants ..Nouvelle, 39ç. par 32 lbs en gare.

du .Dakota nous informent qu’on viept
d’y avoir une gelé de 16“ et sûrement ce 
fait deVrait sutiire pour prouver que les 
récoltes du Nord-Ouest sont très sérieu­
sement endommagées.

La récolte de grains du Manitoba a 
évidemment beaucoup souffert, quoique 
nous n’ayons pas encore d’estimes-offi- 
cielsqde Commercial de -Winnipeg en date 
du 10 courant dit : “ Les échantillons de 
blé nouveau reçus jusqu’ici sont pour la 
plupart d’excellente qualité, et se clas­
sent Extra Manitoba hard et No. 1 hard. 
Cela ne veut pas dire cependant que la 
plus grande partie du blé atteindra cette 

.’iLdoiva-y-.avoir

i-cb&r ’ 
eow

traeeet.;

énflps sur consignations de 
rcuMH^i’ft vendre sur les mar- 
‘ jLXeBdrè*} Liverpool, ,Glas-

___ Vcbnâda dû fcélêbre' Extrait 
gytri®iT piumenthal (RenUel F.r-tlaejw _ •

Jine_bonne quantité de blé sain se clas- 
qput très haut, on sait maintenant qu’il 
y aura une forte proportion de blé en­
dommagé dans certaines sections.”

Une lettre de M. Owens, M. P. P. pour

trferles. 
fis gr •. A*.etharj tés les lo(

osslers. Demandez 
an^n chargements,

HODGE & CIE
‘ % . MARCHANDS DE

£$E£TRH£r.6t FROMAGE
. ET

PROVISIONS m GENERAIr 
164 rue des Sœurs Grises

Colmde la rue William MONTREAL
Nona sollicitons la correspondance et les 

consignations. - %.
16 août 1888. ~

LIMOGES
Marchandée Provisions' • ■*“ » ' •' ■ - **

13^ fiiçCommissaires
" rlel eUSt-Jean-BaptlsEntrede*:

MONTREAL

Betiiigf ,-Sromage -et ;Œsfl* ' placés' aux 
---qmxiea plus'avàntageùx.

Sollicite la consignation de toutes sortes 
de Produits Agricoles.

------- ler-Juln-1888—la------------- -------------- -—

La vieille avoine vaut de 44 à 45c. par 
32 lbs eu magasin.

Nous n’avons encore reçu que peu 
d’échantillon d’orge nouveau, et ces 
échantillons sont de pauvre qualité- Les 
achats pour les fabricants do malt 
n’ont pas encore commencé et aucun 
prix n’a été établi quoiqu'il y ait ache­
teurs ici, d’orge de belle couleur à 65c. 
par 48 lbs.

Les frets-océaniques sont très ferme ; 
la demande dépasse l’espace que les ar­
mateurs ont à leur disposition, pour le 
moment ce qui a relevé le ton de notre 
commerce de transports maritimes si 
longtemps éprouvé. NouB catona : liver

récolte est excellente et les dommages 
peu considérables.

Sur place, les affaires ont été ralenties 
par la baisse des marchés de l’Ouest; 
mais comme il n’y a personne qui force 
à la vente les détenteurs se tiennent fer- 
-mes aux cours de §1.20 pour No. 1 du 
Nord, coure établi vendredfdernier.

Les avis d’Ontario nous disent que les 
minotiers paient couramment fi. la*,mi- 
not pour le hlé livré aux moulins ; le 
grain est petit, plissé et tout à fait au-
dessous de la qualitéHê l’année dernière, 

Des échantillons de blés dure de l’Ouest 
reçus à la üalle- au.Blé-. ont les mêmes 
défauts. Ces blés,clSss& No: 1 dur con* 
itennent d’après l’inspection 10 ojo de 
blé gelé.

En farines, tontes nos informations 
tendent à établir qu’une, forte hausse 
doit se produire avant peu ; et nous 
sommes heureux de ronatatar gno
boulangerie locale i prudemment acheté 
de bons stocks -aux prix actuels. Nous 
conseillons fortement aux marchands de; 
la. campagne d’en faire autant.

Les pqjs n’arrivent pas encore en 
quantité^' Des échantillons de la nou- 
Telle récrite soumis à notre bureau d’ins-

8. 6d ;pool 3s. 6d. Glasgow,«3s. 3 à 
toi et Londres de 3s. 9 à 4s.

Les frets dôB lacs sont plus^fèrl 
quoique sans changement dans la. cote.

Un négociant très au courant de la 
.ui- voit les-choses-peut 

être un peu trop en noir évalue aujour­
d’hui la récolte du Manitoba A 8,000,000 
de minota, seulement, soit 6,000,000 de 
minots de blé dont peutrêtre pas plus 
d’un million de minota de blé sain, et 
3,000,000 de minota d’orge et d’avoine

On nous rapporte que l’acheteur de la 
maison McBean actuellement au Mani­
toba, a télégraphié àsa maison que les 
fermiers demandSiÀnt 90c. le iriinot pour 
No. 1 dur de Manitoba reçu instruc­
tion,., d’acheter à ce prix tout ce qu’il 
pourrait trouver. Le prix de 90c. aux 
chars, dans le Manitoba équivant 
$ 1.19c. ici. '

Nous cotons en gros :
Blé roux d’hiver, Canada No. 2.0.00 à 0.00 

» blanc d’hiver, “ “ 0.00 “ 0.00
“ du printemps, “ “ 0.00 " 0.00
“ du Manitoba, No. 1 dur...... 1.22 "1.25
•r « "2 dur...-...1.20 JM
» -du- Nord, No. 1.............. .

Avoine No. 2 par 32 lbs.........
Manitoba, vieille....................
Avoine nouvelle..................... ... 39 ,f 40
Blé d’inde, par minot.......... ... 70 » 00
Pois, No. 1............................... “ 00

“ “ 2, (ordinaire)......... "00
Urge, par minot................. . 55 " 00

boulanger.......................  525 a B 40
^AfnSrlcalnè....... .............  6 85 4 560
EN SACS D’ONTARIO

Medium...........................................  2 40 ft 2 60
Superflue......................................... 1 90 ft 2 00
Forte de hnnlnnprnr ilp ln itIIIq (an---------------------r-

14(1 lhs) pur llKtlbn ............  6 26 ft- 8 jQ-
Farlne diavolno standard,en barils 6 fl0 ft 6 70 
Farlned’avolne granulée.on barils 6 75 ft 5 60

Marché xle détail
L’avoino qui arrive but le marché est 

décolorée et montre quelquefois la trace
d’un commencement de germination, 
Çlle se vend, à la poche, de 90c d $1.

La vieille avoine peut être cotée de
Si.15 d 51 '20 par 80 livres en magasin.
Le sarrazin est rare et vaut §1.80.

Les pois se vendent §0.90 pour No. 2, 
et §1.00 pour pois cuisants le minot 

Lrorge, par 48 livres, vaut de 70 à 75o, 
le seigle par 56 livres 75c. • .

Le blé-d’inde blanc se vend 70c. et le 
jaune 70c. 1

- La graino de Uji.pi*r minot de 
vaut'ftôîÔ. 'v" '**'■ ~

La farine'TÜ'svuhie fine vaut parlOQ 
livres $2.70, et la grosse §2.80. .

La farine de blé-d’inde vaut $1.40 par 
100 livres et $28 la tonne;

La farine de seigle vaut $2.50 par 100 
livres.___________________ ______ -

. BEURRE;

Marché de Liverpool.

(Ce qui suit a paru dans notre supplé» 
ment de mardi.)

La circulaire de MM. Wm Heapy 4 
Sons, 18 Matthew street, Liverpool, en 
date du 30 août, dit:

Les marchés pour les qualités de choix 
a été ferme avec une tendance â la haufl- 
se. Le beurre d’Irlande a haussé de 5s, 
au moins, par quintal et est ferme en 
clôture. Celui du continent n’a pas haus­
sé en proportion, les cours n’accusent 
qù’une hausse de 2 à 3s. par quintal, 
Voici les cotlrs jîanois extra fin, 1Û8 & 
112s; do qualité marchande 98 à ÎÔ2s, 
Irlandais, extra fin, 94 & 105s, do qualité 
marchande-ayant un peu perdu son arô­
me, de 70 à 80s. Beurreries américaines 
fancy 96 à 95s. Beurre de fabrique ; nou­
veau, 76 à 80s. .

Marché de New-Xork ■
(De notre correspondant spécial). J

La-semaine a été assez favorable pour 
beurre. Les arrivages sont encore con- 

sldérfthlËSjpour la saison, mais la qualité 
îileffre. Les beurres des beurreries 

de choix ne sont pas abondants et, sur 
JeB-gfgijelles fefïw&d® l’Ouest, les prix 
ont ig^roHmnt ^^ussé, Les qualités qui 
approchent du choix sont fermement te­
nues,' mais la quantité ën est abondante 
et la demande un peu moins-active^ 
Les qualités moyennes et bonnes, entre



LE PRIX COURANT/ '

tuelle est l’œuvre de spéculateurs qui 
veulent absolument faire baisser les prix,

les prix.de 14 et 17c. sont stationnaires 
avec une perspective peu encourageante. 
Les exportateurs ont pris un peu plug de
beurre ries cette semaine, mais au, prix 
qu’ils offrent ils voudraient une qualité 
qu'llrne peuvent guère obtenir Les 
beurres de ferme de l’Est sont très fer-

stock dans l’état de New-York et au Ca­
nada. Ce qu’il y a de certain c’est qud^
le marché est lourd et sans changement noua aie-voyonsrien qui puisse faire

croire ètme reprise prochaine. NaturelquLvaille la peine d’être signalé.' Les
exportateurs parlent toujQUrtLde__lüiU- lement, la-fabrication jte-segtembre-se---- Bdkvffll, 6 septembre.—20labHques

lues et ne traînent pas sur le marché sur-* 
tout les bonnes qualité. Les .beurres de 
ferme de l’Ouest sont lentfl.

Marché de Montréal.
Le mouvement d’exportation en beurre 

de beurreries s’est ralenti. Il y a cepen­
dant de la demande, mais les exporta­
teurs n’offrent que 19Jc pour le mois 
d’août ce que les beurriers ne sont pas 
disposés à accepter,, dlantant plus que le 
Commerce local paie aujourd'hui ces 
beurres de 20J à 21c. On nous signale 
cependant unè vente de 500 tinettes 
d’août & 20Jc à un exportateur qui les a 
mis en cave pour spécifier. En dehors de 
cela, nous ne connaissons aucune vente 
importante. ,

Les beurreB de ferme sont encore assez 
■ rares; Ott paie les townships de 18 à 19c.

et on les'vend aux épiciers 20c pour les 
1 meilleures tinettes. Les autres qualités 

Sont tranquilles et sans changement de 
—prix

différence et de la prudence de leurs 
mandants qui n’envoienlfque des ordres 
stritemont limités et/pour des qualités 
spéciales, et rien de ce qui transpire dans 
la conduite des acheteurs n’a contredit 
ces explications. Au commencement de 
la semaine) on a essayé d’établir le cours 
de 9 jc./promettant de la dépasser, mais 
le plüs haut prix que l’on ait pu obtenir 
a'été 0Jr et pour le premier choix en 
coloré, le prix extrême du fromage très 
fin étant 9c. et même au-dessous pour le 
fromage blanc lorsqu’on était pressé de 
vendre

La demande pour la consommation 
domestique a été bonrte, ex cellente même 
chez quelques négociants, mais pas assez 
encore pour contre-balancer l’inertie 
de l’exportation. Il est probable que les 
colorés très Uns ont été presque tous 
vendus, mais les autres sortes encom 
brent le marché. On ne pourrait guère 
obtenir aujourd’hui plus de 8J pour le 
plus fin coloré et 8} pour le blanc. Les
arrivages ont été d’onviron 95,000 boites

"JEUDI. 18 SEPTEMBRE.
Il ne s’est rien produit d’intéressant

dans le marché pour les beurres de beur- 
rerles depuis la date de notre supplé-

qx porta tiôn
existe, mais les prix offerts ne sont pas 
Suffisants pour que l’on fasse des affaires. 
Il y aura très nrobablemet d’ici à un 
mois, de meilleures offre» de Liverpool
et de Glasgow, mais ces offres ne seront 
pas pour des beurres de juin ni de juillet 

Le beurre de septembre et octobre 
trouvera probablement ici avant la clô­
ture de la navigation un marché entre 
21 et 22c., pourvu que les expéditions 
Soient faites"promptement 

Aujourd’hui, les commerçants de la 
Ville peuvent payer de petits lots aux 

4j»«aR«rtes-A“20c pour le mois d’noût et 
Us le détaillent ici de 21c. à 21 je.

Les beurres de ferme sont sans chan­
gement 

Nous cotons:
Beurres de beurreries...........  19 & 20je.

--------- ----------aêtaii::2r
de ferme, townships.. 18 

* . “ Morri8burg.. 17
“ Brockville.... 17
" de l’Ouest.... 10

”"21T
ù 2Q 
& 18 
à 18 
à 17

FROMAGE 
Marché de Liverpool.

«Hes exportations de 40J)00r~
Marché de London '

Samedi, 8 septembre.

de suite l’impression qu’il se ferait peu 
de choses. Le ton général du marché a 
été de 8} à 8J pour juillet et de 9 à 9i 
pour août, mais il y a eu très peif dé
ventes. - 

Les fromageries suivantes étaient re­
présentées :

. Boites,
WeBt McGillivruy,,............. 326
Blansbard et Nissouri..................  600
Leitch’s.........................................  1600
Apple Grove.................................. 240
Payne’s Mills..................   185
North street.................................. 230
West Magdala et Fingal..............  370
KerwoOd......................................  180
Geary’s....:.......   450
Gladstone..................................... 400
Birr.......................... ^.................. • 300
Delaware............. ........... -360-
tèntralia.................................. 200
MunceyJioad..... . .T.7'7.' -270

Marché de Montréal.
Le câble est aujourd’hui à 45s. tid. et la

pu acheter 10,000 boites. Les acheteurs I 
n’avaient nullement l’intention de payer | 
ce prix. et n’ont même- pasvbulu

vendra plus cher que celle de juillet et 
d’août; on croit que les cours pour le 
fromage du mois actuel s’ouvriront aux 
environs de 9c pour les fromages très 
fins; et qu’une hausse graduelle s’éta­
blira ensuite ; mais" cette hausse n6 
pourra affecter les fromages de fabrica­
tion antérieure qu’il faudra sacrifier pour 
faire place aux nouveaux.

Dans ces conditions notre avis est tou­
jours le même; il vaut mieux vendre au 
fur et à mesure, se tenir au courant des 
prix, et ne pas se laisser prendre avec du 
fromage d’un mois ou deux en arrière du 
mois courant C’est, croyons-nous, le 
seul moyen pratique de se mettre en me­
sure de profiter de la hausse dès qu’elle 
Se produira.

9c. Aucune vente n’a été faite.

JEUDI, 13 SEPTEMBRE^

ont offert 2,744 boîtes. Sept acheteurs ! 
étaient présenta, mais aucune offre n’a | 
été faite.

Aylmert,6 septembre.—2,000 boites de | 
juillet et août ont été offertes. Aucune 
vente n’a été faite ; on- a offert 8c pour 
juillet et 8J pour août, mais les vendeurs 
n’ont pas voulu vendre à ces prix.

Ogdentburg, N. Y. 8 septembre.—2000 
boites ont été offertes, les ventes ont été 
comme suit: 175 à 8$ et 525 à 8Je; 8J.a 
été offert pour la balance sans résultat, 
les vendeurs demandant 
vente de beurre n’a étèT-faîteN* 
est à la pluie-et les vendeurs 
satisfaits de la tournure des affaires.

Canton, 8 septembre.—3,200 boites ont 
été offertes. 300 ont été vendues de 8J à 
8Jc. la balance a été retirée du marché-

La situation du marché ne s'est pas 
améliorée, la môme tranquillité continue 
et les expéditions de la semaine seront 
peu considérables. En attendant les ma­
gasins et los entrepôts s’emplissent ;
vastes entrepôts d’Aver & Ciesont pleins 
de la cave au grenier; chez les autres 
commerçants et les commissionnaires 
c’est à peu près la même chose. On nous

A l’ouverture du n i-n Dmtr dit-quhjne-grande quantité de fromage
d’Ontario est ici, en entrent, attendant 
un marché plus favorable, sans compter 
les expéditions faites à Liverpool en con­
signation:

quoique 8Jc ait étéoffert-----------
Utica N. Y., 10 sept—Le marché se 

tient mal aujourd’hui. Une baisse d’J
n’aurait pris personne par surprise, et on 
s’y attendait dans l’avant-midi.
le ton du- marehé s’est amélioré et la (
currence que se Sont faite les acheteurs 
pour les lots de choix a maintenu les 
cours. Les ventes ont été comme suit: 

4 lots. 400 bo
22à 8Je ; 4 lots, 470 boîtes à 8|c;

1,883 boites à 8jc ; 13 lots, 1,450 boites à 
85c; 4 lots, 400 boîtes à 84c; 108 lots, 
1,535 boîtes à commission. Total 14,473

Nous n’avons pas eu connaissance de 
ventes par les fromageries de la province 
depuis lundi et nous laissons nos cotes 
sans changement 

Nous cotons :
Fromage coloré très fin............... 8J à 9

* “ (Québec)............  8J “ 8J
“ blanc, très fin.............  8J.“8J
“ “ (Québec)............. 8 ” 85

Les exportations de beurre et de fro­
mage pendant la semaine terminée le 1er 
septembre ont été :

„ Beurré, fromage.
Par Pour Tinettes. Boites.

Parisian........Liverpool. 100 16840

boites, prix moyen 8Je; l’an dernier à

marchés du Haut-Canada tenus versja 
fin de la semaine dernière ont été com-
plètement inactifs. Les quelques ache- 
iurs qui payaient jusqu’ici des prix éle-1

(Ce qui suit a paru dans notre supply L*. •
ment de mardi.) |teu .

vés pour soutenir les cours, ont compté- | 
tement disparu, et les fromagers finiront '

La circulaire de MM. Wm. Heapy A 
sons, en date du 30 août, contient ce qui 
suit:

.......Liverpool. ....... 9617
nipegLiverpool

-193 3978
Totaux......... 293 31283

ons directes.... ...... 13421
précédente...... 1524 76520
corresp. 18S7... 2251 37795

1886... 2786' 36888
“ 1885.... 7657 44193
“ 1884.... 5738 15905

• “ 1883.... 2437 60929

pareille date on avait vendu 13,236 boîtes 
au prix moyen de 103c.

Little Fallt,, N. Y. 10 sept—Les ventes 
ont été comme suit: *2,530 boîtes à 8c; 
720 â 8Je, 970 à 8Je, 908 à8Jc, 209 à ter­
mes privés, 1,008 en,commission, 860 boî­
tes des fermes de 8} à 83c; 30 tinettes de 
beurre des fermes de 20 à 20Jc.

Buffalo, N. Y. 10 sept—L’offre a été de 
5,200 boîtes aujourd’hui. Le marché est 
lourd avec prix faibles et en baisse. Le 
temps a été favorable à la fabrication et 
la production est considérable. Les prix 
ont varié de 8J à 8*. Il a été vendu 3,700 

^ boîtes en tout
Ingereoll, Onh, 11 septembre—Sur notre 

marché aujourd’hui on a mis en vente 
8100 boîtes juillet et août 550 boîtes ont 
été vendues à 8c. Sept acheteurs étaient 
présents. Marché lourd.

ŒUFS
Les œufs sont tranquilles et les prix

| sans changement ; on les vend de 15c à 
! 16c suivant la qualité.

j bien par accepter des prix qui nisseut:
v ni 1 , permettre d écouler leurs produitsNous avo: s eu une meilleure demande 1 t , , , „ ,1 18, , .... , . ’ Les marchés de 1 état de New-York ontPour les marques de choix, et on a cta-1 , . , . urKum

* ' vendu aux prix de S à 84e. mais le prixbli une hausse do 1 s. iTl s. 6d. par (juin-1, , r, , , , ,
. r * ■ \ 1 • , t-H® l'his fréquent a été SI. jtal, avec tendance a des prix plus élevé. 1 ;r , , , .... , ! D apres une lettre particulière de Li-Le marché clôture ferme, \01e1 les*,.„ , . , , ' ’ 1v. , „ ,, , \erpool en date du 30 août et oui nVst tcours:—Nouveau extra fin, blanc, 4o tl, ,,,„ , , . v’. 1 Ilesl.... o . ....... - circulaire que nous

plus haut, ee marché serait
... , , , j pas d’accord avec la4iS do coloré, 41 à 49 s. Quelques lots j
légèrement hors de condition sont offerts j1 % 10 -i- ■ tranquille, la demunde lente et les prix- 188.1.aux prix de 40 â 43 s. Fromage maigres, , -, , ............ „ 1118 l’nx
<1 j . on 1 i ' faible, on oflnrait du fromage de juillet Ish-égliauffés, de 10 à 20 s. do basses qualités .... *, juinei

,u 'a -v 1. f. et du septembre à 5*’s I LsM................................ 58923

Le total des expéditions à ce jour.a été :
Beurre. F'rom age.

1.888.........................  0540 (178131
Expéditions directes'.... 2318
1887................ . °............ 304I9
Expéditions directes.... 9245
1SS6............. .-77..............  20424
1885.............    35254
1884...........«?................. 26852

......... *............... 21253

.........................   17644

do 6 à 10 s. Quelques lots fromages mai-. 
gros frais ont été vendus cette semaine' 
do 15 s. â 20 s. Cote de Nex-York 45 s.
0 d. c. i. f.

- Marché d( Xeii'-York
FïïT

4880...............
’ 1879...............

1878..............

... 96954 

... 45316

246722
743999
267754
586649
699136
699650
561920
430469
3775S2
335515
3074.37

' MI El. ET CIRE
Le miel arrive un peu plus abondam­

ment, quoique la quantité soit encore 
restreinte. Les prix n’ont pas changé: 
10c. la livre en gros, 12c au détail. La 
cire n'est pas encore sur le marché.

3196s - 263886

â 43s. tid.
Sur les quais, lundi, il c'avait environ 

)2oO h< êtes apportées parte Trois-Riviè­
res, le (.'handily n’en ayant pas une seule

. i boîte dans son chargement. Les ventes' Voici les rapports télémpliiquea loPltemo^
--------Ilût ’ marchés tenus depuis notre dernier ' ................................................................................

Prix cov- et août, lo meilleur juillet ne s’est pas : numéro': '
vendu, noqs assure-t-on, au-dessus de 8Jc. Broctrill,, 6

POMMES DE TERRE 
Dans quehiues localités on se plaint 

que les dernières pluies ont fait pourrir 
, les*;>ommes de terre ; mais dans les ter­
rains élevés on ne s'aperçoit encore 
d’aucun dommage. -La gelée a pu arrêter 
la croissance dans les champs plantés 

|tard, mais, pour la plus grande partie 
des champs, elle n'a en..aucun effet, les 
tubercules ayant atteint tout leur déve-

—(COWtpondance f)tècudë

. . . , ....... —i-ac.-miv-i-ou.au-uessusilesjc. BrocLrill, 6 septembre.-Les fabri-
On fait courir encore le mut dune II se fait très peu de ventes pour lex- cants n'ont montré aucun désir d’offrir 

Conspiration pour, maintenir les bas prix ponation, et quoique Pun nous dise en leiirs fromages, mais il n’y a aucun 
et pour maintenir le plus possible de plusieurs quartiers que la dépression ac- doutei que si 011 avait offert 9Jc, on aurait

Le mouvement en gros n’est pas en­
core commencé; voici les prix qui.se 
pratiquent sur notre marché:
Au quart........................ Ç1 Ou à $1 2b
Au sac............................. 0 60 à 0 65
Au panier....................... 0 30 à 0 35

7

►
J 

00 
O
D 
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LE PRIX COURANT 3

PORC, SAINDOUX, ETC.

La demande pour salaisons, est assez

sympathie avec le marché de Chicago. 
Le saindoux est ferme et sans change­
ment Le suif 6ct en demande active; 
des ventes ont été faites aux fabriques 
cette semaine à 6c.
■Lardcanadien,shortcut, p.barllOO 00 ft 20 00 
Morgan’s clear pork, p. baril... 18 SO ft 00 00 
Lard' mèss de l’ouest nouveau

le baril................. '...................  17 50 ft 18 00
Lard mess vieux, le baril.........  OOOOftOOOO
Jambon, la lb.. ........................  0 18} ft 0 U
Jambon sousJolle, la lb...................... a 0 00
Saindoux de l’ouest, en seaux, 2 27 J ft 2 80 
Saindoux canadien, en seaux.. 0 11 ft o llj
Lard fumé, en lb......................... 0 12 ft 0 13

iP&DteL8 —  ................0 10 ft 0 11
0 06

LEGUMES :

La gelée a fait tort aux concombres et 
aux tomates mais le dommage .est peu 

-considérable.— — — . -

Concom bres............... panier..
Cornichons.................. “ ...

“ .............i “ •
- Choufleurs................... la doz—

0.26 0.00< 
0.75 0.00 

. 0.40 0.00
0.50—LOO-

Choux.
Choux rouges.............. “
Oignons rouges en bottes.

“ • au panier............. .
" blancs-------“------- ;

.0.15 0.20
0.50 0.75 
0.08 0.15 
0.40 0.60

-0:40 0.60
Navets nouveaux, la botte.... 

“ de Québec, au panier..
“ “ au sac........

Carottes, la botte..................... .

0.10 0.15 
0.35 0.00 
0.50 0.60 
0.10 0.12

■■ au panier..................
Haricots à beurre, le panier.

" verts, le sac.............
Tomates, le panier.................
Tomates vertes, le panier....
Blé-d’inde, douz......................
Céléri, la douz..........................
Betterave, panier.......... «.......
Squash, la douz..... .
Citronelle, la douz.....
Piment rouge....................

“ vert.............
Aubergines, la douz..........
Ail, la tresse......................
Radis noir, la douz..........
Panais;---------“------ t:

. 0.30 
0.40 
0.30 
0.20 
0.20 
0.07

0.40
0.60
0.50
0.3l)
0.30
0.10

0.20*1 0.30
0.35 à 0.45

0.60 
0.05 " 0.15 
0.15 " 0.20 
1.00 “1.10 
0.15 “ 0.25 
0.15 0.20 

-Or» -tm

Oranges Jamaïque, le quart...
Citrons, la boite....................
Melons cordés, la douz............
Melons muscats, •* ............
Melons d’eau, la pièce,...........
Bananes rouges, le régime.....

do jaunes, do .... 
Raisin bleu.......... ...... la livre.

8.50 “ 0.00 I
2.50 “ 3.00 
0.20 à 0.50 1 Chas. Boden &r, fin
0.75 “ 2.25 
0.25 “ 0.30
1.00 " 1.25 
1.25 " 1.50
0.05J” 0.07

do Delaware.... 0.10
do vert............ 0.10.
do Rogers........ ... do 0.11
do vert Malaga, au quart 6.00

FOIN ET PAILLE

No. Ill RUE KING, MONTREAL. 
Acheteurs de Beurre et Fromage

Le plus haut prix payé pour PRODUITS DE LA FERME. "* .
Avances libérales faites sur consignations.,,
Fourniture de toute sorte pour FROMAGERIE ET BEURRERIE au plus bai 

prix du marché.
3 juillet 1888.

Le foin en bottes maintient son prix 
entre $10 et $12.00 les 100 bottes, suivant La
qualité. La paille vaut de $3.50 à $5.00 
les 100 bottes. _

Le foin pressé est ferme, la moulée est 
plus faible ; une forte quantité des grains 
endommagés récoltés cette année sera 
employée en moulée, ce qui réduira le 
coût de cet article, Le son est aussi un 
peu plus faible.

Nous cotons :
Foin pressé nouv. No 1, la tonne $13 00

No 2, 
No 3,

12 00 
00 00

BftiHe- $ 7 00 à 8 00
Moulée No 1, la tonne

“ No 2, “
“ No 3, “

Nn 4, »

00 00 à 28 00 
00 00“ 26 00 
00 00 “ 24 00

-00 00." 22 00
G ru 
Son

22 00 “ 28 00 
17 00 " 18 00

Aux Fromagers et Beurriers.

Corset Cô.

N. F. BEDARD
MARCHAND A COMMISSION

PRODUITS DE FERME ET PROVISIONS

Fournitures de Fromagerie

7 RUE WILLIAM
MONTREAL.

■ FRUIT8

*11 y a sur le marché une grande vari? 
té de pommes d’été que, pour éviter une 
trop longue énumération nous classerons 
en pommes rouges, pommes vertes et 
pommes de choix. Le marché est assez 
tranquille et les prix tendent à baisser. 

Nous cotons :
Pommes rouges................ *.$2 25 à $3 00
Pommes ventes..................... 1 8,0 à 2 10
Pommes de choix...............  2 50 à 3 00

Les pommes à confitures se vendent, 
au quart, de $1,75 à $2,26, et au détail, de 
10 à 20c. le gallon. ,

Les bluets se cotent : — - -
Boites de 13 à 15 pintes........ 0.50 à 0.75
Grandes boites.......... ............... 0.90 à 1.10

Quant aux autres fruits, ils sont cotés 
en hausse comme suit : •
Pêches, le panier....................... 1.40 à 1.60

do le petit panier........... „'_1.20 à 1.40
do le carrier...................... 3.00 à 3.50
do le panier carré............ 1.10 à 1.30

Prunes rouges, le gallon......... 0.10 “0.30
do ‘ bleues, do ...... 0l35 “ 0.50

sofles.pour Fromage­
ries, telles que :
-AJsvon Annato, Extrait de Présure, etc.

Moules et Presses au complet, Machine ft 
faire les bottes et tous autres matériaux ft 
l’usage dès Fromageries.

Sollicite la consignation de toutes sortes de 
Produits Agricoles.

Erojnagè, Beurre et Œufs, unejspéclalltô, 
pla^Sïfalx-pvlx les plus avantageux.

12 juin 1888.

I

CORSETS

Coraline
Les Corsets en Coraline sont aujourd'hui les plus populaires dans tout le Canada depuis 

Sydney, O. R, dans chaque province jusqu’A l'extrômitê-de la Colombie Britannique. Col 
Corsets out la réputnttou d’èlre beaucoup supérieurs ft tous les autres. ,

Nous croyons devoir attirer tout spécialement l'attention but le Corset nommé Y*?1?*
ni est i -est-lnséréS il est suit, mi CTTTmrmrtrtu ptnn
nique côté du Corset, ce qui le 1___ __ , _______

Cheque Corset est garanti et peut être rapporté au marchand.
Le Corset en C<rrallne le Ln.Y est un splendide Corset, Il est modelé par la vapeur et trè( 

confortable. En passant, nqns pouvons ralro remarquer que le mécan'sme pour faire la 
Corsut Lily a cottié des milliers de piastres. Los dames sont particuliérement priées d| 
voir que le nom de la Compagnie se trouve sur ohaque Corset en Coraline, vu que nom 
sommes les seuls manufacturiers de ces Corseta Coraline est non pas un nom de fantaisie, 
c'est le nom technique du matériel employé pour raidir les Corsets.

Au-dolft de cent marchands de Montréal vendent nos Corsets en Coraline, oeol seul dé* 
montre leur popularité. •__ .......... " '

LA COMPAGNIE DE CORSTES CROMPTON
TORONTO, ONTARIO.

LE DEPOT PRINCIPAL
X. JAMES CLAXTON & CIE», Agont^en Gro»,

20 RUE 8TE-HELENE, MONTREAL,

Pour la vente en gros des spécialités 
------ — suivantes :

Remède du Père Mathieu 
Remède du Dr Sey 

Amers Indigènes
Lotion Persienne, etc.,

La Cie. Canadienne ta Caoutchouc
SE TROUVE CHEZ

blanches, do
Lombardes,do 
de Québec, au quart., 
bleues, le gallon, 
blanches “ ’ . 

Poires à confitures, le quart., 
do Bartlett “ 
do Flamandes, '■

do
do
do
do
do

0.50 " 0.60 
0.40 “ 0.50 

: 11.00“13.00 
0.60 “ 0.65 

_ 0.60 “ 0.75
3.00 à 4.00
5.00 “ 7.50
4.00 •’ 6.00

S. LACHANC
'Pharmacien et Chimiste

1538 & 1540 rue Ste-Catherine
SUCCURSALE :

DE MONTREAL
' MANUFACTURE DE

Claques et Bottes en

Caoutchouc, Bottines eu

3? Feutre et Drap, Courroies,'

j Boyaux et Paquetages,
) 9
[ Boyaux pour pompe & in-

cendie, Drap • en Caout­

chouc pour voitures, eto,

263 rue N.-Dame, Hochlaga
0 Juillet 1888—la

Bureaux et Entrepôts : 323 et 325 RUE ST. PAUL, ) MONTREAL 
Ateliers : 974 à 1000 RUE NOTRE-DAME, Carré Papineau j

Saccnrsale-r-45-RUE YONGEpEORONTO—------v-------—
3 août 1888—6ra
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NOS PRIX COURANTS
' EPICERIES.

Thlt!

Bourbon vieux....................... 100
Rÿe whiskey........................... l 00
Toddy " ............................. 1 00

Japon commun Abon.......... 0 14 0 22
bon à choix............... 0 18

; Nagasaki commun à bon;.....  0 16
Congoù....i........................ ;.......  0 16
Oolong, bon à fln.............. .......  0 46

" "Formosa.................................
Y Hyson, commun à bon....... 0 14

“ moyen à choix........ 0 26
“ choix extra-............ 0 60

Poudre à canon, corn. & bon. 0 16 
“ - moyen à fin. 0 24
" fin à extra... 0 67

Impérial, moyen & bon...........0 26
" fin à extra................ 0 87

Souchong.......................... ......... 0 26

0 40 
0 18 
0 60 
0 06

-VieuxRye, 4 ans................ "2 o<j
“ 6 ans,.,..-......-.—2-10-
“ 6 ans................... 2 20
" 7 ans................... 2 40

Vint :

0 22 
0 40 
0 06 
0 34 
0 40 
0 66 
0 38 
0 68 
0 60

Cafés verts:
Mocha........................... -...........  0 22
Java Old Gor....................   0 21
Geylan Plant........ .............  0 21
Rio........ .............-......................... 0 18
Maracaibo..................................... 0 10
Jamaïque....................   0 18
Chicorée..........................................0 08

Cafés rôtis:
Prix de Chase & Sanborn. 

Standard-Java;.................. 32c.
Old Gov:—.................. . 30ct-
Impérial " ......................... 27c.
Arabian Mocha.......................  33c.
Pure “   80o.
Standard Java et Mocha—. 33c-
Old GOV. Java eteMocKa-.— 31c.
Java siftings................... . 27e.
Jamaïque................................  24c.
Maracaibo..............................  27c.
Rio................................. . 21 à 24c.

Epices:
0 33 
0 20 
0 12 
0 30 

-0-20
0 18 
0 86

Poivre blanc..............................  0 30
__ " noir........................ ...........0 18
Cannelle...................................... „0 OO
Clous de girofle............v..........  0 28
Gingembre moulu........ .... , 0 15-

racines................  0 16
Murcade......................... .7....... 0 60
Macis...........................................  0 62J 0 70
Piment.........'•............................... 0 10 0 00
Allspices.......... ........    0 11
Anis.............................................. 0 10
Moutarde en boite la lb....... 0 26-

“ - en jarre de 4 lbs.. 0 70
Fruits secs :

0 12 
0 12 
0 30 
0 00

Malt-

0 00 
0 00 
0 00160-ÛÆ "Sardine*—
0 00
-000
0 00 
0 00

7 00 
2 60

Bordeaux ordinaire......... 3 60
“ par gai........ ........... ; 1 15 _ „„

Sicile, par gallon..................... 1 40 00 00
Sherry en caisse........ :........... 4 60 7 00

“ ' par gallon.................. 1 60 4 00
Porto en caisse....................... 4 60 7 00

" par gaUon.-.................... 1 20 0 00
Madère " caisses........... 7 60 10 00
Champagne Mumm sec........  20 00 31 00

“ Louis Rœderer... 29 00 31 00
" Cliquot................  28 00 30 00
“ Pommery........... 29 00 31 00

Vinaigre
Vinaigre Bordeaux................  0 62}* 0 66

“ M. Lefebvre &Cie.T
en cruche...,...... 1 70

Malt, gallon.......(T 0 66
Sel:

CONSERVES.
Homards...............la caisse. $6 80 à 0 00

Maquereau........... la douz.
Saumon.. iiiiiiiuiim----
Huîtres........
Tomates.......
Pois (2 lbs.)..
Haricot de Boston.

8 60 àl3 00 Toisson blanc lac Supér....... _J brl 0 00
0 00 à 1 30
0 00 A 1 70’ Truite" de mer
1 40 à 0 00
0 70 A 1 10

1 76 
0 00

Blé-d’inde, Erié.....
“ Yarmouth

(2 lbs.)...................
, •* (3 lbs.)....
Pieds de cochon.... 
Poulet rèti (1 lb.)... 
Dinde rètie (1 lb.)..
Langue (1 lb.)........
Langue (2 lbs.).......
Soupe assortie (1 lb) 
Poires Bàrtlett(2 lb)
Fraises (2 lbs.).......
Ananas (2 lbs. )....- 
Prunes (2 lbs.).....T
Marmelade.............
Gelées en gobelets. - 

“ tumblers 
" } tumblers

Confitures de Gray

60 à 0 00 
20 à 2 26 
25 à 0 00

Sel dè table, sacs..................... l 20
Bel «rotf ll-à48niîiri-.-..T.-.....: 0 50 

Divers :

0 00 
0 00

Allumettes Eddy.................. '.. 2 80
Allumettes autres................... 2 26

.............................. . J_40 .335
Briques à couteaux..0 37} 0 00 
Bouchons, grosse..................... 0 20 0 00
Brosses....................................... 0 60 2 00
Chandelles la lb....... 0 16 0 16}

— AJartes-Ajouer par dôuz...... " (T55
Empois Canada...................... 0 04

“ Berger........ ............... 0 10}
Epingles A linge la boîte....... 0 60
Huile d’olive R

1 00
0 07 

0 11} 
0 00

76 à 0 00 
30 à 2 40 
76 à 0 00 
60 à 0 00 
76 à 0 00 
75 à 0 80 
00 à 0 00 
70. à 0 00 
40 à 0 00 
25 à 2 40

Large Draft........................._ 0 00
“1........................-^.«Jb_J)__QiL-

Truite saum

Saumon C. B............... -............}brl

rl—0- 
.brl 0 00

00
LAINES

Toison du Canada....... _p. lb 0 23 à 0 24
Arrachée
A extra supérieure....... •'
B supérieure.................. *'
Noire ...........-.......... .
Cap de B. E................   “
Cap arrachée............ L. “
Australie...........’............. “

0 22 à 0 24 
0 OOà 0 00 
0 OOà 0 00 
0 0 à 0 21 
0 14 àO 15} 
0 22 à 0 23 
0 15 à 0 19

ï'bîLA 0-00 Castor d’hiver. 
T 50 à 2 00 1
2 15 à 0 00 
2 00 à 0 00
1 25 à 0 00
2 15 à 0 00 
2 16 à 0 00

Produits chimiques^ _____ :____ -

Alun............................. la lb. 0 02
Borax................................... .

0 00
. 0 00

Bleu (carré)................................. 0 14
Pearline, boite........................... 6 00

. 0 WCamphre anglais..........7

0T2 
0 17 
000

T)
amér....................—s 0 40

Couperose, 100 lbs..................... 0 90
Gomme arabique 

" épinette
lb., 0 65 

0 25

45
0 00 
1 00 
1 26 
0 00

-&-Gn - 7 60~ 
Possell qts...... 2 75.

“ pts..... 3 75
Loubon. caisse 1 60-

ï¥
3 60 
0 00 
2 00

Raisins Valence..................... 0 00
“ Eleme..........................  0 00
" Loose Muscatels bte 0 00
“ London Layers;....... 0 00
11 Black Baskets........... 0 00
11 Black Crown.............. 0 00
" Fine Dehesa..............  0 00

Sultana lb.................. 0 10
Corinthe........ •............ 0 07h

-Pmnesr

0 06 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0 00

ir;} o'Sf
0 11.} D 00

Lésais concentré corn...........;. 0 37}, 0 40
“ pur. 0 70 0 00

Mine Royal Dome g....... “
“ James ' g.......
“ Rising Sun large douz..
‘ “ small douz..
“ Sumbeam, large douz..
" “ small...... .

Mèches à lampe No. }...........
“ No. 2......
“ No. 3...........

1 70 1 75 
2n40 0 00 
0 70~O 00 
0 40 0 00
0 70 
0 00 
0 20 
0 12 
0 11

Savons, boîte.......... .............. j 4g

_Amandes-} molles lb.
“ molles, lb...............  0 15 0 00

Noisettes.................................... 0 10 0 00
Noix...........................................  0 00 0 00

Grenoble......................... 0 15' 0 00
H‘ Brésil....;............ 0.12 0 00

Peanuts.......................... :.......... 0 10 0 00
Pecan.......................................... 10 0 00
Pommes évap...................... r. 0 10 0 00

Spiritueux: • — .
Brandy Hennessey, caièse... 11 88 0 00 
■ " “ galîbo^.6 60 0 00

“ Martel, caisse...........  11 63 0 00
“ Jules Duret, caisse.. 10 00 1# 00 
“ “ gallon. 4 00 5 26
“ Pinet, Castillon &

Cie............... caisse 9 25 16 00
" do gallon. 4 00

Otard, Dupuy & Cie
. caisse....................  11 60

" Jules Robiu & Cie
“ caisse............... .'..... 8 60
11 A. Matignon & Cie

caisse..................... 7 00
—— “ Autres marques cais 'T 00 

. “ “ gallon 3 00
. Whisky Irlandais, Rose,

caisse..................... 8 50
" Irlandais, Dunville. 7 00

“ Ecossais, Stewart..... 6 75
“ “ Hay F. & Co. 6 75

. “ Loch Katrine........ £ 00
" “ . Glenbrae.......• 5" 25

Rum de la Jamaïque, gai..... 3 76
Gin, de Kuyper, c. vertes.... 4 50 

c. rouges., 
gallon

Fioolles 3 nia.............. . 30 pieds.
" 40 '

0 00 
0 35 
0 22 
0 15 
0 13 
-X45.

" Bengal . 
Soda à laver 

“ à pète 
Soufre pondre

" ........  1 50
100 lbs..... 0 70

baril..... 2 00
_2------- -—-3-25

0 80 
1 75 
0 00­
0 00 

-3-50
bàtdfis 2 50

6 fils.

48
60
72

100
30
40
48
60
•7r>

100

0 45 
0 60 
0 70
0 90
1 08 
1 50
0 75
1 00 
1 20 
1 60

Acide carbolique..................  0 50
Soda caustic.............................. 2 00
Sels (PEpsom............................  2 00
Extrait de Campêche p. lb. 0 10

" ■“ Paqueté
Sulph, de morphine 
Opium
Acide oxalique 
Iodure de potasse 
Quinine 
Salpêtre 
Crème de tartre 
Acide tartrique 
Vitriol

0 13
2 50
3 50

3 00
0 55 
0 00
1 50 
0 11 
0 15
2 75 
6 00

FOURRURES 
Les prix ci-dessous sont pour peaux lire 

qualité •
Castor d’automne......... p. lb 3 00 3 60

...... “ 3 50 4 00
Parchemin..'............ . " 0 00 3 60
Ours noir grandes^, .p. pièce 12 00 15 00

petites.
Pécan......................
Renard argenté...

“ croisé 
“ rouge...,.

Loup cervier........
Martre foncée......

~roô~ 7 50 
4 00 5 00 

20 00 35 00

Martre claire.,

2 00 
0 00 
1 50 
0 00

TTW
Vison foncé-, 
Vison clair... 
Loutre.,

0 75 
0 50

Rat musqué d’hiver..
ilu print’psT

8 00 1 0 00-
-0 08 0-16-

Chat sauvage.. 
Bête puante..

000 
0 40 
0 40

0 10 
0 60 
0 60

PEAUX
Prix payés aux bouchers^

Peaux vertes No 1.........p. 100 lbs 6 50
“ “ No 2......... “ 5 50

' “ “ No 3......... “ 4 50
moutons............. ...p. pièce 1 00de

de moût tond..
d’agneaq.x No 2......... “
de veaux, No 1.............p. lb

0 20 
0 65 
0 05

Essences et extraits.

CUIRS
■ A 6 mois.

Cuir à sem. No 1 B. A............ p. lb
Cuir à sem. No 2 B. A.............  “
Cuir Buffalo No l...„...............
Cuir Buffalo No 2...................... “

Harnais........... ;...............“ -
Vache cirée mince................ “
Vache cirée forte...................... “
Vache sur le grain.................... “
Vache grain écossais................  “
Taure française.............. ............  "
Taure anglaise........................... “

t Taure cadadienne en peau------ •-*—
—AZëma-cftnadien--------- -

4 15 
0 80 
0 09 
0 35 
0 57 
0 06

4 '25 
1 00 
0 10 
0 40 
0 65 
0_QZ

Eau dé Cologne..........................  1 50
“ Hoytt’s, doz. 1 75

Eau de Floride Murray &
Lemman...................................  4 10

Eau de Floride Jonas...............  1 50
Triples extraits de Jonas.

boite carrée, gros................... 21 00
do do boite plate, gros.........18 00
do 'do Anchor brand............ 12 00

0 00 
0 00

0 00 
0 00

0 24 
0 21 
0 19 
0 17 
0 27 
0 30 
0 35 
0 30 
0 35 
0 35 
0 95 
0 70 
(P-55—
0 jBO -
1 40 
0 24 
0 20 
0 18 
0 12

0 00 
0 00 
0 00

Produits pharmaceutiques.

"Vëaü français __
Vache fendue moyenne.......... “

i Vache fendue forte..................... “
| Vache fendue petite............... “
Carton cuir canadien.................. “
Cuir verni grainé...................p. pied 0 15
Cuir verni uni..............................p. lb 0 14
Cuirgrain^............................... . “ 0 14
Mouton mince...f................ 0 40
Mouton épais...r........... .......... .'. “ 0 35
Buff......................../................... “ 0 12

2 50

4 25 

0 Off 

0 00

9 60 
0 00 
6 60 
0 00 
0 00 
0~ÛQ 
4-00-

0 00 
0 00 
0 Ôfi

^ ern's à chaussures Brown..............  0 90
Pâtes et denrées, alimentaires. ’

Macaroni importé p. lb....... 0 11
Vermicelle •* » ....... 0 n
Macaroni Catelli •: ....... - 0 05}
Vermicelle “ »,
Gruau Tindale p. doz............  ] 40
Sagou P- lb....... 0 04}
Mamoca p. p-,....... 0 M
TaPioca " ...... 0 07
Barley pot......;.........................  5 25

0 05} 0 06^

Huile de ricin (castor), la lb........... 0 10
do do 1 oz. p. doz....... 0 35

CHARBON DANS LES CLOS

fl
U 8 55 

0 50
Esprit de vin 65 Ô. P............. 3 40

pur.,
50

0 00 
2.95

0 00 
0 00 
2 60 
0 00 
0 00 
0 00

pearl
Lait concentré 
Nestle's food 
Rolled oats 11
Dessicated wheat' " 
"Chocolat Ménier [fin

p. doz.,
7 00
1 75. 
4 65
2 80 

_2_75-

0 00 
0 05 
0 05 
0 00 
0 00 
0 00 

. O^OO 
5 00

do do
do do 3 oz. “ .......
do • do 4 oz. “ .......
do do .6 oz. “ .......
Huile de foie de morue, demiards

p. doz........ .. ................... ...........
Huile de foie de morue Wyeth's

demiards p. doz.j......................... 6
do do p. gai....“.T.v...................  1
Trésor de nourrice 
Sirop Dr Coderre 
Hop Bitters 
Radway Ready Relief 
Pain Killer 
Remède du Dr Sev 
Remède du Père Mathieu 
Lotion Persienne 
Amers Indigènes

POISSONS

0 50 
0 75
0 90
1 00

1 60 !

50
00

Steve................. .. ................ p. 2000 lb 6 50
Nut...................................... “ 6 50
Egg......................   “ 6 00
Furnace............................... • “ 6 00
Scotch Grate....................... " 6 00
Sotch Steam.......... p. 2240 lb à 5 00
Lower Pets Steam. — — 4 00 à 4 50 -

; Blacksmiths.......... p. 2000 lbô.OO à 6 25
| Amer. Cumberland L “ 6 25 . à 6 50 
Lehigh...................... “ 6 50 à 7'00

P,
" surfin 

“ ' “ Epps
“ " Frv

Farine préparé 6 lbs-.......
d° do 3 lbs........

lb. 0 40 0 Oft» I No. .brl
00 | Hareng Labrador, No 1..3 lirl—0 00

’ ' 0 00
0 00 
0 00 
0 00 
0 00 
0.00

No. 1 Large.......................... 0 00
—2........ .................................lb—03}"

doz.
Il

1 40
1 50 HUILES

U 7 0O Huile ds morue T. N.............. • p. gl 0 57
(( 1 75 II tanneurs........................ . “ 0 48
II 1 80 . (( de loup-marin blanche . “ 0 44
U 7 50, II raffinée,........................ ü 0 45
II 8 00 II paille............................ . “ 0 40
II 3 50 II de lard, extra................ . “ 0 85
II 1 75 “ “ No 1................ . 0 75

II d’olive pour machine... _ “ 0 85
" “ il bouche.......... . 0 00_

*• 0 75 0 (f i Mome
i ap breton.........

sèche.......................
“ 0 36 0 00 1 “ Verte, No 1..........
” 0 24 0 00 U U . ............ lb

2.60 ! “ “ No 2.........

1.35

1 00
2 20 
0 00

à lampion
de palme......;.................... “
de baleine.‘....................... “
pétrole.......................... p. char 0 14

" ...............................p. lot 0 15
amène.......................... p. char 0 21

“ ........................p. lOqrtO'22
“ ...............■....•P. 5 ort. 0 23

.p. qrt 0 23}
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LE PRIX COURANT

- LETTRE-DE-QUEBEC-.
( De notre correspoi

Québec, 11 septembre 1888. 
Le beau temps a rendu le courage aux

-4-da-oa àJersey-seront—vendus-par-encan 
i public le 18 octobre prochain.

épiciers rue 
Arago, ontfait cession. Passif $450; ac­
tif S300.

MM.Urissett frères, fondeurs ont fait

"La New York Life Insurance Co
cultivateurs.defr environs, la température . , , u. , . ., cession de leurs biens la semaine der-,humide ayant cessé juste a temps pour .. . ,fAr T x ht t> • j .fô1AnAftl. , j . .. . . • , mère à MM. J. & \V. Reid. Passif$10,000sauver de la destruction tous les grains 1 ^ ^ ^
encore debout Les pommes de terre i 1T ’ • : j- >• i u • eu iA , « . . i Un incendie à la baie St Paul a détruitsont perdues en partie, dans les terrains r . . , , ., , a r / i : une manufacture de rouleaux et d’allu-bas seulement La récolte sera excel- ,. T, . .. ,,. , , , . » , . mettes. Il n’Y avait pas d’assurance sur
lente en générale surtout sur lea terrains . ,ft bâtifJ8e et ,eg 8.élèvent à 4i000.
sablonneux. Les dommages causés sont ^ . , , , ,A , r , ... ,, . MM. Ganepv marchand, perd aussi pour :toutefois assez considérable pour empê- Æ., , f . , . . i. » • » i . ^ ► $1,000 de bois qu’on était à scier auaKa* .... a r-tfiioar» H h i.n Ina nvi v ’ *

AU 1er JANVIER 1887
Ach'f comptant.....................    •$"5,421,452.00
Surjilus........ ...................................................... 15,549,419-00
Rrrrnü annuel.................................................... 19,330,408.00
Xoutran* risques prit....................................... 85,178,294.00
Total des risques courants.^.............................  304,373,640,00

DAVID BURKE, Agent général pour le Canada, Montrèa

i moulin.
I Industrie.—Les quatre fromager?

cher une baisse dans les prix.
On récolté-actuellement l’avoine.'nq .is

la dernière, gelée a causé quelques dom- , T, . ™>eg la Baie St-Paul ont fabriqué 32:400 livres (
ma^e9'. . „--------------------------------—Lde-fromage-durant-le-mois-de-jurlletr^rur;

—Jftrrrfitne:—On compte 12 vapeurs océa- ' ... . , , , J H I. ■ ■ . OA j . „ ont été vendues à 84c par livre. -niques et 20 voiliers de moins que l’an- • ■ D „ , , , . , „ , .. , .. , , . , , , M. Bell, de Londres, Angleterre, prési-nce dernière sur le nombre total de cette , . , , . „, . ,, . - dent de la Lie Bell Asbestos Mining ”année, jusqu a ce jour. — — —  ----- . —" . 6
On a payé cette semaine 75s. de Que­

bec A Cork. Les matelots sont, rares ici 
et on offre £8 par mois.

Fret.—De Québec à Montréal les frets 
sont: Sel 8c. par sac : charbon 90r. par

Les personnes ayant du tact et de l’expérience peuvent se faire une excellente ’ 
i h .si lion, sans capital, en devenant agents de la “NEW-YORK LIEE INSURANCE 
1 * DI PA NY.” Lesrpqjggnaeqjiistruifq&^jgEs^He-eftns expérience, peuvent facile* 

j i«xnit^'qRé%M«9 vérnriaissances nécessaires au sucçés.
^ÿf^sssÿt:..pour le département français à——

T. S. MICHAUD, Agent général.

! est passé ici en route'pour Mégantic pour 
visiter les mines et les travaux de la 
Compagnie. : ' . .
• On s’attend que les travaux dans les 

1 mines d’amiante et l’exportation de cet

Tiiibaudeau, Beliveaü & Archambault

Importateurs de

Françaises, Anglaises et Américaines.

90e. par 1000 pieds.
De Québec û Trois-Rivières : Sel 

sac ; charbon 75c. par tonne. 
Québec à Sorel: Sel 7jc. par sac

bon suc. par tonne.
De Québec à New-York et Troy

te. par

char-

article seront poussés avec-
vité que-jamais- -

A'oureautés.—Lea marchands de grosse 
plaignent de la conCurrence'inexplicable 
que leur fait des agents et des manufac-

rcounuis~-

1KKII]ITIMENT VARIÉ- PRIX REDUITS

bois
sdés, $2.75 le 1000 pieds mesure de plan- j marchands anglai8 doiveut

voyageurs dans cc pays pour prendre des 
ordres des marctlauds de détail. Les

savoir pour

No. 241 RUE SAINT-PAUL
i Et 1 RUITST-'VINCENT, MONTREAL.
! 9 mars 18881—la - ' ' ’ ” " "

,, ~ _______ ____ tant au’en prenant doB ordres aux détail- ■, «Québec à Burlington, Wh.tehall ef ZZfilh».m.._
Plattsburgh : bois sciés $1.60 mesure de 
planche.

De Québec à Pile du Prince Edouard.».
t nAF». .i., „„ir„ i„„____  __ . “b frepaui

leurs ils diminueut des achats des mar­
chands de gros.

M. Boisseau qui a acheté le stock de
La maison A. DELMON & Cie se recommande au commerce ainsi 

qu’aux amateurs de Vins naturels du Médoc pour la bonne qualité de

magasin qu'occupait le gnacs vieux.
VINS.

et autres ports du golfe les cours sont *'• jc“jier.la semaine dernière, vend ses Vins rouges et blancs, le choix de ses crus, ainsi que pour ses Co«
■L *Ti — ... ' ■ te stock uuus le30c. par goélette et 40c. par steamer. Jaillj

- Un demande de $3 à $5 par tonne. u ■ , , . . . ,
Charbons. —Trois cargaisons sont arri- Fromslon*' t',c--Les 8ram8- farme8 et I BON ORDINAIRE DE TABLE (corsé, bouquet développé) depuis 

vées durant la semaine dernière Deux Pr0V‘8l0u8 116 4011168 sortes sont fermes. ! $1.10 le gallon suivant année en fûts de 25 gallons ou en caisse de 12
étaient consignées A dns et Un18’attond à une hausse pour l’avoine | bouteilles en ajoutant l’embouteillage.

ei et les farines. - ! GRANDS CRUS du Médoc depuis $1.50 le gallon.
GRENACHE'des Clos St-Vineent, France (spécialité de la maison)

délicieux vin de dessert. __
Les qualités toni-nutritives et reconstituantes de ce vin en ont fait 

admettre l’emploi comme vin médicinal et pour les préparations phar-
ÜU-'
-rw

snpernue ........................................ •• 4 lu ’
Fine...................................................... 4 25 ‘
Euriue en sac de 100 livres....^ ... 2 111 1
Uruttu d’avoine lu baril.......................  5 75 1
Uruuu de blô-d’indu blanc le baril. 3 50 1 
Gruau de blé-d’lnde Jaune le baril. 3 30 '

HUILES.
Huile de Loup marin Pale............... 0 37

" Paille.... 0 32
Huile de morue le gallon....................0 33

'• de marsouin, Paie....................... o 50

ÏÜO
TTXT

étaient consignées à des marchands 
l’autre a été vendue à prix secret.

Le nombre total des arrivages est de • Farines.
13,000 tonnes de plus que l’année der- Patente............................ le baril o 00 a 5 50
mère ! Supérieure Exira.........................  •• 4 Sj " 4 05

. . Extra................................................... “ 4 30 •• 4 Bu
eut.—Les arrivages Sont beaucoup Forte a boulanger.., 

moindmr^S-|timq«iM3-irt-^-iTFmnmlU : E*1’1» rf"-pH nilTmpr
est bonnet Les prix sont fermes à 43 et 
45c par sac. • .

Bois. —Plusieurs radeaux sont-arrivés 
ici depuis mon dernier rapport. Un de 
pin rouge appartenant à MM. Perley et 
1 attee ; d’autres de pin blanc et rouge à 
MM. McLachlin Bros et Kavanagh,
C al vin (_o, B. Caldwell & fils, A. Fraser 
et W. Mackay et enfin de pin B'uricÿ ap­
partenant à la Cie Georgian Bay Lum­
ber et It .& J. Sharpies, aucune vente 
nouvelle n’est rapportée.

Frs ,t f,rronmries.—L’importation de 
ter en gueuse continue a être faible et de 
beaucoup au-dessous de celle de l’année 
dernière. Les ferronneries 
bonnes demandes.

Bn difficultés.—Picard et Pineau mar- i 
chauds généraux de Fraserville ont fait ' 
cession de leurs biens, au profit-de leurs j 
créanciers à M. A. H. Bédard de cette !

4 00 
4 40
2 05 
0 00
3 00 
3 40

•0 40 
‘ 0 33 
* U 3Ô 
‘ U uu

maceutiques en Franc^ AHorongnp Rplgiqn^ Hnllnndp, etc
Authenticité et pûreté garantie sur facture,- —------ - — — —
Depuis 81.75 le gallon suivant l’année eh petits fûts de 5, 10 ou 20 

gallons, ou en caisses de 12 bouteilles.
N.B.—Conditions spéciales pour MM. les Médecins et Pharmaciens. .

CHAMPAGNE.
CREME DE ROSES depuis 812 la douzaine.
Spécialité de VIN DE MESSE à un prix exceptionnel. 
Mai" ” ~ “ " ...................... .. '

l’aille.. .. 0 40 “ 0 40

•sont en

POISSON
Saumon No. 1......................... le barll.17 00 “17 m

“ No. 2........................... •* -15 50 "10 00
“ No. 3........................... “ 14 00 "14 50

Anguille.................................par livre. 0 Oôj" 0 00
Hareng No. lilu Lnbrador le baril 4 75-‘.‘-5 00/

“ No. 2 "
" . No. 1 d’Antlcostl
“ No. 1 Cap Breton 

Morue No. 1 Grande '
“ No. 1 
“ No; 2 

Flétant No. 1
ville. Le passif s’élève à 5 ou 6000 pias- ! Truite No. 1 
très. Le stock est évalué à $4,283 et le ! “ Na 2
montant des dettes est de $1,514. On de­
mande des soumissions.

M. Joseph Dussault a acheté le maté- 
d'imprimeriedeM. P. G. Delislepourriel

Dans la cause de la maison Chas. Ro­
bin A Cie, en liquidation, tous les biens, 
consistant en terres, maisons, établisse­
ment^ de pêche, etc, dans le comté de 
Gaspé et ailleurs, ainsi que les bâti­
ments, les poissons et antres produite, les 
btres de dettes, hypothèques', jugements
6te, appartenant à cette maison en Gana-

1 4 25 
r 5 75 
1 0 00 

4 75­
1 4 50 
1 3-hO 
1 0 00 
•il ou 
1 9 00

Morue BC-che le^ultual....................... 4 50 “ 4 75
DIVERS. .

Pommes de terre iWnlnot nouv 0 75 " 0 80 

“ “ “ vieille. 0 00 “ 0 60
Avoine pnr 36 HvrCK............. .....'.........  0 55 “ n 57

0J0 ' 
5 50n 
5 75 
4 50 ‘ 
4 25 
3 50 
0 00 

10 00 
8 50

Beurre salé la livre....... ....................... 0 15-“ 0 20
Beurre frais la livre........ .................... 0 18 " 0-25
Beurre frais en pain........... ................ 0 25 “ 0 30
Porc IralH par 100 livres.......................  7 50 “ 8 00
Jambon fumé........... ...................................0 12 “0 12J
Saindoux, seaux 20 lbs.............. 2 20 “ 2 25
Lard short eut canadien,en quart. 19 00 “20 00
Lard mess américain............................18 00 “18 60
Sel eh magasin.'................. .................   p 43 “ 0 45
Foin par 100 bottes.......................*.... 8 50 “ 9 00
Pull le par 100 bottes............................... 8 00 “ 0.00

ipi
Spécialité de VIN DE ME 

• Madère, Muscat, Porto, S.erry, Marsala, depuis 82 le gallon en 
petits fûts de 5 à 10 gallons ou en caisses de 12 bouteilles.

COGNACS vieux depuis 83 le gallon en petits fûts.
Caisses de 25 bouteilles assorties pour pique-niques ou séjour à la 

campagne à 817 la caisse.
Termes habituels du commerce. Envoi franco d'échantillons sur demande. 

Adresser les ordres à . „.. ■
_ _____......... A- BERTIN,

. Agent Général pour le Canada,
8 juin 1888. 243 rue St-Antoine, Montréal.

VTOIRAY-MAURIH
FABRICANT ENCRES SUPERIEURES :

Cette Encre d’un 
noir très intense 
en écrivant se re­
commande aux 
comptables par 
sa Iluldiié. Elle 
n’oxyde pas les 
plumes métalll- 
ques et ne dépose
jamais.

MAURINiIs G R ES Atfrten
Médâillè d'Argent Paris 1878-1

LA PLUS HAUTÊ RÉCOMPENSE • I,
iipnro i du xix’siècle nolre-ilmplcle-lnattérablei 
Il un LO j SYRIENNE copie 6 mois apées l’écriture!
-Chez-tous-lea-Papetlere et LlbralrOfc-w-wv 

AZULINE

Cette Encre trô» 
fluide et d’une 
loilc nuance vlo- 
Jette en écrivant, 
devient de suite 
très noire. Elle 
est la seule qui 
produise de bon* 
nun cnplej—plus-
d'un qn après l'é­
criture.

>«•... •
^ Encre Bleu-noir fixe.—Celle 'Encre d’une Jolie nuance bleue claire en écrivant, tourne 
rapidement au nol r parfait, sans Jamais subir de décoloration. ■

Encresx de couleurs, Colles liquides et Cires à cacheter.

i juin 1888.

~J. B. ROLLAND & FILS,
Seuls Agents au Canada^

^ O



LE PBIX COURANT

Manufactures Françaises.

Francis Giroux
. . c

Patronné,par la Chambre de Commerce de Parie '

No. 56 Rue St-François-Xavier
’ MONTREAL ■

Insurance Company of LONDOH

Epiceries, Produite alimentaires.

RISCH A CHEMINANT, Paris, Conser­
vas alimentaires, Pois verts, Cham­
pignons. etc.__ :-------- --------------------

D1JB0SC, Moutardes et Marinades.
RIVOIRE & CARRET, Lyons, Pâtes ali­

mentaires, Vermicelle, Macaroni.
LOMEART, Chocolat; -
RAYNAUD, Huile d’Olive, Abricotssecs 
BAYLE FRERES, Confitures en pôts. 

Vins et Liqueurs.,

6ILLIMAN, Bordeaux, Vins rouges et 
blancs.

HAÜTBERT, Vins de Bourgogne. -
GALLIFET, Liqueurs fines, Chartreuse. 
CORBRION & PLASSE, Absinthe Suisse

isons suivantes :
Confiserie, Fruits glacés, etc. 

PARCELIER & FOULON, Clermont- 
Ferrand, Confitures, Fruits glacés et 
eenfits

BUREUX A LOUER dans la nouvelle bâtisse Place 
d’Armes, près dé la Banque dé Montréal. Ces bureaux" con­
viendront parfaitement pour banques, compagnies d’assu­
rances, marchands, courtiers, avocats, notaires, etc. lisseront 
aménagés et divisés à la demande des locataires.

Occupation 1er Mai 1889. t
S’adresser à

Résidant

RUE DE L’HOPITAL, MONTREAL.

Drogues, Parfumerie, Fantaisie. 
COUDRA Y, Paris, Savons, Parfums et 

Eaux de Toilette, etc.
MAUREV nFSPmiUPq R.nnnnn

gnes. .___________ _______,_____
Ornements d'église, Articles religieux. 

MAZOVER, B A LME & CIE., Chapelets, 
. Médailles et Articles religieux.

Encre.
ANTOINE & FILS, Encres.

Luneterie, Instruments scientifiques.
SOCIETE DES LUNETIERS, Lunettes, 

Instruments d’optique et de mathé­
matique, etc. .

ETABLIE EN 1856. Successeurs de feu J. C. McLAREN

the j. c. McLaren belting co.
SEUL FABRICANT UE

Courroies en Cuir au Tan de Chene
DANS IA PUISSANCE.

On sollicite les commandes du Commerce. L'escorfipte réduit les prix au niveau 
.____ des Courroies tannées à l'écoree de pr-uche. Demandez ksljfix~" ~

18 mal 1888.

Win. King et (lie
FABRICANTS DE

Meubles de tontes sortes
ET IMPORTATEURS DE

avant de placer vos commandes.

Nos. 292 & . 294 rue St-Jacqnes, MONTREAL

T. A. & A. U. GROTHE
Importateurs et fabricants de

MONTRES et BIJOUX
HorlogesArgenterie, etp.

No 95J, iWüf SAINT-LAURENT 

MONTREAL.

C hristmas & N ew Y ear i

■il-TS-enr-FBR et en OUI-VR-E~i

jWB- ^Demandez uos prix soit en gros ou en 
détail et nommez le “ Prix Courant.” Le 
meilleur choix a Montréal._________________

Salles & Entrepots: 652 rue Craig 

Hudon, Hébert &. Cie
(Ci-devant LHüdon & Ci b) 

Imjxjnatetms de

Vins, Liqneum «t \ProYisions
EN

304et30^We St-Paul
143 et 145, ruedesèbmmiBsaires

N.B.—Nous faisons une spécialité ocs VINS 
de MESSE, et tdnons constamment en mains 
pour cet usage,(tes vins de §IeîIe,,Talcragonne
et le 3aulei IH'B —

4 mal 1888.

VISITING CARDS
Carte* do Noid et du Jour dr* l’An. Cartes pour j 

recopiions et solr£os,«jnenu8, etc. Gravure 1 
et Impressions dans les derniers goûts,

_son. la _
snneduGasuula. ".{1801

J. L. Cassidy & Cie

165
Oliez BISHOP j Importateurs de

et 167, RUE ST-JACQUES ■ Faience, Verrerie, Poterie, Porcelaine,
importateurs de

VINS, LIQUEURS, EPICERIES
848, 844 & 840 RITE ST-PAUL

. VIS-A-VIS LA RUE ST-VINCENT
Département Spécial .-—Farines, Provisions, Beurre, Graisse, Lard, etc., etc.

Nous nous chargeons de la vente de BEURRE, ŒUFS, et autres Produite que 
vous voudrez bien nous consigner. 1

87-88-91-93
4 mal 1888.

V

,rne des Commissaires, MONTRE AJ. Marchand de Charbons
6 69 rue NIcGill

Argenterie, Coutellerie. Lampes et 
j Candélabres, Gazdiers, etc., etc. 

CARTIER, Jr Assortiment spécial pour hôtels, chemins
Comptable. Auditeur, Commissaire, j de fer, bateaux, etc., en gros

Liquidateur de FailÏÏTes. j Nog 339 el 341i RUE SA IN T-P A UL

BUREAUX: No. 44 RüE ST-YIRCENT . Montreal._______._
isma-fim , ^ .. - __ Pierre Heniond & Fils

■ ANDREW BAILE Manufacturiers de Chaussnres
No. 330 rue »t-XJa.ul

MICHEL LEFEBVRE &è
NEGOCIANTS—INDUSTRIELS 5

Alcools, Vinaigres, produits Chimiques, etc.
USINES

80 & 82 Chemin Papineau
\ BUREAUX ET ENTREPOTS: '

SX, ^3 &c 25 rue Oosforrl ^ontrcui

Vls-û-vls la rue Wellington

Importateur et Marchand de

| Constamment en mains un assorti- 
i ment complet de. Chaussures de tous 

MONTREAL, i 8eï}reâ- P°“r tommes, femmes, filles et
enfante, à des prix extrêmement réduite.

. luii^nmcu. i-, .umuinini uc , i Aussi—Seuls propriétaires de la célèbre
|F " ■ bottine Juuilé si avantageusement çon-
1 *-5, Toutes sortes de Charbons. Coke, Bri- nue du public par son élégance et sa du- 

ques à feu. Terre à feu, Fontes, etc. rabilité.
TTs mal 1SS8—6m ! Hemond’s French Dressing est le plus

__________________ .______‘______ _ | populaire dans toute la Puissance.
1 visite ^ nos ateliers est raa.-A

TTHIVTT "RTTrTTVCTnRTpëctueusement sollicitée avant de placer 
Al DIVVtLAlj U JA vo8 commandes ailleurs.

AVOCAT 10 mai 1888—la

Bloc Fekrikr 160S NOTRE-DAME'
CHAMBRES 22

Bureau du Soir_: 1552 St c-Catherine
MONTREAL.

24^févrler.l$S$—la

Doherty & Doherty
. AVOCATE *

No. 13, RUE' DE L'HOPITAIr
MONTREAL
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-La-Banque-- du Reuple
----- —-----fondée-enA$35;------------

capital
RESERVE

1,200,000
300,000

Jacques Grenier, écr, président» 
J." S^Boubquet, écr, caissier. 

succursale :
Québec, basse-ville, E. C. Barrow, gérant.

“ St-Roch, P. B. Dumuulli., guruut. 
Trois-Rivières, P. E. Panneton, gerant» 
Saint-Jean, Ph. Beaudoin, gérant. " ■ 
Salnt-JérOme, J. A. Théberge, gérant. 
Saint-Rémi, C. Bédard, gérant. '

CORRESPONDANTS :
Londres, Ang., MM. Olyn, Mills,Currie 
Tbe Alliance Bank (limited).
New-York, The National B'k'of the Repu

LA SEMAINE FINANCIERE _ _

i.lie

LA BANQUE JACQUES-CARTIER
Bureau principal, Montréal. '

CAPITAL PJYÊ~
RÉSERVE .-

$500,000
140,000

DIRECTEURS :
Alph. Desjardins, M.P., président. 
A. H. Hainelin, vice-président.

Lucien iiuot.— Joua L» tjassidy.
A. L. de Martigny.
Bureau principal : '

A. de Mb.-tlgny, Directeur Gérant. •
D. W. Brunet, Assistunt-GéranL

R. St. Germain, inspecteur. 
Agences :

Beaulmi uolb, ~FT—~Dorion, gérântl
J. E. Glrouarü, gérunt.

Montréal 13 fc)epteitibre~ï88gr
Le marché monétaire est -soute­

nu, la demande de fonds on call est 
plus lente, vu les perplexités du 
résultat de la récolte, et les taux 
ne sont que de 3 à 3i p.c. De la 
part du commerce la demande 
u’escompte est bonne et les taux 
sont sans changement.,

A Londres, les capitaux devien­
nent de plus en plus rares et les 
fonds disponibles sur le marché 
ouvert sont' montés à 3} p.c. la 
banque d’Angleterre, comme nous 
le faisions pressentir la semaine 
dernière a dû porter le taux de 
son escompte à 4 p.c.

A New-York les

Le Richelieu est ferme aujouï- U A DIW «f \7T7Tl I CTT1 
d’hui entre 52 et 53. Les terres du «In R U T 6L VlULL.U.1 I I 

ont varié, avec les rapports deNT(T
la'récolte ; suivant l’impression du 
moment elles ont fait 60è, 62è puis 
61}. Le Pacifique se ressent de la 
même inquiétude, cependant il se 
tient un peu mieux et cloture à 
56}. '

Les cours d’ouverture et de fer­
meture de la huitaine sont comme 
suit :

titresprêts sur 
sont côtés entre 1} et 2 p. c.

Cette situation des principaux 
marchés monétaires nous paraît de
nature à donner un grand poids a 
la recommandation de la Chambre 
de Commerce du District de Mont­
réal, que le Conseil, de Ville ne 
restreigne pas ses délégués au
maicLie de Lundi1-. H, lorsqu’ils von- 
dront placer l’em pr-unt —néeessaire 
pour consblider lti dette de la cité. 
Voici la résolution de la Chambre: 

Considérant que d’après les

Trummond ville, ..............
Krasorvltle; J. F. FellanT| gérunu
l’IesKisville, ChèvreflUot Lucerte, genm s.
.Sl-Suuveur, Québec, N. Dion, gérunt.
St-Hyoclnlüe, A. Clément, géranL
St-SImon, . D. Douls, gernnt. ______________ _______ _____ ___
vicloriavuie, ’ L^Marehfiud, glîaSn ! dispositions du règlement mainte^

™ ‘8 aux délibérations du
Kueuntano, •* c. h. a.Guimond,gér. Conseil de \ îlle, le nouvel em- 
Lorresp. a Londres, Glyn, Mills, Currie <t Co. ; prunt Consolidé lie pourra Se faire 

“ a New-York, Nut. Bk. of Repub|ic. i taire QU à Londres et en bons paya-

Banque Ville-Marie
! blés en livres sterling ;

“Considérant qu’il est dans l’in- 
d - . » ! térêt de la ville de Montréal que
Bureau . principal, MONi REAL. opération financière puisse se 

■' Capital souscrit . - - $500,000 I faire à Paris, à New-York ou à
Montréal aussi bien que sur le 
marché de Londres ;

Jeudi Jeudi
Banques 0 sept 13 sept

Montréal...'...... 223} . ........... 221
Ontario............. 123} . ..... 122}
Peuple.............. 104 . . .....  104
Molson............ 167} 157
Jacaues-( 'artier 90 ___ » 95
Marchands...... 138 . .....  136
Commerce........ 117} . .....  117}

Divers
Qiî Q*1

Richelieu..........
---- “H---- r-

52} ..... 53
Gaz......... 215} . ..... 216
Chars urbains... 207} . .....  205
Pacifique........." 5'6i . ..... 60}

Marchands-et importateurs de
MUSIQUE ET D’INSTRUMENTS

Seuls agents au Canada de la oélèbre mal bob

C. MAHILLON, de Londres et Bruxelles
' Fournisseur des armées et des 

conservatoires.

Publications musicales pour Piano, Oroho itTÇ 
de Symphonie, Harmonie et Fanfare,

Méthodes, Solos pour différents instrument! 
eto., etc.

1015 RUE NOTRE-DAME 1615
(2e porte à l’Est de la me St-Oabriel.)

MONTREAL.
M. Vlollettl se ohargerades réparations de 

tous genres. Catalogues ad rossés sur dem au ue

En Oros et en Detail
De toutes les grandeurs et do tous les style*

cotées comme suit:^
Vend. Achet

Canada................ ....... 37 30
Dundas............... . 30

-£A------- -Tfr
Stormont............ ........ 90
Hochelaga..........
Marchands.......

.......  115 110

PRIX : $7 EN MONTANT.

George W. Reed
MANUFACTURIER ET MARCHAND

ont été
22Ju1nl8«8-lra

BOURDON
BOUCHER____________

ETAL Nos. 3 et 4 MARCHE ST-LAUREHT
Entrée par la ruo Ss-Laurcnt,

7 septembre 188a—la

DIRECTEURS
W! Weir, prés., J. G. Davie, vice-prés.

W. Strachan, Godf. Weir et U. Gakand. “ Résolu que ce conseil prie le 
■ Uraldb Garand, caissier. président des finances de vouloir

__ • succursales: 1 bien modifier son projet de conso-
Bertlné?: Hull, Lachute, LouiseviUe, Ni-! üdation en laissant toute âberté 

colet, St Lésaire, St. Jérôme. aux délégués chargés de l’opéra-
I'é^ arten.eut de 1 Epargne: uon. déplacer l’emprunt à Paris,

Bureau 1 riuciual,'Hoclielaga et J ointe m i v v 1 T , ’St Charles, Montréal. Montréal, New-York ou Londres
payables en dollars, en francs ou 
en -livres sterling, do manière à ob-

A pénis à New-York:
The National Bank ol_Uie Republie____

tenir pour Montre..! les conditions

CATITkbvVERSÉ 
Réshrve

$710,100
100,00t.

d’ mprunt les plus favorables sur 
|les marchés monétaires les plus 
avantageux sans être forcément 
restreints au marché de Londres.

: Le change est tranquille ici, et
actif à New-York; voici les derniers 

j cours : ■ .
Bannière Particuliers 

; Sterling 00 jours 8 15/10 à 9 9} à }
" 3 j. ^9} à } 10 à 10}
“ câhlegrammes.................... 10}

! New-York, 1/10 esc. à pair } à }pr 
Francs—Papier long 5.22} 

do Papier court 5.20.,
•u . - ---- » arlc Bank. t - - —----- - -
Hoston,The Maverick National Bank. L* bourse a été tranonille nvprCollections duus tout le Canada aux taux le» , ^ • course d. eie .Tranquille, avec
nus h,lK r jies cours plus ou moins soutenus.

La banque de Montréal est ferme 
à 221 cë~qui est une baisse de 2f

___  dans la semaine.
BUREAU PRINCIPAL: QUEBEC i Ea banque Jacques Cartier a eu 

Capital payé ' - - - $1 200 000 ^e8 ventes cette semaine à . 90, et
trouverait çncore aujourd’hui des 

' cours, mais les veq-

K.-X. St-Charles, président.
M. J. A. Frendergast,.caissier. 

Bureau principal: MONTREAL. . 
5 lires riale l. üàrasUs.Trot s- ll+vi taîfii - **tiolre

Joliet te - . . j. h. ustigny
.•or.r . . : - - A. A. Larocque
\ alleyfleld. - - SJ. Fortier
Abattoirs de l’Est - - .......... '.___
\ nnkleek Hill, ont. wm. Ferguson

Correspondants.
Londres, AngleVrre, file Clydesdale Bank 

(limited). '
raris, France, Le Crédit Lyonnais.
New-York, The National F

P us bas.

La Banque Nationale.

ECLAIRAGE , ELECTRIQUE
CRAIG !

CRAIG & FILS
Constructeurs d Appareils Elec­

triques pour l'Eclairage des 
villes, villages, édifices pu­
blics et particuliers, usines, 
etc.,par le système à arc ou 
incandescence. Appareils
pour l’électro-plastie.

. BUREAUX ET ATELIERS :

Coin de la Rue Albert et de FAvenue' Atwater
u sept. 1S88—ja Ste-Cunégonde.

Chauffez votre Maison a l’Eau Chaude
-AVEC LE-

CALORIFERE “MANNY”

acheteurs à ee c
deurs demandent maintenant 95. 
-Nous croyons que cette valeur at

Ç011- Isidore Thi üaudeau, président. 
r rs. Kirouae, écr., vice-président.

. DIRECTEURS
Tliéop. LvDroll, écr. I M. W. Baby. ----------------J------1-"' »'>*»»*' «»»
An?: lïSù^cr. t 1 tel,ndlia lrèS Vainement le pair
I • Latrance, caissier. 1 N. Mallè, inspecteur. Ea banque du Peuple, a la SUlte 
buceursale de Montréal : A. Brunet,gérant» rlp rénli«nfions a ét ' '
Sucnirsa e d'uttnWa: e.-H. Cai ilérejgérauL I 1 , n.Itliaauiina-IUBL

ISuccursaieÛe Sherbrooke: F. J. Basin, gérant plus bas, à 103}. •
I- scot land “Êondres1 The Nallüual ^unk oi, La bauque Nationale trouverait

aME ^^-?o“rnke:baX fcSJâa1 a(cheteu,rs ici à, «G}, mais les ven- 
Bank ot the Republic, n. y.; The National deurs demandent 9o et certaine-

A Terreneuvef’Thet<Comm^rciaI ' Bank oi j ment 1’aCtioB-4e la banque Natio- 
r>ewioundiand. • nale vaut au moins ce cours.

( F. Umarlo—The Bank of Toronto.

Cet appareil est le plus élégant, le plus commode, 
-ie^ ptns durable et le plus économique.

La Bouilloire est faite d’ACIER LAMINÉ; duo- 
tile, malleable, élastique, et ne se bflsejamuls par con­
traction ou expansion. .' *

fc*adter, en vertu de l'intime cohésion de Ees molé- 
culcs, est non seulement le plus dur et le plus fort des 
métaux, mais 11 est aussi un des meilleurs couductours 

' de la chaleur. .. '
Nous lui donnons la préférence danala construc­

tion de nos Bouilloires, pare.equ'll transmet a l’eau de 
-lu manière la plus effleaco toute la chaleur du foyer, et 
que ses qualités flexibles sont a l'épreuve de ruptures 
spontanées ou d'explosion. '

Les surfaces chauffantes de notre Bouilloire, étant 
toutes synoptlquement opposées aux rayons du foyer, 
elles s'emparent promptement du calorique, pour le 
transmettre presque en totalité a l’eau de l’Intérieur, 
c’est en raison de cet arrangement que notre Bouilloire 
chauffe extrêmement vile, et si fort que les personnes 
les plus compétentes en sont toutes étonnées._____

----------La chaleur do notre Doullluli» est tuut a mit BalU-'~
bre ; elle est recommandée par les meilleurs médecins" 
et les hygiénistes les plus distingués

Demandez notrecataloguelllustrô.alnsl que notre
liste de certificats et références.'

n

Canada
i The Bank, of N. D—

F. Mar. / The Merch. Bk. of Halifax,
... ' , (Bank*of-Montréal. 
l.Man itoba—Union Bk. of Lower Can

-La—banque—Hochelaga-,—a—été
cotée à 96} vendeurs, sans 
cette semaine. -

Ur
affaire

l’Association Hydro-Calorique
“ MON! REALNo. 1608 RUE NOTRE-DAME,

Juillet 1888—la
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.'LA SEMAINE COMMERCIALE

Nona constatons avec plaisir que

iste des fabricants du 10 septem-, frais, rien encore .d’important, la P. Lizotte commerçants, 1 mai 1888.
Jte,_iur-lesquels ; nous désirons—saison—B^otrvrifa probablement
îttirer votre attention. « avec le cours de de 7ic.

b Blanchard et Hébert ” A. Blan­
chard etA^-H-ébert, 13 join-1B88.------

-,----- nos négociants montréalais—sem^j-
blent a sez satisfaits delà tournu-!< 
re qu’ont prise les affaires pendant ! 
là semaine écoulée. I a période de | 
pluie et les dommages qu’elle a 
Causés avaient quelque peu innuié- 
té les commerçants, mais les éclair­
cis oui sont survenues ayant per-i 
mis de relever les récoltes coupées 
et dè les engranger les cultivateurs 
et les marchands ont repris con­
fiance dàns l’avenir. Du reste a j 
quelques rares exceptions les grains ; 
ont été sauvés. Une bonne quanti- j 
té il est vrai a souffert en apparen- i 
ce et ne pourra pas être exportée, 
ttials.elle pourra très bien s’écoulé'r | 
flqir_nns marchés locaux,—et-sera- 
très propre à la nourriture des bes­
tiaux.

Le volume des affaires de la se-

Les acheteurs Ue nub clous Vou- mn conserves il se fait peu de
Iront bien prendre-note qu’ils ne choses, nous cotons : Tomates 81.00 
pourront pas vendre à un prix in- à 81.05, Blé d’Inde 81,10 à 81.25, 
'érieur à celui de 82.65 par quart. Maquereau très'rare à 81.60. 
pour 3 ponces, et nos remises —1
usuelles. Termes 4 mois ou 3 pour RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX 
cent d escompte pour paiement a
^>T°UrS‘ , liquidations

Nous demandons votre coopé- IT ,
ration pour maintenir'ces prix, et /rthabaska Station. - Honoré Th.bo- 
vous voudrez bien informer un des ,leau- magasin général, annonce la vente 
soussignés, lorsque vous aurez la de son stock à 1 encan, 
preuve d’aucune vente faite au-des- Montrial.—M. David Lepace, marchan-
SOUS des piix delà présente liste: dises sèches essaie d’obtenir un concor- 
on s’occupera immédiatement de dat à raison de 60 0)0 de son passif, 
vérifier le fait et de prendre les. P. H. Norton,de la maison P. H. Nor- 
mesures pour ou’il ne puisse se ton et Cie., agents de manufactures, est

“ Montréal . shoe Co. ” Conti­
nuent la société MM. A. Legendre,
N. Lecomptë, C._McCaughan, U. 
Papin, A. Metever, A. Pageau, de­
puis le 23 juillet 1888.

“ Société des enduits Vannier ”
V. B. Constant Vannier et W. R. 
Smith. 22 mai 1888.

“ E. Coté & Cie ” E. Coté et Jos. 
Lacoursière, commerçants, 24 juil­
let 1888. .

“Oscar Glàckmeyer & Cie.” J.
O. Glàckmeyer et J. Humphries 
hoteliers, 25 juillet 1888.

“P. H. Norton &_Çie.” Pc H. 
Norton et C. A. Revnaud, 25 juil- 
let-1888------------ ‘ " ——1------------------

renouvelle!'. en fuite.
Vos etc. Mme Emma Rochon, épouse de F,

‘ peck BENNY A CO i Hacette, épiciers, à fait cession de ses
MONTBÉAl. ROLLING MTT.T.S' CO,' : biens. ---------- ---------------

^‘Gougeon et Pelletier” H. Gou- . 
geon et J. Pelletier menuisiers 25 
juillet 1888. '
—“Mil\flt-et Peu on” A. Millot et

mtun6 ü. été 8ü,tisffii8£int rvgc tiup*.
m ntation plus ou moins forte j
dans presque toutes les branches.; 
Les paiements ne donnent pas lieu i 
à trop de plaintes.

PII.OW HERSEY MFO. CO. • nit que iyi. M. un non Kodier, ièr-
~ . n . .. blantier, a quitté le pays,

njlfî peu *e emen app Ifjuer Qu£hec<—MM. Bissett frères, fondeurs,
le mot rie combmed. nette circulaire. . - .n.AT *___ ^ f . sont en faillite ; passif environ $12,000.Les clous, comme anciennement 0. Tr . %l , .
i.......... .. /1_:_ * ___ ;/>, , ,S l-ffmn. — kélix McKerchcr. maître-

J. A. Perron épiciers, 7juillet 1888.
“Vallée et Roy ” C. A. Vallée 

et George Roy courtiers, 20 juil­
let 1888.
—“ Forget et Durocher ” A. Fo-rget—

Aleah.s, PntnukPA.— Le mnrcbé est.. le Buore. ôtaient flamnCfl—ut hour \ r .n.A .
avons connaissance de ventes fai pbftm*t|®rr«8t-on faillite; passifci.viroir -et A. Durochcr entrepreneurs, 10

en plué légères, dans ces conditions J 
les prix sont fermes sans change- 
Trent, nouscotonB: potasses 1 ère. i

tes de 12 A 15c. au-dessous des!^2,50^' . ,
cours. C’est pour mettre fin à| > t-Hyacinte.—\ ictor Coté & Cie.. fabri-
cette concurrence immense, dont cflnts de chaussures, sont en faillite.

j tn n ex îooo. *
“ Poirier & Cie.” F. Poirier et A. 

Plessis dit Bélair .menuisiers, 18 
juin 1888.

soutiraient un ^rancl nombre de ouinxieaa. j iqwx,—j£iiKin9-<v-wKw, | “ Courtemanche et Guillemette”
M. Courtemanche et O. Guillemet- 
te imprimeurs, 14 juillet 1888.

84.15 àr84.20, do. 2de 83.65 à-S3.707' 
Charbons.—La demande en char­

bons est toujours bonne, avec ten 
dance à la hausse, nous cotons

marchands, que les fabricants ont magasin général, ont fait cession de 
pris cette décision. leurs biens.

Nouveautés.—Les affaires ont été Belleville Ont — l’ne assemblée des 
plus actives pour les ventes en cam- créanciers de Samuel R. Balkwell, vins

____btove et Chestnut—86.50. Egg—et~
Furnace 86.25. Ecossais $6.25. 
Nouvelle Ecosse $5.50.

Cuirs:—La demande a été assez 
bonne pendant la semaine surtout 
pour les cuirs à semelles qui sont 
rares et en hausse sur place. Les 
tanneurs refusent de vendre même 
avec une légère avance sur les 
cuirs que nous cotons et tiennent 
leurs stocks en réserve pour de 
meilleurs prix. Deux ou trois tan­
neurs sont en ce moment à Mont­
réal plutôt pour constater e. suivre 
l’état du marché que pour faire 
des affaires. Les fabriques de

■pagne, que pour la ville. Les et spiritueux, est convoquée pour le 14
ventes ne peuvent tarder 1< ngtemps courant. '•
a prendre une certaine importance Estman Spring.—Stuart frères, maga- 
à Montréal, Surtout CIL Présence si n général an nont. éf-lî pfléa 
des changements de température ; Midland. — James Anderson & Cie, 
que nous subissons en ce moment. : poisson sc„ sont en faillite.
Les co'ons sont assez démoralisés, ! .. , , , ,
la fin du combine des fabricants ; Venus de stocks.
n’est pas sans gêner lès opérations, Kingsey riding.—Le stock de Jos. Roy,
on s’attend Aune baisse de prix, magasin général, sera vendu à l’encan.
baisse qui ne s’est pas encore réali-j Montréal.— Le stock de Alfred G. El-
sé, mais qui peut arriver du jour 1 liott, huiles, etc.;, sera vendu à l’encan le
où une des usines aura absolument. 22 septembre courant. T_____
besoin d’écouler son stock. D’autre ; Le stock d’Oscar Brodeur, chaussures, 
part il ne faut pas perdre de vue ! a élé vendu à 50 p. c. de l’invantaire.
.lue.n,on 8ü&m?nt.le®

DISSOLUTIONS DE SOCIETES

“ Cari; & Villeneuve ” J. L. 
Carie et J. B.Villeneuvé. bouchers, 
dissoute le 9 juillet 1888.

“ La fonderie Canadienne de 
Longueuil ” X. Viger, E. Charbon-; • 
neau, E. Comptois, L. Trudeau, 
mouleurs, dissoute le 9 juin 1888.

“ Montreal Shoe Co.” Composée 
de A. Legendre, N. Lecomte. U. 
Papin, H. Heavey, A. Camerr—A. 
Meteyer, L. E. Pageau, T. Meteyer 
jLA. Lauzon dissoute le 23 juillet^
i888\
~ “ Schenk A Sçh e ah-

— ch asusnres-étantr assez ncc.iTp6as.Tm.l- 
_^=d_oute qne la hausse ne se fasse sen­

tir promptement et ne soit de bon­
ne durée. Les amis nous sont loin 
d’être aussi fermes, leB stocks en 
sont assez forts et la demande 

. *' moins soutenue.
■ Les peaux vertes se main ien- 
nent bien ; mais les prix sont sans 
changement. Nolis cotons.

Achats à la Ventes 
boucherie, aux tanneurs.

No. 1 6.60 7.00
No. 2 '6.50 6.00
No, 3 4.50 • 6.00
Moutons tondus 20 0.25
Agneaux 0.55 0.60
Moutons laine 1.10 ' 1.25

• Veaux 05 0.06
En laines, les prix son,t fermes 

pour les laines canadiennes avec 
bonne demande. Par contre les 

. laines du cap sont faibles et inac­
tives.

Clous Ferronneries.—Les affaires 
ont subi un bon mouvement de 
reprise et les .prix en dehors des 
clous sont très feruies dans toutes 
les lignes, quant aux clous coupés 
ils ont subi une légère variation

---------- eomme-W-prsHive la circulaire sut
vante reçue ce.matin par les mar 
Chanchands.

. *" Montréal 10 Bept 1888. .

. En vue de régulariser la, vent»
des clous ^;oupé& nous avons fai

. Ront tRftis encore que les cours a*a a ûo j *,• * •des • ebtons bruts sont en hausse, ■ t' r d^T , ,
deux raisons- qui extraveront-cer^ Jj* 6t°- de
tainement tout mouvement à la'&,leur’ 8era vendu à rencan le IS cou,
baisse. . ; rant incendiés

Epiceries.—Les affaires sans avoir . ...
beaucoup augmenté ont cependant Montréal.—Louis Meunier, hotelier, as-
été un peu meilleures. surance $2000, Noé Renaud, épicier; per­

Les sucres ont repri- leur mou- tes env,ron $200. 
vement ascenti.onnel, et nous avons ‘ St-Jérom.—C. F. Beauchemin & Cie, 
à constater une hausse de i sur fabrique.de lainages, pertes $7,500, assu- 
toutes les qualités. rances$3.750.

Nous cotons les sucres raffinés : JUg* & Villeneuve, scierie assurance

Extra ground [en fleur] par qrt.. 9J Smith & Cie, meubles, pas d’assurance.
“ *■ k boite.. 9 3 Thurso.—C. L. A. E. Morrison, fabri-

Lump [morceaux] par quart.-... 8] que de lainages.
Par i 11 ....... 8.9;16 i Oshawa Ont.—Coulthard, Scott & Cie.

" par boîte.......  8$ instruments aratoires. W. J. Hare, fon-
Powdered [en poudre] par qrt..... 8f 1 derie.
Redpath granulé par quart.^,.... 8J Simcoc Ont—Buchner frères, poêles etc.

" s üar J “ ...........  81 ; Geo. W. Lea, pâtissier. Mme Rosser
Par iota de 15 quarts, il /aut dé- j nouveauté8- 

duirei sur ces prix. : notks.

1 Ces prix sont nets à 60 jours ou Chas J. Fraser, marchand de provi- 
ü p. C. d’escompte à 15 jours. sions, Montréal, a été interdit

Les sucres jaunes sont égale- M. Blouin, de la maison Fischer & 
ment en hausse et nous les cotons Blouin, sellerie, Québec, est décédé, 
de 5i à 61 avec gnuintion il, i pnr °

et F. J\ Scheal? dissoute le 1er juin
1888 „\. y

* “0;ThÎMudeau & Cie” O. Thi- 
baudeau et A. Lépierre manufactu­
riers, dissoute le 26 mai 1888.

“ Arthur Renaud &Cie A. Re­
naud, Aurelie de Repentîgny et 
Philomène .de Repentigny mar­
chands de Nouveautés à Lachine, 
dissoute le 1er mai 1888.

“ J. B. Desautels & Gagné ” J.
B. Desautels et M. Gagné épiciers 
à St Henri, dissoute le 25 .juillet 
1888. - . -

Société Vinicole
Ô98 rue Dorchester

MONTREAL.

Importation et production de

VINS ET E A EX-DE- V IL.

. Vins blancs et rouses, Claret, Sautn wf.

J qualité. NOUVELLES SOCIETES
Les mêlasses sont toujou;s très - ____ ' -­

fermes et resteront dans cet état w “ Maheux et Landry ” L. Maheux 
pendant toute la saison, nous co- et F. Landry maçons ; 29 mai 1888 

j tons toujours 89c. qn terme, 40c. “ Lamberton et Pickard” O. C
î baril et 41c. en quart. LanrtJfcrton et J. A. Pickard char
, i En rat ins nous constatons uue - oi îoaa--------------------------- ---

Clarét ou Sherry $3 la douzal ne de bou te 111 < > 
tssortIeB. Ün gallon échantillon pour ÿl. 
livré a domicile en ville.

UST Demandez nos prix

GROS et DETA I I
d • ' • • ‘

-------------- Certains changem lits duns notre) ques légers arrivages, de Valence; Lizotte et Frère” F. Lizotte e< Envoyez vos ordres par.la malle.
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BULLETIN COMMERCIAL

Un certain nombre de capitalis­
tes de Boston sont venus à (Québec 
dans le but de travailler au déve- 
loppemeitt des mines canadiennes. 
Un ingénieur expert dans les tra­
vaux de mines fait, en ce moment, 
une tournée d’exploration dans le 
pays. 1

A Winnipeg le beurre vaut de 15 
à 16c. la livre, en gros, et 17c. pour 
le commerce de détail. Le fromage 
est coté à 9c. aux-fromageries, et 
en* petits lots jusqu’à 101c. Les 
pommes de terre sont abondantes 
et se vendent 25c. le minot. L’a­
voine est nominale entre 35 et 37c.

On estime qu’aux Etats-Unis on 
utilisent chaque année 2,500,000,­
000 pieds cubes de bois, dans-les

sité qu’il devient presque aussi dur 
cpie-lefer^-------------------------------

D’après le Commercial de Winni­
peg, la province du Manitoba aura 
cette année plus de fromage que 
n’en demande la consommation 
ocale et sera obligée d’expédier 
e surplus à Montréal pour y trou­

ver un marché. Le Commercial crai­
gnant de voir tomber les prix par 
suite de cette production exubé­
rante, conseille au fromagers de se 
ormer en çombinc pour maintenir 
es prix sur place et vendre à 

Montréal le surplus aux cours 
qu’i 'obtenir.

manufactures,—360,000,0(10—pieds-
cubes pour clôture etc, 17,500.000,­
000 pieds cubes pour le chauffage, 
les chemins de fer etc, 250 000,000 
pieds cubes pour le charbon de 
bois, formant un total de 21,000,-
( H K),POU pieds enhés

La Banque du Commerce vient 
de mettre en circulation de nou­
veaux billets de $5, $10, $20 et $100.
Nos confrères de Toronto disent
beaucoup de bien de la façon artis­
tique dont ces billets sont exécutés ; 
mais comme la banque a oublié de 
nous en adresser des échantillons
nous ne pouvons pas encore en 
parler avec conn.aissancë de cause.

Un journal scientifique annonce 
qu’un professeur autrichien de 
l’Université de Gratz a fait une 
série d’expérience au sujet de la 
culture des, éponges. Ce professeur 
a pris des éponges vivantes et après 
les avoir séparées, il les a trans­
portées dans un.endroit favorable 
à la ye production, où il a employé 
certaimTprocédés pour la croissan­
ce. Des morceaux d’éponges ainsi 
traités ont produit une récolte

orèirtrois années.

Les statistiques du commerce 
montrent que les ahemins de fer 
se sont emparés d’une partie du 
transport du bois fait autrefois 
par les canaux.’* La quantité du-
oois de sciage transporté d’Ottawa 
et Hull par le-Pacifique Canadien 
et le Canadian Atlantic pendant 
1887 a été de près dç 90.000.000 
lieds. Pendant la même période la 
quantité transpire ' ‘- S3d’Ottawa a été en 1886 de 357,13^ 
000 pieds, et l’année dernière 335,­
694,000 pieds.

L’industrie du bois de sciage
dans le district d'Ottawa est cer­
tainement plus considérable et 
plus rénumératrice que dans au-

Ceux qui emploient souvent-la 
colle-de-fteuréprouverrtrmrincon- 
vénient, c’est qu’elle ne tarde pas à
se gâter. On peut la conserver
longtemps en y ajoutant un peu 
d’acide salicylique : une cuiller à 
thé rase pour un pot de colle. L'a­
cide est délayé dans uh peu de 
colle chaude jusqu’à ce qu’il n’y 
ait plus de grumeaux, puis on 
mêle bien avec toute la masse.— 
L’acide salicylique doit coûter 20 
à 25 c. l’once.

Ldgne Beayer
La ligne do Steamers do la

CANADA SHIPPING CO’Y

La falsification la plus ordinaire 
du café est faite par une addition 
plus ou moins forte de. chicorée. 
Pour découvrii cette, fraude, on 
saupoudre avec précaution un peu 
de café sur la surfaca de l’eau con­
tenue dans un verre. L’eau doit 
être froide. La chicorée ne contient 
pas de substance grasse Gomme le 
café, et le caramel ou sucre brûlé 
qu’elle renferme est bientôt dissout 
par l’eau qu’il colore fortement en 
brun, tandis que les particules se 
précipitent rapidement au fond du

........  ' ' par sa
d’eau que

l’eau

cuti autre endroit du Canada. Les 
six maisons principales emploient 
durant l’été 5,620 hommes dans 
leurs' moulins et. durant l’hiver 
3800 dans leurs chantiers. La com­
pagnie “Upper Ottawa improve­
ment ” emploient 1000 hommes 
duraut l’été. Le nombre total des 
hommes employés sur la rivière 
Outaouais est de 15,000.

graisse, ne s imprégné 
lentement et il ne donne à 
froide qu’une coloration à peine 
sensible. Il y a plus, les particules 
de-chicorée se-decoierent et devien­
nent molles, tandis que celles du 
café conservent leur coulenr et leur 
dqreté. On peut donc les distin- 
gner dans le dépôt qui se-forme au

Les journaux canadiens ne 
devrait pas en parler comme d’un 
"un“Bill de représailles.'” User 
de représailles implique l’idée de _ .
tort-envers-queluu’un oui Be-vCntrcr -quelle ne—se -vend-que -de -13-à-I5

fond du verre après agitation 
Il est-à remarquer que la falsifi 

cation du café, comme du reste 
beaucoup d’autres falsifications-, à 
plutôt pour cause " la prétention 
qu’a le consommateur de vouloir 
acheter à bas prix que la mauvaise 
foi du vendeur, car il est évident 
que le marchand ne peut vendre 
pour 20, 25, et 30 centins. du café 
moulu pur tandis les mêmes sortes 
grillées vendues en grains valent 
30, 35 et 40 centins, faut bien pour 
contenter l’acheteur, ajouter une 
certaine proportion de chicorée, la-

M OUTRE AL ET LIVERPOOL
Comprend les vapeurs en fer de première 

classo, construits sur la Clyde, it machines 
puissantes dont tes noms suivent:
Lake Ontario, CapL H. Campboll, 5300 ton. 
Lake Superior, CapL Win. Stewart, 5000 ton. 
Lake Huron, Capl. M. Ij, Tranmar, 4100 ton. 
Lake Winnipeg, Cnpt. P. D. Murrny.3800 ton. 
Lake Neplgon, Capt. F. Caroy, 2300 ton.

Ces vapeurs correspondent a Montreal par
du Manitoba, des terrltolrcsdu Nord-Ouestet 
des Etats-Unis, pour lesquolson dôllvro dea
billets d-’entlur parcours.------------------------- .—

Ces vapeurs sont construits en comparti­
ments (Hanches cl d’une force de résistance 
spéciale pour le servleodo PAtlnntinuo-Nord. 
Les plus parfaits aménagements ont été faits 
pour assurer le confort etlJatse-des passagers. 
Les cabines des passagers do première classe 
sont grandes et bien aérées. L’entrepont ost 
pourvu de hamacs en toile du dernier mo­
dèle, est bien ventilé, et. rlumffW a lu vapeur.

des dames et des enfants.
PRIX PU PASSAGE.

SALON—$10. $50 et $00. Aller et retour $80, 
$90 et $110, suivant le vapour et l’aménage­
ment. Les prix de $10 et. de $80 no valent que 
iiir-lo vapeur- “-Neplgoii.n-
iNTEUMBDlAlitE—$30. AUcr et retour, $Ü0. 
Entrepont—$20. Aller et rotour. $10.
Pour fret et renseignements, s’iulresser : A 

Belfast, a A. A. Watt,8 Custom House Square; 
A Queenstown, A N. fl. Seymour & Clc; 4 
Liverpool, A H. W. Roberts, 21 Water Street;
‘ ‘~ |\j0» A U 44—Hntwil I l*)h i **'............A Québec, it II. IL Hewel 1. 125 rue Ht-Plerro-

II. E. MURRAY, 
Gérant Général,

1 Carré do la Douane, Montréal. 
25 mal 18.88—la . . " '

LigneTHOMSON

—-SERVICE DE-LA-MKDIT-BRRANKE
Le Canada n’a rien fait aux Etats centins la livre.

Un commis voyageur de Hamil­
ton, actuellement au Manitoba, 
écrit à r es patrons que soixante et 
quinze pour cent du grain entre 
Portage la Prairie et Birtle a été 
endommagé par la. gelée. Il dit 
qu’il n’a pas vu les autres parties 
tie la province, mais il est d’opi 
nion que le grain doit être dans le 
même élat. Les cultivateurs espè­
rent, à cause de la hausse, de ven 
dre ces grains au même prix des 
bons de l’année dernière.

I ne chose quindique h-dévelop 
peinent rapide de la République 
Argentine, c’est que depuis le mois 
île janvier 1887 deiio'uvelles ban 
ques ont ajouté un somme de $52. 
500,000 à leur capital et sur ce 
$42.ü()0,000 ont été souscrits par 
des citoyens de la république. Le 
besoin de banques pour prêter de 
1 argent sur hypothèque se fait sen 
tir. ‘

Unis, pur conséquent l’action de
Cleveland est une provocation et 
non pas des rep??®aillés.”—Chatam 
Planet. .

Cle-, elajid ne propose pas de 
faire du mal au Canada. Il se-pro- 
pose de faire à ce pays beaucoup 
de bien. La seule.provocation qu’il 
y ait, c’est qu’il n’a'j^asHhTitention 
de suivre son programme.—Spec­
tator.

La maison Clavette et Giguère 
dont on trouvera, l’annonce dans 
une autre colonne a été fondée en 
1887, mais elle a déjà donné des 
preuves nombreuses qu’elle était 
capable d’exécuter les travaux de 
couverture et de plombage les plus 
minutieux et les plus considéra­
bles. Parmi ces travaux nous cite­
rons; La chapelle et la sacristie de 
St Jean-Baptiste ; Pégase St Ani- 
cet ; la résidence de M. Victor 
Roy, architecte, carré St Louis, la 
station de pompe No. 4, rue St Ga- 

On a pris un brevet pour un ar- briel. 
tide, que-P-on-prétcnd- posséderMes-l-—Ils-onU-aetueilement lés contrat» 
lualités de'dureté et de durée du 

Hgnùm ritœ, et qui peut être fait 
avec toutes sortes de bois mous.

procédé consisté premièrement 
a saturer le bois avec un produit 
chimique huileux d’un grand pou 
v°ir de pénétration et ensuite de

DJaiUeurs l’addition de la chico 
réë ne peut constituer une fravide 
que si le mélange est vendu pour 
du café pur, et ceux qui achètent 
leur café absolument pur ont sou­
vent pour habitude d’en ajouter 
un peu, soit un quart, un tiers ou 
plus, suivant les goûts, et si l’on 
veutme''Brettre à l’abri de toute frau­
de on .pi ut se munir d’un petit 
moulin qui coûte peu de chose, 
prendre son café grillé en grains et 
le moudre à mesure des besoins; on 
y gagnera la sécurité parfaite tout 

| en évitant la perte de l’arome pré- 
j deux qui est très sensible dans le 
-café moulu longtemps d’avance, 
iOn. ajoutera la chicorée si l’on 
! veut.

T .a vapeur “Barcelona" capitaine Cum­
mings, chargera polir Halllax, Québec el 
Montréal A

Patras vers le 12 .Septembre
Dénia 20 “
Malaga “ 27
Cadix “ 29 “
Et Alméria “ 25 “

K\ s’il y a a-tse/, de fret, le vapeur “Arloiiu” 
capitaine Howlck, chargera pour Québec et 
Montréal A

Livourne 
Marseille 
Tarragone 
Dénia *

vers le 20 Septembre
“ 21 “" a; **

’• ;tj “

Smith.—J’ai appris avec beau­
coup de peine, Jones, que vous 
étiez en faillite.

Jones. — Hélas oui,! j’ai lutté 
tant que j’ai pu,' mai j’ai dû suc­
comber. • J’ai tout perdu, aufs 
l’honneur, Dieu merci, et sauf la

Le» carRiilHon^pour Québec seront. déchar­
gées directement û. Québec ù. l’arrivée des va­
peur». ____ - o

Connutsscme.nls directs accord/-s à tous les 
Ports jnuir Lj>ux Les Endroits en Canada cl des. 
Etats du Ouest. .

Nous voudrions particuliérement, diriger 
l’attention des Importateurs fl l'importante 
Economie nui «eraltcertainement ellectuéü 
dan» I’Anhui unco, le Tumps cl la Condition de 
la Cargaison pur ces vapeurs si la/orable- 
ment connus, les capitaine» desquels Enten­
dent Parfaitement!’Arrimage et le Transport 
des Produits de. la Méditerranée, ayant été 
pour de» années dan»ce commuée,el un ayant 
fait une spécialité. ,

rour le fret ou autre information,, veuillez 
faire application a MM. Wm THOMPSON <fc 
FILS, Dundee, Eco»»e, ou aux Agents aux 
Ports de Chargement», ou Û

ROBERT REFORD A, CIE.,
21 èt 25 riie St-Sacrement. 

Montréal. 3 août 183&-2m

"îë soumettre à une pression très
lorte qui en augmente tant la den-

suivants: résidence de M. S. Davis, 
rue Sherbrooke, bâtisse de l’en- 
cienne église.méthodiste St James, 
rue St Jacques ; bloc de M. Barsa- 
lou, rue Ste Catherine; Chapelle des 
Sœurs de Lachiùe; Couvent de St 
Jean P. Q; cathédrale St Pierre de
Montréal ; bâtisse M. Eaves, Lon- 
gueuil, etc. I Thérèse.

propriété que j'ai eu la prudence-
de passer, vu nom de ma femme 
quand j’ai eu que mes affaires pre­
naient une mauvaise tournurCf!

< *■

Pour impressions commerciales, s'a­
dresser à A. T. Létne &. Cm, 13 rue Ste-

DEMENAGEMENT.

MORIN <5e CIE
ET ‘

L. E. MORIN JR. A CIE
Ont transporté lour place h'a^rpji/ipx Jÿos
28 <5c 30 RUE ST-DIZIEH

(Ratisse des Soeurs de l’Hôlel-Dleu) •
8 mal 1888. Téléphone No. 5«2
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AV I S -
M. Edmond Stevens n'étant 

plus à Motre emploi, nous ne 
sommes resptonsahles daucune 
dette-contmctée par lui- et- nous 
ne rêconmiMrdns aucun__reçu

! dette qu’à des besoins croissants de non* 
i velles taxes ont été créées. Récemment 
-fun bill~a~été~pTéBenté~teTrdantr~â~ établir 

I certains impôts sur les institutions finan- 
' cières : sur les banques, par chaque 20,000 
! livres du capital, 20 liv. st. jusqu’à 200,­
1000; 10 livres entre 200,000 et 1,200,000, 
iet5 livres au-dessus de 1,200,000 ; 20 li- 
■ vres également par chaque succursale 
i dans Montréal et Québec, et 4 livres 
i dans les autres lieux. Sur les compagnies 
; d'assurances, 100 livres pour une seule 
: branche d’opérations et 10 livres, pour 
i chaque branche nouvelle ; 20 livres pour 
| chaque succursale à Montréal et à Qué- 
] bec, efl livre ailleurs. Sur les sociétés 

nom collectif, 1 pour 1000 sur le capi- 
j tal versé jusqu’à 20,000 livres et 5 livres 
par chaque 20,000 livres au-dessus de 
200,000 livres; 10 livres par succursale 
dans Montréal et Québec et 4 livres ail­
leurs. Sur les sociétés anonymes, la taxe 
varie de 1 pour 1000 si le capital est de

Notre dette brute s’élève à $21,­
617,223.38. Mais de cette somme, il 
faut déduire d’abord $7,61X1,000 
qui nous sont dus parlés acqué­
reurs du chemin de fer du Nord, 
puis le capital de la subvention ac-

mis .payéa,par. les débitants de spi­
ritueux, et de la subvention payée 

cordée par la Confédération à la parJe gouvernement fédéral à la

signé par lui. 

La Société de

20,000 livres an plus à 80 livres, s’il est, rie
100.000 livr?s et 10 livres par chaque
20.000 livres en plus. De môme sur les 
compagnies de navigation, de télégraphe(

Publication Commerciale.
I de téléphone, de tramway,etc. “Apparem-

dUrJ. Mrwifiiy
Oérant.

ment, dit le journal auquel nnna cm.
législature de

Québec estime que le meilleur moyen de 
développer la prospérité de la province 

j est d’en écarter les capitaux et les capi-

T.A SITUATION FINANCIEREj talistes anglais auraient bien tort dë se

DE LA PROVINCE i jeter là où évidemment on ne les appelle
' j pas.” Bien, que les faits rapportés ne 

Le mauvais vouloir des capifft.1 semblent pas contestables, il ne faut, se 
listes anglais ne nous a pns nni i ^PPelant la rivalité des populations 
seulement sur notre marché et | ^ Onta-no et do Qiiébec, accepter ecs con- 
sur celui de Londres, mais' il est j c^u8*°n8 Q>ie 80US bénéfice d’inventaire.
en train de nous causer un préju

— dice considérable sur les marchés Aine intuition de l’esprit qui ani-
finaneiersde l’étranger 

Nous avons été surpris et peinés 
de voir que. pour y arriver, nos 
créanciers de^Lombard street ne se 
contentent pas de crier contre la 
corwersiorL projetée. de la dette 

‘“provinciale ; mais qu’ils vont jus­
qu’à dénaturer les faits et à pré­

. senter la situation de la province 
sous un jour tout à fait faux

Notre éminent confrère a eu déjà

mait l’auteur de la diffamation 
contre notre province où il a puisé 
ses renseignements ; et il a eu rai­
son de conseiller à ses lecteurs de 
ne pas trop s’y fier. Les faits rap­
portés sont non seulement contes­
tables, mais absolument faux sur 
plusieurs points. Avant de les'ré­
futer il nous permettra de citer la 
réponse à 1 'Economist de Londres,

h'Economiste Français, la célèbre ! que fait le Monetary Trimes, un 
revue économique dirigée ,par_M. journal financier. d’Qntario-qne«Faiil Lerëy-heaulieu, dans un ar­
ticle sur le mouvement éconômi- 
que et nancier aux Etats-Unis et 
au Canada, reprotkwfc^ssraronsei- 
gntments suivants que son rédac- ! 
teur, M. Chailley a recueillis dans j 
les journaux anglais :

Certains journaux anglais donnent I 
sur les finances de la province de Québec i 
des renseignements peu satisfaisants. ; 
On sait qu’à l’imitation des Etats-Unis i 
chaque province du Canada a une auto- j 
nomie qui lui permet d’emprunter, de j 
lever des impôts, d’autoriser les dépen- j 
ses, etc. Il semblerait que la province j 
de Québec ait quelque peu abusé des ! 
droits qu’elle tient, de sa constitution. 
En 1887-88, il y a eu un excédent de 
recettes ; mais,d’après l’exposé du budget 
de 1889, le revenu aurait été seulement 
de $3,403,672, tandis que les dépenses se 
seraiont élevées à $4,476,222.- Il est vrai 

.OB®., sur cette somme $1,197,863 sont 
affectés à des dépenses extraordinaires, 
$873,500 à des subventions pour la cons- 

■ traction de chemins de fer et $414,863 à 
d’autres constructions d’intérôt public. 
Il n’y en a pas moins un'déficit de plus

on n’accusera pas de partialité

d’un million de dollars. Or, la dette de
la province s’élève déjà à plus de 22 mil­
lions de dollars. Et, sinon- le public, 
tout au moins une partie de la presse 
s’inquiéterait do cette augmentation 
continue des charges de la province. 

Pour faire face, tant au service de celte

j pour la province de Québec.
| Aussitôt que le gouvernement de Qué­
bec s’est fait autorisera racheter la dette 
publique de lia province, 1 'Economist, le 
grand organe commercial anglais, donne 
le conseil suivant: “Les personnes qui 
désireraient placer leurs capitaux au 
Canada devraient éviter avec soin la 
province de Québec, car là le capitaliste 
semble être l’objet d’une aversion spé­
ciale de la part de la Législatuie.” Cette 
recommandation énergique est provo­
quée par l’amendement à la loi qui im 
pose une taxe sur les compagnies com 
merciales, *loi qui est réellement très 
répréhensible, mais qui ne justifie pas 
cependant le. conseil donné par VEcono- 
misl aux capitalistes anglais. Nous ne 
voyons pas bien la relation qui peut 
exister entre les prêts d’argent dans la 
province de QuébecJeUa-tttxe sur les 
corporations commerciales, à moins que 
l’on ne veuille exercer des représailles. 
A notre époque l’emprunteur est souvent 
aussi nécessaire au préteur que le pré­
teur à l’emprunteur. Quant aux ein 
prunts en Angleterre, le gouvernement.
de (Québec a, depuis quelque temps, 
évité avec assez d’ostentation d’y avoir 
recours, et il est allé chercher ce dont il 
avait Lesoinen France.......

Voici maintenant ht situation 
exacte des finances de la province 
4e-Qu4beeï

province pour la construction de 
ce chemin de fer, capital dont l’in­
térêt nous est servi jusqu’à la ma­
turité de nos emprunts: $2,394,000; 
et enfin diverses créances, fonds en 
dépôt, etc., $865.069.10, soit en 
tout à déduire $10,859,069.10. De 
sorte que notre dette nette n’est en 
réalité que de $10,757,152.26, ce 
qui représente, en prenant pour 
base la population constatée par le 
recensement de 1881, une somme 
capitale de $7 68 par tête soit envi-

dette n’est pas ausssi énorme que 
l’on voudrait bien le faire croire.

et des dépenses pour 1888-89, dé
duction faite des recettes et dépen­
ses en rapport avec la dette et les 
placements, est établi comme suit: 
Rocottca.................. ............... $2,5)00,672^0
Dépenses.' 2,1-77,206.74

Excédant de recettes..........  ' 723,466.06
Service des intérêts (net).... 655,153.00

nus de notre budget provincial 
proviennent.exclusivement de l’ex­
ploitation des bois du domaine 
publie, des-droits-ffe-fieewee^ou-^pèf-

province, représentant sa part dans 
les revenus des douanes.

Toute cette animosité de la part 
de la finance anglaise provient de 
deux causes principales : d’abord 
le dépit de voir la province de 
Québec emprunter à Paris, et en­
suite l’alarme causée par le projet 
de conversion de notTe dette

Notre province n’ajamais été vue 
d’un bon œil par les prêteurs an­
glais qui, se trouvant en face d’une 
législation étrangère, ont toujours

ron fr. 38.40 en monnaie française^-préféré- plaeer leurs capitaux dans | 
M. Chailley conviendra que cette les-autres provinces dtr'Cânadàj-'

qui ont le droit civil anglais. G’est 
ceTqui tout d’abord nous a portéeÂ

Le budget ordinaire-des recettes- -ch ercheren France coque l’Angle­
- .. terre nous refusait. Le Crédit Fon­

cier Franco-Canadien, établi chez 
nous depuis 6 ans, y a déjà placé 
plus de 20 millions de francs de 
capitaux français; c’est à peine Bi~
ies anglais-en' ont 

- ’ leurs
autant en

Excédant net des recettes...

Le budget extraordinaire de dé­
penses imputables au compte du
nnrétnl indinnn l’emploi d’uiie SOIP-
me de $1,197,853.12 qui sera prise 
sur le produit du dernier emprunt 
et dont $783.500 seront employés 
à payer des subventions aux che­
mins de fer,, et $413,303.12 à la 
construction d’édifices publics.

Notre confrère peut voir par ces 
chiffres qui sont officiels que notre 
gouvernement provincial fait tous 
ses efforts pour maintenir l’équili­
bre dans le budget, et que le déficit 
qu’il signale est couvert par les 
fonds déjà encaissés de l’emprunt 
émis en France par le Crédit Lyon­
nais. . ___________ t

Qunnt-à ld taxensirr^csr

dehors dë leurs placements en 
obligalions de la province. Avant 
l’établissement du Crédit Foncier, 
le taux normal des prêts sur hypo- 

,thèque était de 8 pour cent; au- 
$68,313.06 jourcpjiUi jj e9t ,]e g pour cent; 

autre grief sérieux.
Enfin, nous voulons remplacer 

des obligations 4 p.c. ci lies 
” à

corporà-
erciales, ou, pouT em­

ployer des expressions mieux com­
prises en France, sur les sociétés 
par actions, elle a été créée par une 
loi adoptée en 1882 ; malheureuse 
ment, les sociétés frappées par la 
taxe ayant refusé de la payer, le 
gouvernement a dû les poursuivre 
devant les tribunaux civils ; l’affai­
re a été portée des tribunaux de 
première instance à la cour d’appel 
et de là au Conseil Privé de Sa Ma­
jesté, à Londres. Le jugement de 
ce tribunal suprême a donné gain 
de cause à la province et les socié­
tés ont dû .s’exécuter.

Le bill de la dernière^ession n’a 
été qu’un réajustement de la taxe 
de manière à ce qu’elle fût propor­
tionnée aux capitaux employés..
, Cette taxe ne s’applique, comme 
nous l’avons dit, qu’aux sociétés 
par actions; les sociétés en nom 
collectif, les sociétés anonymes et 
les sociétés en commandite, autres 
que les compagnies à fonds social 
en sont complètement exemptes.- 

Si M. Chailley veut tenir compte 
du fait que, dans la province de

MÛI1Q nUtmriü r»i PimnA*

par ues oongaiions 4 p.c. 
sur lesquelles nous payons 5 p.c. 
nos créanciers anglais. - 

Il ne faut pas. chercher ailleurs 
le motif de là campagne entreprise 
contre notre province par les jonr^ 
naux anglais de Londres et, mal­
heureusement aussi du Canada; et 
nous serions très reconnaissants à 
nos amis de France s’ils voulaient 
bien nous aider à placer sous son 
vrai jour notre situation financière 
devant l,es capitalistes français à 
qui nous offrom, sous la sauve­
garde de nos lois qui sont calquées 
sur le code Napoléon, des pla­
cements' pairaHéïnenl suftTà des
taux très rénumérateurs. '

NOS INDUSTRIES

Québec, nous n’avons ni l’impot 
du timbre ni l’impôt sur le revenu 
(income-tax) il verra que-la taxe est 
loin d’être injustement onéreuse, 
vu que c’est la, seule que paie la 
richesse mobilière.

Notre province est d’nillnnrs loin.

ÉCLAIRAGE ELECTRIQUE
».

! C’est en visitant l’exposition 
universelle de Parie, en 1878, que 
notre concitoyen, M. J. A. I. Craig 
reçut l’inspiration et s’écria: Et 
moi aussi, je suis électricien... Une 
étude attentive des diverses ma­
chines à procLuirëTélectricité, que 
l’on appelle du nom barbare de 
dynamos, le mit sur la piste d’a­
méliorations importantes à faire 
dans les accumulateurs; il y con­
sacra dès lors une bonne partie de 
ses veilles et finit par trouver un ac­
cumulateur donnant avec-une-force 
motrice beaucoup moindre, une 
quantité d’électricité supérieure à 
celle produite par les machines 
Grammes et autres en usage jus­
qu’alors. '

Pour exploiter son invention, vu 
que son temps et ses capitaux 
étaient eilgagés dans sa grande 
manufacture de moûblos, il orga—

d’être louriement taxée; les reve­

msa une compagnie qui commença, 
lés opérations vers 1883 sous le 
nom de “ Phoenix Electric Light 
C- mpany”. Un incendie désas­
treux vint détiuire les ateliers de 
la fabrique de meubles et ceux de 
la Phœnix qui adjoignait, la cour
pagnie_dût liquider et M.v Craig;



jE prix courant 11
resta seul propriétaire de son fire- 
vetr

Depuis ce temps, il a consacré
~ deven

tous ses soins à perfectionner ses
machines électriques ; il a trouvé 
de nouvelles lampes et est parvenu 
à organiser tout un système d’é­
clairage qui offre les avantages 
suivants: Force motrice moindre, 
lumière plus puissante et plus 
égale, lampes plus économiques, 
carbone durant plus longtemps, 
etc. . .

Le système Craig d’éclairage 
électrique a été adopté à Montréal 
dans de nombreux établissements, 
de préférence-ait-système exploité 
par la “ Royal Electric Company,” 
et M. Craig vient de_ construire à 
Ste Cunégonde de vastes ateliers
où il pourra satisfaire toutes les
commandes. •

Nousnous permettrons de ré-

de compatriote ; il ne faut pas que
l’on puisse lui appliquer le prover­
be: “ Nul n’est prophète en son 
pays.’’ Puisque M. Crajg fait aussi 
bien (t mieux que ses concurrents 

__an|_
—geons-ler

EALSIFATIONS PAR 
-------- '-------QilARI NE-

LA SAC-

gran le quantité. Aussi 
ru urThouvel agenTi

est-elle
_ angereux 

de falsification, surtout pour ren­
forcer la saveur sucrée du'sirop et
du sucre de glucose dans! lesquels 
on en a découvert de un jiisqu’à 
deux millièmes dans des analyses 
qui ont été faites au Laboratoire 
de'la municipalité de Paris. Ces 
glucoses étaient d’origine alle­
mande.

On sait que la glucose, en sirop 
ou en masse, est le produit de la 
saccharification de la fécule, de 
-l’amidon ou empois. La saveur de 
ce genre de sucre est de beaucoup 
moins prononcée que celle du sucre 
de oanne ou de betterave, et sa va­
leur est aussi très inférieure. On
conçoit- donc- ce-queliusagede- la
ha aaL a Min Â /I ««ni f f n 1 1 ai 1 U A ilsacchariné viendrait faire ici. D’ail­
leurs, il y a tout lieu de croire de 
croire. que la fraude ne-s’arrêtera

la
seule Allemagne, si les. Bureaux 
d’hygiène des "différents pays ne 
combinent pas leur action pour 
arrêter le mal dans sa racine.

Le chef du Laboratoire de Paris,

oréfet de la Seine'de soumettre

Tl y a une dizaine d’année, deux 
chimistes allemands, Remsem et
Fahlberg, ont décnn vp.rt-u.n—non-
veau produit du goudron auquel 
ils ont donné le nom de saccharine, 
nom assez impropre sj_ l’on consi­
dère- sa 'Com position chim ique et 

'ses propriétés autres que sa saveur 
et sa manièreTl'agir sur l’organis 
me lorsqu’il est absorbé. La sac­
charine vjde Fahlberg est extraite 
d’un des nombreux produits de la 
distillation du goudron de houille 
appelé toluol. Cette substance re­
marquable possède un pouvoir su­
crant énorme, 230 fois plus consi­
dérable que celui du sucre ordi­
naire,jin grain de sacchar.ne rem- 

-plaoaht îar-gftmftnt nnedcmi-nimt

question au Conseil d’hygiène, ce­
lui-ci a chargé une commission 
composée de MM. Peligot, A. (iau- 
thier, Junylleisch, Proust, Riche e
Dujardin—Beaumetz 
ner et de présenter 
Nous nous bornerons

de l’ex ami- 
un rapport, 
à donner les

conclusions de ce rapport impur-
tant-au point de vue de l’hygiène 
publique, lequel est appuyé sur

“Que L’on invoque pour expli- 
les faits observés, l’action, di_qner_

recte de la saccharine sur les fer­
ments digestifs; ou encore le .dé 
faut d’élimination par suite de 
l’imperméabilité des reins, il n’en 
reste pas moins vrai que les trou­
bles digestifs provoqués par l’usage
de la saccharine existent......

“En présence de ces observa­
tions et en se basant sur ce fait que 
la saccharine n’est pas un aliment.

pour l’exploitation çt le transport 
Ru pétrole.

n gigan _ _ ____ __
mer Caspienne ù la mer Noire, va 
désormais rouler des flots de pétro­
le. De distance en distance, des 
machines puissantes sont installées 
pour refouler l’huile. L’embarque­
ment se fera sans difficulté, et de la 
mer Noire le pétrole sera transpor­
té partout. Dans trois ans, cet im­
mense travail doit être terminé. .

Ce n’est point encore assez que 
d’être parvenu à apporter ainsi, il 
bon marché, un combustible- aussi' 
précieux jusqu’au port d’embar­
quement. Depuis longtemps, on 
cherche à utiliser pratiquement le 
pétrolè comme combustible indus­
triel.------------------- _-------------- ■

Nos lecteurs n’ignorent pas les 
travaux tentés dans ce but, et les 
machines déjil construites pour
chauffer par le pétrole les chaudiè
res des bâtiments il vapeur. Tout 
le monde connaît les inconvénients 
du charbon : la poussière noire et 
fatigante qui envahit b navire lors 
du pharbûnnagiyJà place énorme

-darnr
les'Soutès, devenues trop petites 
pour les grandes traversées; l’é­
paisse fumée qui se dégage de la 
cheminée et qui, par les temps cal-

, èle la route : uivie long­
temps après le passage dii navire ; 
le prix enorihe du charbon au-delà 
du tropique et de l’équateur; les
qualités inférieures mélangées au

de_SAicxe_pour—édulcorer-un verre] 
d’eau, mais elle'ne donne réelle- ] 
nient que d’illusion du sucre -qui, 
en outre de sa saveur agréable, 
fournit à l’homme un aliment des 1 
plus.précieux, tandis que la sac-1 
charine, elle, nasse par les organes 
sans y laisser de trace et est ren-1 
voyé en nature et en totalité avoc : 
les digestions solides et liquides.

Comme composition chimique, 
le nouveau corps renferme deux 
éléments tout à fait étrangers au 
sucre, l’azote et le soufre ; ainsi,, 
tandis que le sucre pur n’en con- j 
tient que trois, le carbone, l’hydro­
gène et l’oxygène, la saccharine en ! 
contient cinq. Le sucre peut fer­
menter et Be dédoubler en alcool

'é 1 i mi néee trn a t U ri clique

et acide carbonique ; la saccharine,
Tl TT /'hriTro î rn aa* A « 4-ahau contraire, est Tennemie de tou­
te fermentation ; elle est aussi l’en- 
nenre de la putréfaction et des 
microbes, et dans ce sens, «ne'dîsr 
solution qui en contient 3 parties 
par 1,000, agit avec autant d’éne.rj, 
gie qu’une dissolution contenant 
lô parties d’acide boriquhoü bien 
une partie d’acide phéniqne ou
d’acide salicy ique par 1,000 par­
ties.

D’abord réservée aux usages mé­
dicamenteux, la saccharine ; vu 
ses propriétés sucrantes extraor­
dinaires, n’a p s tardé à/passé 
dans le domaine industriel, et au­
jourd’hui, il existe en Allemagne
des usines qui la fabriquent en

pmsqtr
Bubit dansi’économie aucune mo­
dification, la commission est una­
nime pour la considérer comme un 
médicament non un aliment.

“ De plus, convaincue que la 
saccharine ne servirait qu’à aug­
menter les tarifications' déjà si 
nombreuses des denrées alimen­
taires, tarifications que votre ad­
ministration poursuit à si juste 
ti re et avec tant de succès, la 
commission est d’avb que l’on doit 
repousser la saccharine de l’ali­
mentation générale comme pou­
vant avoir des -dangers pou: la 
santé publique.”

La ^saccharine se présente sous 
la forme d’une poudre cristalline 
blanche facilement soluble dans 
l’eau chaude._____________—

LE PETROLE SOLIDE.

On sait que la' concurrence qui 
existe entre le pi truie américain et 
le pétrole russe et les quantités 
énormes de ce produit qui, de ces 
deux pays, s’exportent_dans—la
monde entier. "

Favorisée par ses lacs, ses grands 
fleuves, l’Amérique exporte plus 
facilement que la Russie ses vastes 
gisements d’huile minérale. L’é­
puration en est également plus 
iaciie.

Mais une grande Compagnie 
vient de so fonder sur la Caspienne

Cardiff soi-disant pur, etc.
Tout cela avait excité les recher­

ches des inventeurs et des savants. 
Mais restait encore la périlleuse 
manipulation du pétrole et, com­
me conséquence, les dangers d’ex­
plosion et d’incendie, toujours ter­
rible en mer.

Il fallait donc chercher et trou­
ver à parer à ces difficultés et à 
ces dangers. On y est arrivé. Il 
semble qu’il n’y a pas de limite au 
génie inventif de l’homme.

Le problème était cependant dif­
ficile : il s’agissait, en effet, ,nqn
seulemcnrtnlo solidifier le pétroFê;
mais- eneore d’en rendre- Tu trans
port facile, pfôpce, et d’écarter 
tout péril dans la manipulation et 
la combustion d’une substance 
éminemment inflammable et dan­
gereuse.

Le procédé trouvé est bien sim­
ple, et par sa simplicité même fait 
le plus grand honneur à l’isprit 
inventif du docteur Kauffman. Il 
a chauffé lentement le pétrole en y 
ajoutant 2 à 3 ojo de savon. Ce 
savon se dissout dans l'huile chau­
de, et le mélange, en se refroidis­
sant, formé une matière solide 
ayant la dureté du suif comprimé.

Sous cet'aepect, et ainsi solidifié, 
le pétrole ou, plus exactement, le 
mélange de pétrole et de savon ne 
s’allume plus aussi facilement que 
le pétrole pur, mais bien plus 
promptement encore que le char­
bon,. il brûle.assez lentement, niais 
ne dégage pas de fumée. Ce mé­
lange produit un calorique puis- 
santrefïre'laisse qu’un faible résidu 
de 2 ojo environ. .

C’est là une découverîe qui peut 
amenêr-um i ’
grande navigation, et surtout dan 
la navigat on de guerre.

Des quatre facteurs demandés 
comme qualités i un navire de 
combat: vitesse, rayon d’action, 
moyens d’attaque et moyen dè dé 
fense, la vitesse peut devenir main-
tenant la première qualité à exi­
ger. • •

èVol u sun—vaisseau-es t—rapide;-----
plus sa machine est puissante et 
plus aussi il consomme de char­
bon (on ne se doute pas de ce 
qu’engloutissent par jour et par 
heure les brasiers d’un grand vais­
seau alourdi par sa cuirasse et son 
armement), et, par conséquent, 
moins grand est son rayon d’ac­
tion. 11 va vite, il est vrai, mais
pendant, pou _de temps.__A une
grande allure, il n’a du charbon 
que pour quelquesjours seulement.
Il lui faut refaire sa provision.

Avec le pétrole solide, devenant
sous un petit volume un coiubusti-
ble puissant en calorique, la navl-
gatmn puurru s’exécuter-iTgrande
vitesse et s’y maintenir surtout 
pendant plus de temps, agrandis­
sant aussi le cercle do son action.

Les transports commerciaux ma-
ritimes bénéficieront également de 
ce combustible nouveau. Les re­
lâches deviendront moins fréquen­
tes, l’approvisionnement de eom-
bustiblc
train et R

vpidc-----, ... . wv V

plus prompts.
Dans l’industrie, dansîes besoins 

du ménage, la cuisine, le chauffage 
le pétrole solide sera substitué au 
charbon, si désagréable par sa sale­
té et par sa fumée.

Les- gisements de la Caspienne 
remplaceront les mines de Cardiff 
et de Newcastle.

L’avenir est aux briquettes de
pétrole.

CORSETS CRO.MI’TON

La Compagnie Crompton fait 
quinze différentes sortes ne corsets, 
variant de mesure entre celle d’une 
enfant d’âge tendre et celle qui est 
nécessaire à une matrone ayant 
une tendance à l’embonpoint, Pour 
aucun de ces corsets on ne se sert de 
baleine—cet article est d’ailfeurs 
complètement démodé—on y em­
ploie uniquement une substance
appelée la coralirte-r une est '
fabriqué dans l'établissement mû-
me; elle a cet avantage sur .toute 
espèce d’os ou de fanion qu’elle i st 
très flexible et en même temps 
qu’elle ne se brise jamais. La cora- 
line est faite d’une espèce de plan­
te connue sous le nom d'ixtle qui 
croît abondamment dans les plai­
nes du Mexique. Elle ressemble en 
apparence à la plante bien- connue 
des américains l’albës ou plante de 
cent ans, sauf que les feuilles sont 
plus longues et plus minces. Ces 
feuilles sont recueillies par les in­
digènes qui en grattant la pulpe 
mettent à_nu des faisceaux de fibre 
dure, résistante, à peu près.de la 
grosseuT du poil de porc, et va­
riant en longueur de un à quatre 
pieds. Cette libre est expédié à 
New-York en ballots ; là, après un 
peignage et un teillage qui en sé­
pare les parties défectueuses, omla 
fait passer dans une machine à 
corder d’une facture toute spéciale,
d’où elle sort sous la forpie d’une
corde épaisse et inusable. Cette 
coide-est enroulée sur de grosses

sérée dans les coutures du corset. 
Une maison américaine Bridgeport 
Con. possède le brevet de cette 
grande invention, mais la compa­
gnie Crompton a le droit exclusif 
de l'exploiter au Canada. Les cor- 

en coraline. prennent chaque-■•--e.tv
jour plus de faveur et le temps 
n’es pas éloigné où ils auront
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«hassé du marché tous les autres 
corsets L’immense succès 'qu’ils

tions n’ont pu réussir malgré leurs 
efforts, A en imposer au public..

EMBALLAGE DES FRUITS 
POUR LE MARCHÉ -

Le Country Gentleman dit, il y a 
trois manières différentes de trans­
porter des fruits au marché, et cha­
cune de ces manières demande un 
traitement et un emballage spé­
ciaux. Premièrement en voiture 
à ressorts pour transport aux villes 
-voisines. D. ns ce cas. les paniers 
Sont le-meilleur mode d’emballage 
etrcoûtentle meilleur marché:; sur­
tout maintenant qu’on les faits à si 
bas prix au moyen de machines, il 
n’estjpresque pas nécessired’abliger. 
Pad -pomcifq
car les paniers qui ont déjà servi 
sont tous plus tyioins tachés et l’a­
cheteur préfère les paniers nets.
Deuxièmement

Dims no-press.
etransport parex- 
m nn pmplnifl le

même mode qmi cltrrTfl le premier.
Tous les frtfits comme les_ pêches,
les cerises, fram' oises, fraises et 
les raisins doivent être mis en pa­
nier. Les employés de chemin de
fer prendront le panier par Panse
et seront obligés de le porter tan­
dis qu’en boîtes-, on les eulbiiltcde 
côté et d’autres, ce qui est préju­
diciable aux fruits.

Les fruits durs comme les pom­
mes d’hiver, ou les poires d’au 
tomne et d’hiver qui sont emballés 
une semaine et plus avant qu’ils 
s’amollissent, devront être placés 
en caques et barils d’après la pié- 
thode suivie par les hommes qui 
s’y entendent. Si les trains de 
frets doivent aller dircnt.qpjojjt' à 
destination, les barils peuvéntêtre 
envoyés d'après la troisième ma­
nière, pareeque le coût du trans­
port est moins cher par le fret que 
par l’express. L’importance d’em­
baller d’après cette méthodect de

, mettre les fruits-d urs sniilomont Tin -

vendre, car ni les acheteurs en 
gros, ni les consommateurs veulent 
lés encourager.

LE TEMPS DE LA VENTE

Nous avons reçu pendant ces 
derniers jours de nombreuses let­
tres de nos abonnés, nous posant 
la même question sous des formes 
différentes :

La fermeté va-t-elle se maintenir, 
faut-il vendre, ou faut-il attendre ?

Certains de nos clients nous si­
gnalaient les hausses,qui dans cer­
taines années ont succédé à dès 
baisses considérables, et légiti­
maient leurs- espérances, sur les 
statistiques de ces heureuses an­
nées. •---- ------

Les temps sont bien changés. 
Anciennement, on pouvait avoir 
une idée assez juste de la position
des mnreliés—On pouvait1’contrôler
les existences à Liverpool par les 
exportations et par les v,entes pro­
bables, en un mot les conditions
du marché étaient définies djune 
manière très exacte.

De plus-loTeontinent américain

anglais et ce dernier était obligé

cune espèce avec les cultivateurs 
Mais je dois dire que, presque tou­
jours les personCëB^ijni ont risqué
léùr capital aussi à la légère sVn
sont repenties. Les cultivateurs ne 
voulaient pas s’engager afin de 
pouvoir se retirer à la volonté et, 
advenant de mauvaises ventes1.
pour les premiers mois, ils se sont, 
en effet, retirés sans attendre le ré­
sultat final, et, ils ont ruiné le 
propriétaire. Il vaut-mieux ne pas 
se mêler de créer Une fabrique que 
de le faim sous de mauvaise condi­
tions et avec les risques de son 
côté. * ' ~

Le propriétaire qui veut agir, 
avec prudence et discernement doit 
s'assurer un nombre fixe de patrons 
ei de vaches pour tin temps déterminé, 
et cela au moyen d’un contrat écrit 
signé de toutes les parties.

Çe contint doit être favorable, 
non seulement au propriétaire,
mais Aussi, et avant tout, aux 
trons, d’après le principe ’

pa-
général

qpe j’ai démontré en commerçant, 
que les fabriques sont créées sur­
tout pour le plus grand avantages 
lies - cultivateurs. Le propriétaire-

que le fait à son compte, coûtent 
moins ou plus chers qu’ailleürs.
— Al orsiû-arrrve -quhine -fabrique— 
peut travailler, à meilleur marché
qu’une autre,’sans préjudice à.pèr-
sonne. Cela lui permet de con­
trôler bien mieux les soins de pro­
preté que les patrons sont tenus de 
donner à leurs bidons, et, en même 
temps, de soulager les patrons 
d-’une besogne qui, souvent, est hr 
cause qui empêche une fabrique'de 
s’ouvrir. Un propriétaire jioit s’ar 
ranger pour que son contrat lui 
permette sur dénonciation dir lu­
bricant, de renvoyer le lait-mal 
conditionné d’un patron, eTT d’ex­
clure çe dernier de la fabrique, sur 
récidive. ■ -

Jé considéré que le propriétaire- 
doit toujours éviter d’avoir rien à 
faire dans la gestion des. produits 
de la,fabrique pour la vente. Il ne 
doit s’engager qu’à livrer, chaque 
mois, lin mois anrès la fabrication,

était le.seul fourniseur du marché doit se-porter responsable de tou­
tes les pertes qui arrivent dans sa

le beurre ou le fromage, en bon . 
état et de première qualité, et là 
doit s’arrêter sa responsabilité.

Toutes relations: commerciales 
entre les patronB et le propriétaire

fonc- ,

de se conformer aux exigences.., fabrique par sa faute ou celle de 
climatériques de notre pays. ' ses employés, ou par toute cause 

Ainsi les prix se r el e v ai e n t~t o u- Qtutre-q ue -eelle- r é s ult-an t—d e-1 a vi- 
jours à l’automne, conséquence ; site de Dieu o_u de la force majeu 
forcée do la clôture de la naviga-1 

tio’h; les exportateurs pour éviter 
’ ‘ réï '

t-ionnemënt de la fabrique, quant à 
ce qui concerne lès rapports des 

I intéressés entre eux-, à cause des 
conflits d’intérêts qu’elles provo-

lcs frots onéreux des expéditions

re. Mais, de son côté, il a le droit 
d’exiger des patrons la plus stricte 

! honnêteté nuant à la livraison du

quent presque toujours.
J. C. Chapais.

par les ports d’hiver, payaient 
quelques points de plus pour la 
fabrication de septembre et d’octo- : 
bre afin de l’expédier en temps par 
le port de Montréal. j

D’autre part les marchands an­
glais qui avaient été plusieurs fois 
surpris par des hausses assez fortes 
pendant 'les mois d’hiver et de j 
printemps, avaient pris l’habitude 
de faire leurs provisions aussitôt 
l’arrivée des derniers arrivages 
montréalais et ces circonstances ' 
réunis donnaient beaucoup de fer­
meté aux .prix d’automne. C’est1 
ainsi-qvve-Uftn 4ern-ier—lesqw v -d^

lait, et une propreté méticuleuse 
depuis lè moment où l’on va traire 
le lait, jusqu’à celui où ôn le livre 
à la fabriqué. Il doit exiger tm 
prix de fabrication qui le mettre à 
l’abri de toutes les éventualités, ne 
d’oit jamais consentir à travailler 
au rabais et pour un prix qui 
mette le sort de sa fabrique en 
danger dans les. mauvaises années. 
Je ne conseillerai d aucun proprié­
taire d’acheter le lait des patrons à" 
prix fixe. Dans les'bonnes années, 
les patrons y perdent, dans les 
mauvaises, le propriétaire y per­
dra.—Je-ne conseille na’s~nour. la

L’ECONOMISTE FRANÇAIS.

Voici le sommaire de l'Economiste 
■ Français^No. 84 du samedi 25 

août 1888. . •
- - ■ Partie Economique

Les, fonds d’Ètat des divers. Etats 
d’Europe et d’Amérique, aujourd’hui et 
depuis le commencement du siècle, p. 217.

L’assurance obligatoire: la caisse de 
retraite allemande pour la- vieillesse et 
pour l’invalidité, p. 219.

Patrons et Ouvriers : De quelques ins­
titutions crées en faveur des ouvriers, p 
221. ' •

vaques—oyi—barils,—devrait—être
bien compris par les vendeurs. Un 
exemple en démontrera l’impor­
tance. De nouvelles mains étaient 
employées à emballer des poires 
Bartlett dans des demi barils une 
semaine-avant l’amollissement des 
fruits. On prenait dos précautions, 
afin de nV mettre que des poires 
on bonne condition. Cependant un 
desemplqyésayant une magnifique 
poire mûre, il la plaça avec les 
autres. Durant le transport les 
poires^dlires écrasèrent celle qui 
était mûre. Les autres poires com­
mencèrent à pourrir et quand le 
demi, baril l ut rendu sur le marché 
le contenu était entièrement gâté.

Les expéditeurs de fruits peu­
vent se diviser en deux classes— 
ceux qui réussissent et ceux qui 
échouent. 1

~ Lqs^Semiërs Jiar une bonne cul­
ture, un choix judicieux nemettent 
que les meilleifrs fruits sur le mar­
ché avec leur nom sur chaque 
baril ou panier; Quelques années 
après leur nom devient connu aux 
consoinmaieurs, qui sont-consen-

cctto. saison on atteint 121 a 13c.j môme raison, le système qui con

tant d,e bien payer parceqù’ils 
savent qu’ils recevront pour la va­
leur de leur argent.

L’autre classg récolte des fruits 
pauvres, met les plus mauvais dans 
le milieu du baril, les vend à bas 
prix et quand cës vendeurs devien-
nent connus ils ne peuvent plus

Mais aujourd’hui les conditions ! siste à prélever sur le prix des, 
du marché anglais, sont complète- ! ventes tanCpour cent pour prix de 
temént modifiées ; l’Angleterre ne 1 fabrication.
dépend phis des fabricants améri- L’on a prétendu voir dans ce per- 
cams pour sa provisionne froma- ! centage une garantie pour’ les pa­
ges d lnver. • | trons que-la fabrication sera bien

La nouvelle Zélande, cette dér- faite, pour augmenter le prix de 
niçre venue sur le-marché ; y en- : y en te. Si les bons produits se veii- 
voie scs fromages des la fin de l’au- ; daient toujours à un haut prix, ce 
tomne, en un mot sa fabrication | raisonnement seraitexcellent, mais 
commencequand la notre finit, et malheureusement, il n’en, n'est pas 
permet aux commerçants anglais ' ainsi. Il est des années où les bons 
u acheter au fur et à mesure de produits même, n’ont pas de 
leurs besoins sans avou à faire des : cours, et, Ces années-là, le proprié- 
réservés. _ ! taire fait des pertes lourdes par le

J ans ces conditions, on ne peut ^système de percentage. S’il n’est 
donc guere.esper.er .que Jes-qirix du pas juste que le propriétaire fasse 
IronTage haussent cet automne-de-'l’argent au détriment des pa- 
comme ils ont haussé pendant., les , trons, la proposition contraire ne 
saisons precedentes, et nous met- l'est pas plus. Le prix fixe de tant 
tons en garde contre cette décep i par livre de beurre ou de fromage, 

i „ hoS)lecterns qui n’ont pour la fabrication, est le seul

Le Mouvemeat économique aux Etats-
Unis et au Canada: l’immigration mdi-

pas suivi les modifications des con- juste pour les deux parties, 
ditions d’approvisionnement des! -
marchés de consommation. Que le beurre ou le fromage se 

j vende bien ou mal,- il coûte tou­
............... ; jours autant à faire, et il n’est pas

RAPPORTS DU PROPRIETAIRE ; plus juste que le propriétaire de
------------A.y-lPf*-»- ID T? A l * vm-------------UC—I U. --------...!a r_____r \ aLi •AVEC LE FABRICANT.

(Suite)
i J’ai vu en beaucoup d’endroits, 

où les cultivateurs ne semblaient 
pas beaucoup en faveur de l’éta­
blissement d’une fabrique, des per­
sonnes en créer une et. engager un fa-
1 %.! /I I, t ^ .—     * ’ 1 1 â 1 «

fabrique soit forcé de fabriquer au-
dessous du prix coûtant, pareeque 
le marché est mauvais. Il n’v a 
que dans un ordre de chose parti­
culière que les prix peuvent varier 
tout en. restant fixes, pour la fa­
brication, c’est dans le cas où la 
main-d’œuvre, le combustible, le

genîe et l'immigration italienne ; Immi­
gration assistée au Canada ; les finances 
et les placements dans la province de 
Québec ; le commerce de la soie en Chine 
avec les Etats-Unis, etc., p. 232.

La Situation des Anglais dans l’Inde 
et le réveil de l’esprit national, p. 225.

Les syndicats professionnels, p. 229.
Revue économique, p. 229.
Nouvelles d’outremer: République Ar­

gentine, République Orientale, p. 230.
Tableau comparatif des quantités des 

diverses marchandises françaises ou 
francisées exportées pendant les six pre­
miers mois des années 18SS, 1887 et 1880.

Partie Commerciale.
Revue générale, p. 231.—Sucres, p. 233. 

—Prix courant des métaux sur ia place 
de Paris, p. 233. - Cours des fontes, p. 233. 
—Correspondances particulières : Bor­
deaux, Lyon, le Havre, Marseille, p. 233.

Partie Financière. -
' Banque de France.—Banque d’Angle­
terre.—Tableau général des valeurs.— 
-Marché des capitaux disponibles.—Ren- 
tes françaises.—Obligations municipa­
les.—Obligations diverses.—Actions des

I . , . il o o 1 «iuv 1C] QUatlUIPi—H
bncant sans avoir de contrat d’au- j charroyage du lait, là où‘ la fabri

chemins de fer.—Institutions de crédit:- 
Banques des Pays—Autrichiens:—Fonds 
étrangers.—Valeurs diverses :—Suez.— 
Panama,—Çorinthe.—Assurances.-Ren- 

■fleignements financiers :—Recettes des.
Omnibus de Paris, des Voitures de Paris,
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M Metabetchouan

141
No CONDITIONS DE LA VENTE/

U

*«
Metabetchouan

142
LacKlsklsulk

U
' 25

II ••
Les locations cl-dcssus décritcsr suivant 

leur étendue donnée, plus-ou moins, seront 
offertes en vente, A une mise û prix iV être

de la compagnie Parisienne du Gaz et île 
I—hrcompagnieducaTtal-deSnez^=BoTir H 

lots Algériens, Changes.—Recettes heb­
domadaires des Chemins de fer. p. ü&> à 
242. ‘

L’abonnement pour les pays fai­
sant partie dé l'Union postale est : 
un an, 44 francs, 6 mois 22 francs.

S’adresser aux bureaux ; Cité 
Bergère,'2, à Paris.

Département des Terres de la Couronne.

SECTION DES DOIS ET FORÊTSr

Québec, 9 août 1888.
Avis est par le présent donné, que. confor­

mément aux dispositions de l’Acte 39 Victo­
ria, chapitre U, les coupes de bois suivantes 
seront mises A l’enchèrrs, dans la salle de 
ventes du Département des Terres de lii Cou­
ronne, en cette ville, mercredi, ie 17 octobre
prochain, a 1* } A. M., aux conditions tnsê-
rées plus bas. savoir :

'Agence du Haut Ottawa.

Location Nq. 7,1er rang Bloc A: 16} mlllescarr 
“ 8, “ “ ill '

JU2,___1‘____
“ 10, 2è rang
“ 11, "
“ 12, “

2. 3q.rang 
S, “

“ 4,
"ST
6,

::g; 
“ 10, 
“11,

Jüi-
40 

-37} 
■ AO 

50 
50 
50 
.50 
50
sr

50
50
50
50
'50
5)

Ar:

T2,-----" " 50“
‘502, Riv. Coulonge S 

riére, Riv. Gatineau 58 
Ile Calumet 3}

. 001} 

Agence du Bas Ottawa.
Location
Location
Location

L Rivière-Rouge 25 milles carrés. 
Canton Beresford 61 “
Canton Chertsey 9} “

Total 40 5/6

Agence de la Chaudière.
Location Canton Langevln No. 2 28 mil. carr. 

“ “ “ “ 3 29 "

Location

Total 67

Agence de Montmagny. . " 

Canton de Bellechasse 9} mil. carr. 

Agence de Saint-Maurice.'

Tir

40

36

79

Metabetchouan “
144

Lac Kainamlntigon- 
gue No 14-5 

branche N.-E, de la 
rivière Rte-Margue­
rite No 146 

N.-E. do la rivière 
Ste-Marguerlte No
147

canton Rucroux No
148 . 

canton Doquen “
149

canton Dequen “
151

canton Dequen “
151

rivière Plkauba “
152

arrière rivière Péri- 
botika Est No 153 

canton Boileau No 
151

canton Boileau “
155

canton L’Allemaut - 
No 156 16

canton Eerland No 
. 157 4}
canton Ferland “

132 13

89

53}

12}

23

23

18}

34

32}

13

: Ces locations seront adjugées aux plus limits
enchérisseurs.

| Le prix d’achat et la rente foncière de la 
I première année, par mille ourré, devront 
: être payés, dans tous les cas, avant l’ndjudl- 
cation llnnb , autrement la vente sera nulle 

! et hcïli avenue. "
! Les locations une fois adjugées, seront su­
jettes nux dispositions des règlements con- 

j cernant les bols de la Couronne, maintenant 
I en force ou qui pourront le devenir plus tard. ' 

Des plans, imfiquant les terrains ci-dessus I 
1 désignés, sont déposés au département des 
1 Terres de la Couronne, en cette ville, et au 
, bureau des Agents pour ces localités, et sc- 
rout visibles jusqu’au Jour de la vente.

FABRICANTS DK

CorniEhes ^Tols Galvanisée

* Fr. K, TA< Hfc, 
Assist uni Commissaire

X. R.—D'après la loi, les Journaux nommés 
i\ cet ellet, par ordre en Conseil, sont les seuls 
autorlsés-A ^nitritaT cet avis.

Cour rears, Plombiers, Poseurs
. ■' ' • • .

f b Appareils à Vapeur*, Gaz, etc.

329 et 3294 rue St-Laurent 
MONTH VA L.

PROVrNCETTlè-QTTCBKCT“ 1
District du Rev » nu de Mont rén 1. ÿ

‘Couvertures en Ardoise, en Forblano, en 
Tôle Ci al vani.sée, oL ton tes .sor-lex de—répart- 
tions i\ des prix tTès modérés.

31 août 1888—la .

Total 118i

Agence Grand ville.
AVIS.

Location No 1, 1er rang, Est
Lac Témlscouata 36 milles 

“ canton Parke No. 1 2-1
Haudot-
Demers A

-“ " B- ' 18 M
“ Armand 16 ’ “

No 4f> rivière Saint
François

No 46 rivière Saint
14 “

François 16} “
No 47 rivière Noire 38 “

* Total 178 5/6 “

Taxes du District sur les Corpo­
rations Cnmmftmaks.__

La Canailloimpi

Cie d’Assurance sur la Vie

51 52 Viet. dm.}). 444V

Le payement des taxes sur lesCorporatlons
.. ( < n< n eri iules m us I- ( ) up. 11, 51-52 Viet. I*

d uns et p« ur le district i e Mi nlréal, dues le 
1 cr h’eplrmlne tier nier, esl pur les préscnlcs

Agence de Bonaventure.
Location ruisseau Tout Fer­

guson 16 milles carr.
----- “------ rivière EKeuiiilnae-------9 "

ruisseau Gleu 
ruisseau Marsliall 3. 
rivière André 4
canton dviCarlelon 1 
canton de Hope sud 7 
rivière Nouvelle Nô2 50 

“ “ “ 3 24
^ “ Bran­

che Ouesl 30
arrière rivière Nou­
velle Ouest 10

arrière rivière Nou­
velle Est 18

rivière Maun Est 25 
“ .Ouest 26

demandé d’ét i e lull sans dé lai et sans autres 
avis, < ar après le pieu.1er oelol re prochain 
on (ltangeia l’inlérél Ifgai et les rérlama- 
t ic ns ten ni passées aux aviuilsde la Cim- 

èli’e colled re.-------------;-----------------ronne pe
le pajment p> un a se faire convenable­

ment par des chèques aoeptés rt l’ordre et 
“ Collecteur du Revenu de la 1 ro\ im e,” A ce 
Imreau. -

32 rue St-tialu ici, Montréal.
, • WM. 11. LAMlii:,

I'ercejiteur du Revenu de la Province.
. District de Montréal.

WOO.OOO
25,000

N. B.—Le montant réclamé pourra être vé­
rifié en s’adiessant.au bureau du Collecteur 

•\ru èlrc lait durant les lieu-

Total 220 7/12

Age

j eNepn3xne11t.dc 
reK de banque.

Montréal, lü septembre 18SK.

CAPITAL SOCIAL - 

Dépôt a\gowvAnemnit - 

BUREAU :

13, Côte St-Lambert, Montréal.

Location Batiscan No 7 Est 24 milles carrés.

Agence de Rimoushi.
Location arriére Riv. Humqul 8 mil. carr.

Nèmtayé No. 2 48} - “
arrière Avvaut)lsh 38 “
Rivière Causapscul No.

1 Nord 6 “
Canton St-Denis ' 15 “

Total 1(5}

Agence du Lac St-Jtun.
[ Location Rivière Petite Pérl- 

bonka No. 120 
Rivière Petite Péri- 
bonka No 121 

Rivière Petite Péri- 
bonka No. 122 

Rivière Petite Péri- 
bonka No 123 

Rivière Pel Ile Péri- 
bonka No. 124 

Rfvlêre Pérlbonka 
No 125 

Rivière 
No 126 

Rivière 
No 127 

Rivière 
No 12S

Rivière aux Iroquois 
No 129 J 

Rivière Ha! Ha! No
130

Rivière Shlpshaw “
61

Oulatchouan Est “
131

Oulatchouan “ “
132

Oulatchouan Ouesl “
133 '

Ouiatéhouan “ *
_131

25 milles carr 

50

Pérlbonka
fôrlbonka

Mistassini

arrière Oulatchouan 
Ouest No 135 

arriére Oulatchouan 
Ouest No 136 

Lac des Commissai­
res sud-est No 137 

arrière Lac des Com- 
mlssalrcs sud - est 
No 138

Lac des Commissai­
res sud-ouest No 139 

arrière I.ae des font

50

50

50

40

42

50

2

15. 

10 

9 

12 

13 

13

20

24
rrïlssnlres sud-ouest 

ill) iJ

gence du Saguenay.
Location arrière Callllère 18 mlllescarr,

canton Sagard g 1}
"Nord Est de N,E. 

branche de rivière 
.Ste-Marguerlte 15

Tadousae Est________T
‘rivière Manitou no

1 Estr-
rtvlêre Manitou
2 Est .

rivière Manitou
3 Est

rivière Manitou
1 Ouest

rivière Maultou
2 Ouest

rivière Manitou
3 Ouest 

canton Saguenay Est 32 
rivière Grande Tri­
nité No 1 Est

rivière Grande Tri­
nité No 2 Est 

rivière (Jrande Tri­
nité No 1 Ouest 

rlyiére (Jrande Tfi- 
nITS N o 2 ( >uest 

PeJ.il e Trinité No 1

Petite Trinité ’ “ 2 
Est

Petite Trinité “ 1 
Ouest

Petite Trinité “ 2 
Ouest

rivière Calumet No 
1 Est

rivière Calumet “
1 Ouest

canton Lafièehe- 
No 86 Petite Berge- 
ronne Ouest 

No 1 Est Petite Ber­
ge ronne

Total 614}

La première et la seule compagnie, 
nationale, dont les polices sont assu- 
littics à mis lois et à des tarifs réduits 
aes—vjeiUes -compagnies, comprenant 
aussi des nouveaux systèmes cl un par- 
t,ir.jdiè.rc.ment po ne- ia-elasee-rrpjçrièrer-

Gn recevra A ce bureau, Jusqu’il LUNDI, Iff'
17 sEPTEMBltE prochain, des soumissions 
cachetées, adressées au soussigné, avec la 
suscriptlon, “ Soumission pour Ascenseurs, 

j etc., Nouvel Edifice des Ministères, Ottawa.”
On pourra obtenir toute Information né­

cessaire en s’adressant A ce Ministère, A pur- 
tir de Lundi le 20 courant, inc’usivemenl.

! Chaque soumission devra être accomim- 
i gnée d’un (Jlièque de banque neceptf, /yni à 
; cinq pour cVnt du montant qui y est inscrit, 
I payable A l’ordre de l’honorable ministre 
rues travaux publics. Ce chèque sera confis- 
1 qué si le soumissionnaire refuse de signer le 
. contrat .après notification ; ou s’il nu l’exécu­
te pas intégralement, Il sera remis, si la sou­
mission n’est pus acceptée.

1 Le Ministère ne s’engage pas A accepter la 
1 plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre
A. GO BEI L,

■ Secrétaire.
Ministère des Travaux Publics, J

f-
Ottawa, 14 Août, 1888.

:LA CIE DE TELEPHONE BELL
DU CANADA

Andrew Roiiertson, W. F. Sise
Président.. Vice-président, 

j P. Slater, Secrétaire-Trésorier.

Bureau principal à Montréal.

Agence de Gaspè.
Location baie de Gaspé Sud 11 mlllescarr.

“ baie de Gaspé Nord 12,1 “
“ canton Blanchet 9 “
“ rivière York Notd 3_____ “

Sud,
Sydenham Sud 
canton Rameau 
canton Mali.ale Sud 
rivière St-Jeah.No 1 
Sud

rivière St-Jean “ 2 
Sud

rivière St-Jean Nord 
riv. Dartmouth Sud 

, - “ Nord
-arrière-rivière Dart-

22
21}

4

12

10
14
21
19}

Cette compagnie vendra ses Instruments A 
des prix variant de $10 et au-dessus. Ces Ins­
truments sont protégés par les brevets que 
possèdent la compagnie, et les acquéreurs 
sont par conséquent A l’abri decob testations, 
et,-pourront se-servlr des lignes principales.

mouth Nord 

Total

32 “

'IM a/12 *•

aux prix des abonnés.
La compagnie prendra des arrangements 

pour relier les localités privées de communi­
cations télégraphiques,avec le bureau de télé­
graphe le plus proche,ou encore construl ra des 
lignes privées pour les Individus ou les com­
pagnies, pour relier leurs résidences ATeurs 

1 places d’affaires! Elle est prête A manufactu­
rer toutes BOrtés d'apareils électriques.

K !i*fiur détails compl'Os s’ad—“An bureau
électriques.
il-

j de la compaguie A Montréal.

Médaille d’Or A l'Exposition de Québec.
Médaille A l’Exposition de Toronto.

Compagnie^ Centrale de la Charente

Alexandre Matignon & Cie
COGNAC

Véritable Gognac, Fine rhainpagne 
En Fûts, Douteilles, Masks, (Parafes, etc. 

A < no NTS :
A Montréal : T. Haut h b* r, * ^
A Québec; II. Heaut»*y, ru-i i]«» la Fabrique. 
A liruntford : T. S. Hamilton & Cie.

Prière de méfier.dex CHhtrefu<;onx. 
28 avril 1SKS

M. AZARiFÏÏRODEIIR
Le- tailleur si bien connu de l'établlss ment 

de Messieurs Dupuis Frères, rappelle A ses 
nombreux amis qu’il continue A travailler 
pour la clientele privée,.en mêinu temps que 
pour celle du magasin.

S’adresser au

No. 1571 Rue ste-Catherine
Magasin de MM. Duouls Frèris

1 vil I le 1 1888.

Gazette des Campagnes
Journabdu cultivateur et du colon, 

fondé en 1861, publié û Sainte-Anne Je la 
Focati ère .comté de Kamouraaka, P.Q. 

par FlimiN H. Phoülx.
Parait tous le* Jeudis, abonnement, un an $1

—faeirfiiüi icants d'iiintruments d'agriculture 
et IeH mar<‘handH trouveronttrôH avantaejeux

cousacré uux intérêts des cultivât purs.
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ALP. GUENETTE
Agoni d'Immeubles, 'Propriétés et Ter­

rains à vendre. Argent prêté, etc.

No 1614, RUE NOTRE-DAME

Résidence : 227, Avenue Laval 

MONTREAL.

REVUE IMMOBILIERE

Quelques; ventesYronalrdérables dans'

Thomas J. Potter
ENCANTEUR

Vente d Immeubles, de Mobi­
liers, Marchandises, Stocks 

de Faillite, Etc.

Be. 1811 RUE NOTRE-DAME
MONTREAL

30 mars 1888—ln

R. K. THOMAS
Afgpnl d'Immeubles et de Placements

30 RUE ST-JEAN.

addell Coin de Ja rue Woirc-uam^•mill»:

TELEPHONENo. MONTREAL

Se charge du louage des maisons 
de la collection des loyers.

24, février lRSS-ia

^ILLIAM H. ARNTON
Encans d'immeubles et Ventes mer

Enchères pour le commerce d'Epice-
idsries, Marchandises Sèches, Fonds de 

■ commerce en bloc, Ventes pour le 
compte des A ssureurs de toutes sortes 
de marchandises, etc.

Bureaux et Salles de Ventes
' iV'47' Rue Notrc-Dnme

les quartiers du centre de la ville et dans 
le-qnartter St-Antoine-ont-porté-le—total 
des prix de vente cette semaine à un 
chiffre respectable. Les prix obtenus en
ce moment, encore pour les bonnes pro­
priétés sont satisfaisants et nous signa­
lerons une transaction qui n’est pas en­
core enrégistrée, mais qui date d’une 
quinzaine de jours par laquelle notre 
ami M. S. D. Valières, épicier a fait en 
peu de temps un bénéfice de $2/250 on 
revendant at prix de $21,260 la propriété 
No. 276 du cadastre du quartier St-An­
toine, coin (les-qaies St-Jacques et Chat­
ham, qu’il avait payée $10,800. 7
, Parmi les lots A bâtir dont les ventes 
ont été enregistrées cette semaine, nous 
remarquons les suivnnts.
Rue Duroçher.........................45c. le pied

'Rue Aqueduc........................... „60c. le pied
St-Jean-Baptiste .

Rue Rivard........................... :.. $250 le lot
Rue Rivard.................................. 350 le lot
Rue Champlain.............. ........... 200 le lot

*_____________________Hochelaga.

St-IIenri.
Rue St Jacques......................37Jc. le pied
Rue St-Jacques..................... 40c. le pied
—Voici les totaux des prix de ventes par

VENTES ENREGISTREES 
Pendant la semaine terminée le

8 septembre 1888.

—. MONTRÉAL-EST—^

Quartier Ste-Marie.
Rue Fvllum.—Lot 1460-5 quartier Ste- 

Marie, terrain 22.6 x 100 bâtisse em bois, 
vendu à François E. Courteau, prixNjïiTô.

Rue lMeonUnne..—La j N. E. du lot 990 
et J S. O. de 1000, .quartier Hte-Marie, 
maisons en bois, Nos. 289 à 295 rue La­
fontaine, Vendus à Rosianne Casson, 
prix $2,000.

Rue. Dufresne.—Partie des lots 1359-6-et 
5, quartier Ste-Marie, terrain vacant liO 
x 100, vendu â Charles Pellegrini, .prix 
$1,200. ' .

(Quartier' St-Jacques ûs
Rue Beawlrjj.—Lot 1120, quartier St- 

Jacques, terrain 35 x 110, bâtisse eu 
bois et brique, No. 457 rue Beaudry, ven­
du à Win. Tate, prix $2,800.

Rue Jacques Cartier.— Lot 93), quartier 
St-Jacques, terrain'25~x"74, maison en
bois et brique, No. 367. rue Jacques Car­
tier, vendu
$1,100.

Itue RerrL

à Sophie Uuilmette, prix

-Lot 1203-94, quartier St-
J arques, terrain vacant 25 x 109, tendu
â Eusêbe Hardy dît'Lesage, prix $517.

quartiers :
Quartier Ste Marie............. $3,875.00

“ St Jacques.............. 7,017.00
B St Louis................f 16 545.00

10,660.6?- ^

Evaluations d'Immoutilcs fallen (le la façon 
la plun conseli'iicli'iisc, doiinnnL un rapport 
exact île la valeur marchande, nuuh uticgmi

- ne ('limite aussi île venli'H prlvf-i'Hcl île la 
;^&S5*ZBÇg5tftWI1im il’einprunls sur hypothèque ou 

autro garantie.
24 février 1888—la ■

Marcotte et Ecrément
Encanteurs eé Agents de Prêts et - 

d'Immeubles.
t>f5 St"Jneqnes, Montréal

' MM. Miirrnlte A Ecrément, houI Ich‘seuls 
encanleiirs reconnus par le commerce a 
Montreal, pour transiger iPsultUlres de ban­
queroute, ete.,dans les meilleurs termes.

22 nov. lSS7—la

Spécialités bien connues èt en 
^ bonne demande

GrayCastor-Fluid de
Une,huile délicieuse pour les cheveux. ...

SAPONACEOUS DENTIFRICE DE GRAY
Poudre dentaire antiseptique.

DENTAL PEARLIN'E-PlRGRA }'

Dentifrice liquide, très rafraîchissant.

Olilovnlyno tic GRAY
Pour le mal aux dents.

" Est................. ...........
“ St'Lnurent............. •
“ St Antoine................ 44,373.50
“ Centre....................... 37,000.00
“ St Anne.  ................ •
“ St Jean Jlaptjste..
“ Hochelagn....... :......
“ St Gabriel...............

Maisonneuve..... ....................
Mile End................................
Côte St-Louis.........................
COte Visitation.....................
Ste Gunégotule.......................
Ville St Henri......... ...........
(Jute St Lue.................. ..........

7,754.50
4.600.00
5.100.00

Rue Visitation.—Partie S. O. du lot 
1090, quartier St-Jacques, terrain 40 x 
108, maison en bois et, brique, Nu. a-di
rue Visitation, vendu à Zotique Laroche, 
prix $2,600. .

Quarlur St-Louis
—Rue Cailit-ua;.—Lut No.) 889—quartier

350.00 
4,500.00 !

450.00 |
1,011.20 j
2,210.50

Côte St-Paul.-.........'...... ..
Côte St Antoine.............
Notre-Dame de Grâces.. 
Verdun....................... .

Louis,, terrain 30 x 199, maisons en 
pierre et brique, Nos. 37 et 39 rue Ca- 
dieux, vendu â Mufy Quinn, prix $5000.

Place Viyer,—La J iud. du lot No. 151 
quartier bt bonis, maisons en brique 
Nos. 12 et 14 place Viger, vendue à Al­
phonse Brazeau, prix $5,856 

Rue St Denis.—Lot 737 quartier St 
Louis, terrain 30 x 140, maison en pierre 
et briquéj' No. 186 rue St Denis, vendu à 
â E.. X. St Charles, prix $4000.

Place Dalhouxie.—Les 9/SUèmes indivis, 
du. lot 857 quartier St Louis, vendu â 
Mine veuve John Spragg, prix $290.

Place DulhuusU,—Les 41D8U indivis, de

Total................
Semaine précédente. 
Ventes antérieures..

Ta môme propriété vendus à Mme veuve 
John Spragg, prix $1,305.

l'iace Dulliuusie.—Les 18/80 indivis, de 
| la même proprité, vendus à Mme John

-------------- ■ Spragg, prix $100.
$145,453.37] QuirtinExt---------

85,510.50 n, „ , ,’ nue ,s Paul.—Les
5,027,039.07 '

Les pharmaciens et droguistes pourront 
-ehipprovlslonner dans toutes les maisons de
gros de Mont real.

Seul fabricant. ,
HENRY Jt. GRAY.

. “ Chimiste,
H1 St. Laurent, Montreal.

Depuis le 1er janvier....... $5,258,002.94
Les prêts hypothécaires sont assez 

nombrepx~fette semaine. Nous y remar­
quons parmi les placements plusieurs 

.prêts faits pour le compte de capitalistes 
anglais à 5 o/o /tour des sommes de1 
$1,500, $3,000, $7,500 et nn-dessus. Un 
prêt do $2,500 n été fait à 51. -Ces taux, 
quoique n'établissant pas encore un 
cours, sont cependant devenus trop- fré­
quents pour ne pas indiquer une forte 
tendance à établir un cours de 5 â 5Je. 
pavpour les placements sur garanties de

5 indivis, du .lot 02 
quartier Est, bâtisse Nos. 113 â 117 rue 
St Paul, vendus j^I*. A. Jodoin 
$10.6(i6.(i7c.

étages, No.45 à 51, rue McKay ; vendus à 
la succession John E. Mills, prix $26,500.

Rue Mc ï'arw/u—Parties de 1794-8 et de
1794-7, quartier St-Antoine, terrain 25.9 
xT35j maison en pieirode taille et bri­
que, No. 64 rue McTavish ; vendue à 
Henry Fry. junior, prix $10,800.

Rue Agueduc.—Lots 593-6 et 6, quartier 
St-Antoine, terrains vacants 22.6 x 75 
chacun ; vendus à Théophile Monette, 
prix $lul2.50 (00c. le pied).

Quartier Centre •
Rue St Paul.—Lot 40, quartier Centre, 

terrain de ôtr rue St Paul, 55’ rue des 
Commissaires, 114’ rue St-Jean-Baptiste 
et Hu sur l’autrev ligne; magasins en 
pierre Nos 304 et 306 rue St Paul et Nos 
247_jet 249rue des Commissaires pvendu

prix $37,000.

Quartier St-Jean-Bajitiate.
Rue Plessis.—Lots 1-399, 400 et 401, 

quartier St Jean-Baptiste, terrains va­
cants 25 x 118 chacun; vendus A Avila
Chevalier, prix $625.

Rue Rivard.—Lots 15-338 et 339, quar­
tier St Jean-Baptiste, terrains vacants 
2U x 72 chacun; vendus à Albert Esque-~~
net, prix $486. ~

Rue Pan talion.—Lot 10-116, quartier St 
Jean-Baptiste, terrain vacant 21 x 85 ; 
vendu à André Bellemarre, prix $265.

-—Jlue.
tier St Jean-Baptiste terrains vacants 20 
x 72 chacun ; vendus à Pantaléon Jobin, 
prix $1,000.'__

Rue Rivard.—Lots 15-325 à 328, auar-
tier St Jean-Baptiste, terrains 20 x 72
chacun ; vendus à Napoléon Leduc, prix 
$1,312.50. . ■

Rue Ricard.—La J N. O. du lot 15-324 
et la J S. E. du lot 15-323, quartier St 
Jean-Baptiste, terrain vacant 20 x 72 ; 
vendu à Denis Laverdure, prix $250.

Rue Rivard.—Partie N. O. du lot 15-158, 
lots 15-159 àJlfô^et partie S. E. du lot 
15-106, quartiet St Jean Baptiste, terrain 
160 x 72, vendus à Napoléon Ouimet, et 
Antoine Bélanger, prix $2^00.

Rut Champlain.—Lot 1-184 quartier 
St Jean-Baptiste ; terrain vacant 25 x 103 
vendu à Napoléon Hénault, prix $200 

Rucdes L'rabtes ërMSïïtûna.—LùtB 10^93,
90 et 26, quartier St Jean-Baptiste, ter­
rains ^*£T*iKA’Taj.'un, vendus à J. U. 
Emard, prix $p6.(j7ar le shérif). - 

Rio Rachel.—Lots 12-202 à 205 quartier

prix-

MONTREAI. OUEST.

. Quart ier St-A idoine.
Rue DuracluT.—Lots 1860-0 et P, quar­

tier St Antoine; terrains vacants-25 x 
100 chacun ; vendus â lnT'ornpagnie du 
Pacifique Canadien, prix $2,250 (45c. le 

| pied). — -
Rue 1 klisle et Fulford.—Droits succes­

sifs dtfns le lot 15, quartier St Antoine ; 
vendus à-Melle Emma Giroux',.prix $75. 

R ms St Jacques tt St Antoine.—Les 3/6

St Jean-Baptiste; terrains vaçants 20 x 
44 chacun, vendus à Phélonire et Olive 
Royal, prix $7U0.-

Quartier Ilpqhelaga
Rue Iberville.—Les droits dé Jean Sala- 

franque sur les lots 161-17 et 18, quartier 
llochelaga, vendus à A. Lapalme et L, 
Rédard, prix $500.

Rue Fronh nue.—Lots 166-494 à 490, 
quartier Hochelaga, terrains 22 x 80, 
maison en bois et brique, vendus à Au­
gustin D. Bedard; prix $2,000.

Rue Désïry.—Lot 54-36 et Ja_ je, .de 54­
37, quartier Hochelaga, terrain vacant 
37.6 x loi», vendus â LéonidaS Des­
champs, prix $750,

Rio Dé-dry.—Lot 54-38 et la J N. de

HF1TTT & HETU
NOTAIRES

30, RUE SAINT-JACQUEg.
Administration ito successions, etc. Prêt 

fcur hypothèques, placcmcnls de premier 
ordre. Sténographe et comptable attachés au 

h il rean .—Téléphone No lbH.-------------------------- -

premier ordre à partir de $l,g00 â $-,000. imiivig je i0 Partie du lot 96, quartier j 54-37, quartier Hochelaga,'terrain vacant 
t «ici es totaux par catégories de pré-1 St Antoine, terrain 44 x 128, vacant, rue ! 37J x 100, vendu â Joseph Tétrault, prix

St Jacques ; KtvJe, partie du lot 92, quar- $750. 
tier St Antoine,Uerrain 49 x 136, vacant,

.coin des rues St Antoine et Canning;
vendus A Mme Pn.t-lip.rinA—Anltarf—

teurs :
Cies de prêt............... \
Oies d’assurances......
Autres corporations. .;. 
Successions..................

$ 13,SOO

Particuliers.
32,100
49,700

Total........
Semaine précédente... 
Semaines antérieures.

$95,600
80.54S

2,668,079

Depuis le- ler-janvienrTm—$ 2,844,227~

Gasjté, veuve de Beaujeu, pris.$2,724.
Rue 17rsailles.—Lot 466-27, quartier St 

Antoine, terrain 23 x-92, vacant; vendu 
â Lawrence McDonald, prix $1012.

Rue McKay.—Partie du lot 1581, quar­
tier St .Antoine, terrain 88 x 108, quatre 
maisons à façade en pierre de taillé, à 2}

Quartier St. Gabriel. ■
Rue de Paris.—Lot 3239-114 et partie

quartier St-Gabriel, maison en bois rue 
de Paris, vendus à Alfred LeMetayer, 
prix $2,600.

Rue St-C/iar/es et St-Luc.—Lot 2575, pa­
roisse de-Montréal quartier St-Gabriel, 
terrain vacant, 45 x 100, vendu à Charles 
Marois, prix $650.



LE PRIX COURANT 15
Rue St Charle».— Lot 2576, paroisse de

Montréal quartier St ^Gabriel, terrain
vacant 45 x 100, vendu à Théophile Céré,-
prix$600. : ^

Rue de» Manufacture».—Lot 2564, pa­
roisse de Montréal, quartier St-Gabriel, 
terrain vacant'45 x 95 en moyenne, ven­
du à Bernard McManus, prix $800.

. Côte Visitation.
Chemin Papineau.—Lot 153-98 B. Côte 

Visitation,'terrain vacant 40 x 115, ven­
du à Tréfilé Charpentier, prix $4.50.

Mile End
Rue St- Oeorge Hippolyte.—La 1 N. E. 

du lot 137-80, Mile End, terrain vacant 
21.3 x 85.6; vendu A tiédéon Germain, 
prix $162.50. .

Rue Oeorge Hippolyte.'—La. J S. O. du 
lot 137-80, Mile End, terrain vacant 21.3 
x 85.6; vendu à Dolphé Séné, prix 
$162.50. .

Côte St. Louis :_ ‘
Rue Berri.—Lots 162-86, 87 et 90, côte

Propriétés a Vendre.
Les liquidateurs de la succession de 

feu l’honnorable L. A. Senécal: offrent en 
vente les propriétés suivantes :

HOCHELAGA
Ün morceau de terre situé sur la nie 

Ste-Marie, de forme irrégulière, conte­
nant 100 pieds de front sur 123 de pro­
fondeur d’un côté et 67 superficie de 6920 
pieds,désigné au catasdre sous le numéro 
156, avec maison do pierre et hangar en 
bois.

Un autre morceau de terre do forme 
irrégulière situé entre la rue Ste-Marie et 
les quais de la commission du Havre, 
désigné sur le plan du catasdre sous le 
No. 160 de 102 pieds île front sur la Tue 
Ste-Marie et de 160 pieds sur la limite 
quais, d’une profondeur de 140 pieds en­
tre la rue Ste-Marie et les quais et for­
mant superficie de 27320 pieds.

Cette propriété est contiguë au chemin 
de fer du Pacifique Canadien.

STtLIN.
ün morceau de terre situé an village

Grande demande de bonnes propriétés rapportant des revenus considérables

St Louis, maisons en bois et brique rue 1 de la paroisse de Sfr-Lin, contenant un
Berri; vendus à Aimé Geoffrîon. prix j atrPRI'l et demi de front sur deux, nr­
-, ... 1 pents de profondeur, avec nue mtissaeu
®"*’° °’ o. a Ji brique A trois étages, de 100 pieds de

^tc' ^urdy°nde.—| front, 31 pieds de profondeur et'antres

Nous invitons les personnes qui ont des Immeubles il vendre de vouloir bien 
s’adresser à nos bureaux.

Il est parfaitement connu que nous vendons plus de pxopfiétés que u’import 
outes autres agences.

NOS VENTES SONT A L’ENCAN OU DK GRH A GRÉ. 
CONDITIONS LIBÉRALES.

PARENT FRERES, 64, rue Saint-Jacques.
tions en pierre, magasin et 5 logomonts i 
en très bon ordre.

Rue St-Tacr/uesu-Lot 795, par&isse-dc-^-dé|>eiidancesr~Ce bïtttm^TTt servait autre
Montréal; Ste Cnnégo'mley terrain 28.2117*™ à 1;l brasserie de St-Lin. Une partie

de la machinenqi-st encore sur les lieux.81 ; vendu à Napoléon Gauthier, prix 
SI ,011.20.

St Henri ■
Rue D clin elle.—Lot 1707-46, paroisse de

SOREL
Un morceau de terre situé dans la ville 

de-Sorel-sur hrrue (leorge"désigué airrff
dastre sous le numéro 665, de 33 pieds de

Montréal, St-Henri, terrain vacant 24 x front sur 132 de profondeur, formant
73; vendu à Antqine Guénettè, prixj;'350 l»6'1"’ “vec ,1,le ei> büis à
S1_. ' r , deux étages, dessus construite.
" ° 1 -----------ILE AUX CERFS---------------

Rue Delineue.—Lot 1705-104, paroisse . ... .... .. , .
j ». ^ , i t., tt • * • I Une magnifique propriété située dansde Montréal, St Henri, terrain vacant 24 , la riviùre Richelieu, en la paroisse de
x 73; vendu à Paul Hébert, prix $210. jSt-Charles, d’environ 65 arpents en su- 

Rue St Jacques.—Lot 1048, paroisse de perfide, avec une maison et toutes les 
Montréal, St Henri, terrain vacant 28 x dépendances d’une résidence de première 
91 en moyenne ; vendu à Thomas J.
Bedford, prix $886.50 (37Jc. le pied).

classe*.
St-JEROME ' .

j Un lot de terre, désigné]au cadastre sous 
Rue St Jacques.—Lot 1046 et partiè de j le numéro 21 et 22 et partie du numéro 

1045, paroisse de Montréal. St Henri, I huit avec nn magnifique pouvoir d’eau
terrain 35 x 86 environ ; vendu A Hildège] ri'iiCre du, Nord' Cette l>r"l’riW 
_r , * b ■ esttri’8 bio.n nnnr nm» miinnf»ict.nro
Marsan, prix $964 (40c. le pied).

PAU JOHN MORUI8.

$2000. Cottage brique solide, double 
Kw St-Hulxrt. Maisoh en pierre de j couverturo. bains à Vf. C. etc, rue Drolet 

taille A 4 étages, 2 logements, bains et | pr-8 d(3 ,a rue Roy, on parfait état et bien 
W. C. loyer $41 par mois. J |0„£

Cote St-Paul. Maison avec lias côté, 6 $9750. Trois maisons A deux logements
chambres, terrain 0000 pieds $900 candi-, chai „nc. Loyer $1200, nouvellement.
tions faciles. -______ _______ I bâties et très bien divisées.

l.ols à ’ ~ ” .....................•nuire. Rue Cherner, St-l r- $2400. Rue Montcalm, près de la tuo 
bain, Ste-Catherine, Sto-l'amille, Avenue sherbrooke 5 logements loués A de vieux 
Laval, StrDenis et ville de Maisonneuve. iocutaires loyer $-*88 •

Rm St-André. -1 olio maison en brique ^^125 pieds de'*terrain, inc Rcrri fcntA~
____________ • f - terrain , ()lltiat) aimlessua de- la rue Sherbrooke S

150 pieds de profondeur jusqu’à la rue .nmil |(ltH :15 x ,._,5 chacun, ruelle de 20 
St-Cbristopbe. pieds-en arrière, Seront véiulus en bloc.

Rue Dorchester. Bloc en pierre de tail- $L»500. Maisons en brique-solide en ar- 
le, 11 logements,améliorationsmoilernea;,^ de 1|t ,uu rllm|tU!U,, i^TgTOpeüt 
revenu $3-500 par année. produire $275. '

Par F. McMann. , Rue Sanguinet, au-dessous du carré
Cottage rue St-Catherine Ouest en bon St-louis, 2 beaux lots A bâtir do 25 x 84 

ordre-ct très confortable.----------------------cliacnn.---------- ■----------------- :----------------
l'AK JAMES STEWART A Cl K.

6 lots A bâtir rue Crescent, au-dessus 
de la rue Ste-Catherine, mesurant cha- : [?._ 
cun 24.9 x 100. -

Lofs A bâtir rue St-IIubcrt et rue Slier 
brooke, près de la rue St-Denis.

T* Alt J. S. THOMSON A Cl K.

Rue Chômer, magnifique propriété en 
pierre et brique, avec maison A deux lo­
gements, bois et brique, en arrière, prix 
$7,00(1. ..

Rue St-Denis, 2 beaux lots A bâtir, près 
.de la nie Roy 25 x 95 chacun, A'bas prix 
pour un acheteur immédiat.

83000. Deux belles maisons A doux lo-

VENTES PAR LE SHERIF
POUR LA SEMAINE PROCHAINE

—Vente sur reqHéte de-la côte de Mont­
réal pou taxes.

Rues St-Louis, Oosford et Champ de 
1389 du cadastre quar­

tier Est, Nos 116 ê 122 rue St-Louis, 27 
rue Gosford, 119-121 rue du Champ de 
Mars. Propriétaire Melle Hubert; mon­
tant dû $344.19.

.4venue Argyle.—Lot 1566, quartier St- 
Antoine, Nos 67 A 737 Avenue Argyle. 
Propriétaire, ‘David Ackman ; montant 
dû $420.51.

Avenue du Collège McGill.—Lot 1319, 
quartier St Antoine ; No. 63 Avenue du 
follége McGill, propriétaire. Alexander 
Davidson, montant dû $115.23.

Rues Amherst et U’olfe.—Lot 29R quar- 
ber St Jacques : Nos 57 rue Amherst et 

60 A 82 rue Wolfe ; propriétaire Mme 
'euve Andrew IV. Hood, montant dû 
$424.27. - .

-4venue De Lorimier.—Lot 495, quartier 
5te.Marie, Vacant, propriétaire, succes­
sion de Mme H. Lionais; montant dû 
$71.13. • '

Rue Chaussé.—Lofa 1282 et 1283, quar­
tier Ste Marie, No. 13 rue Chaussé, pro­
priétaire, succession de Mme H. Lionais; 
montant dû $71.13. »

Avenue de Lorimier.—Lot. 1491 du ca­
dastre, quartier Ste Marie, lot vacant, 
propriétaire, succession de Mme H. Lio­
nais ; montant dû $157.71.

' ente au bureau du shérif 
A Montéal, le 15 septembre

à 10 heures avant midi.

est très bien située pour une manufacture.
Pour plus amples informations, s'a­

dresser au bureau de la succession Se- 
nécal.

No 7 l’iacp d’Armes.
A. L. de. MARTI G NV. 
WILLIAM SCLATKR.
W. K. IILUMIIART.

1 août 1S88,
-biquidatctrrs-

Nos: 445 A 447 rue St-Urbain près delà gemont loyer $432, pour ternies et cou- 
j rue Sherbrooke, terrain 88.6 sur lu rue dRious s’adresser A 
St-Urbain et 53.6 sur la rue St-Charles- 

! Borromée, 3 maisons en brique, etc.
' i

CAR O. AV. STANTON.
Avenue Edge-Hill, coin de la rue Dur- 

Chester, maisons en pierre, A trois étages, 
appareil de eliauitu'g

PROPRIETES A VENDRE
A VENTE HnrvÉE

fagii' ct<q écuries et rc- grupTi t.err:in\ ~
retier. '

John Morris. '
Agents d’Im.meuhles.éc de Placements.

126 rue St-.laeques.
CAR IllIT A I RASia;.

No. 229. Truc ,P.iiiLit—.-p.ii.ii. i -u-i4s-.il- -—

I R. K. THOMAS.

do 
do 
do 
do t 
do

Lots à bâtir rue Crescent, 75c le pied, 
nie Bishop, 75 A 80c.
Min rue Dorchester, $1.50. 
Tue Drummond, $1.00. 
rue de la Montagne, $1.00. 
rue St-Mathieu, 94 pied 

de profondeur, 80c.
Lots A bâtir, propriété Torrance, 65 à 70c 

do, rue des Seigneurs, Cherry
Hill, 65,000 pieds.___ ______  ! .. ..

Lots à bâtir rue Dordiestur 151,000 
'pieds. •

Saint-Anne, Lots sur la rivière.
Rue Mackay, Résidence $16,000.

| Rue Bishop, Maison Double $15.000.
L Rue St-Mathieu, Cottages $6,600.

Rue St-Matlueu, Cottages $7,000.
Rue CraigfCoin, 3 maisons $19,000.
StrLambert, Cottage double.

Par Fl R. G AU BAC :
' Rue Bern. — hloc en brique solide â 4 
étages, 6 ’ logements, bains et W. C. ter­
rain 50 x 109, ruelle. Conditions faciles.

Rue St-CohsUmt.—Maison en brique 
fondations en pierre, 3 logements, comble 
français, terrain 124 pieds de profondeur, 

Annue Jjirut.—'Cottages en pierre bien 
finis.

Rue Ontario.—Bloc en brique, fonda­

nnse.
CAR WM. II. ARNTON.

8 Logements bien situés 13 A 19 rue Elé­
onore, bonnes écuries neuves, Jiellc cour.

“ |Villon- Bank " .—Pointe Claire, resi­
dence de feu Win.McKinnon For.’ (•"est 
sans aucnn doute un des plus beaux sites 
disponibles sur le laeou la ri vière, A 30 
minutes seulement de la ville, par che­
min de fer, et A un peu plus d’unu heure 
par la route.

32 arpents A la côte Kt-Aiituine. Pour 
le compte des héritiers .St Germain.

; Cette propriété située au point culminant

Rue Notre-Dame, No. 261, Maisonneu­
ve, près «.le la radinerie de sucre, maison 
en bois et brique A H étage, 10x260 
prix $3,000. •

Par J.C. üaicso-N.
Cottage enyirique très comfortable 

■site des plus “agréable prix $3500 partie 
< Miest. -

MOITRKAI. I.OAN A MORTIiAliK CoMCANV.

. (Rim-In r St-./iinjiij s.
Rue Sl-< 'hi-istujilo-,—No. 1st) et 182, mai­

lle la côte est le lieu le plus enchanteur 110,1 0,1 brique A 2 logements, lot 21 x 50,
1 de toute Plie de Montréal ; panorama Sjl.WO. __ . '
jspendide. Dw St-t'liristiiplii.—Nos. 208, 212, 214,

' CorntrST-~tIhartr»29, 31, 33, 35 rue For- 216,218,220 et 222, cottages en-bois et 
far. Maisons doubles en lifique 2 étages, brique, lots 23.8 x oO chacun, ruelle en 

i aussi une maison eu brique A 2.1 étages, arrière, $1,7 )0 chacun.
Succexinii feu E. ./. Major. Emplace- Rio .laripu s-(.'artu r.— Nos. 28, 30, .12 et 

| ment / de grandê valeur avec résidence • JL 6 logements en pierre et brique^ lot- 
solide en brique Ctilépendances, stiperli- •l-1 x 78, $3,7.>0.
| cie 72612 pieds. No. 403 rue Guy, entre Rue des EnM-s.—Nos. 143 et 145, mai- 
| la rue Dorchester çt la rue Ste Catherine. S0n em boiset brique, 2 logements, $1,200.
| , 244 rue Cniversité. Maison à façade on — Ru*’ St-André.—No. 2o, maison en bri- 
I pierre de taille en pierre brute, 2 étages 'llle> fontlations en pierre, écuries, ter-
avec toit mansard. Sous sol. ram 25 x 100, $2,200.

19 Avenue Lincuhe près de la rue Guy. ------ - ----—---------
Deux étages, toit mansard et sou liasse- Clias. Des marteau, 
ment pierre de taille et pierre brute. COMITABI F

S'adresser A Win, H. Arnton No. 174 * .
rue Notre-Dame. ~ AUDITEUR KT COMMISSAIRE

Magnifiques lots A bâtir, Avenue La- 1608. RUE NOTRE-DAME__ ”___
val, vis-à-vis le parc St Louis. S'udres- MONTREAL.
rerà Jos-Comte, 93a riie St.George. i SpÉglalUé : Règlement dcuairaircH do t al II!to
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Lot PIERRE DEMERS
-M*ReiIA-ND-nE—---------------

CLASSE I>.

. Tirages, le troisième mercredi de 
chaque mois.

Le 15m« tirage mensuel aura lieu le

Mercredi, 19 Sept. 188
A DKUX HEURES !’. M.

VALEUR DES LOTS

$50,000.00
$1.00 LE BILLET

Nomenclature des loin
] Immeuble..........................    .(le $5,000 $5,000
1 Immeuble......................  do 2,(MK) -2,000
1 Immeuble....... ...................... (le 1,000 1,000
4 ImmeubloN ...........................de fiÜO 2,(MK)

. 40lrumeubloH..^.,— 3UÜ. 3,000
.80 Ameublement»,................. de 200 O.OjK)
GO A m eu b lem e n t h ............ de IDÛ (1,00b

200 Montres d’or.........................do
1,000 Montres d’argent..............do
1,000 Services de toilette.......... de

J. T. LeTOURNEUX

Ferronneries, Fer en Barre et Char- 
~ 'bon, Peinture, Huile, Vernis, Pin- 

ceaur, Vitres, Mastic, etc., ainsi 
que toutes sortes de Bois et Garni­
ture de Voituree.

Enseigne de la Grande Hache 
3101 rue Notre-Dame

„„ MONTREAL.18 mars 1888—la

SCIERIE DE MONTREAL
WTrurSPFairice, Ecluses Si-Uabriel. .

IMPORTATEUR DE

Peinture, Huile, .Vernis, Mastic, Verres à 
Vitres, Pinceaux, Etoupe, Coaltar, Tein­

ture, Médecines patentées, etc., etc.-

259 RUE SAINT-PAUL, MONTREAL

SO 10,000
io 10,000
S 5,000

G. BERLINGUET
Entrepreneur Sculpteur

288 Rue Craig, MONTREAL
He chnge «le foutou espèces dç travaux en 
culpTUre, Décors pour IîkIIhôh, Autels, Cliaî-

in, Biiiiic.eH, me. Hpc-eimiio dp riui‘itux arKs­
' JH III ..................................

exécutés a court «fêlai.
23 mars 1888.

2,807 lots valant.......... ................ . »...-—.— Plinthes, etc

Le secrétaire,

k S. E. LEFEBVR^,

Bureaux: 19, rue St-Jacques|
Entrepreneurs, Sculpteurs et Modeleurs

No. S’?', rue Vitr*1,

FAUGHER & FILS
IMPORTATEURS DE

Fournitures pour Carrossiers et For- 
aerorts, telles nue Fer m Barris,

' Aci^m^mr^mmrttc.
refrà'soa BUE GiiAIG
Téléphone No. 576. MONTREAL.
2 mars 1888.

• -B. MANTHA. O. LAURENCE.

J.-B. MANTHA j CIE.
Moidins à blanchir et embouveter

Fabrlquo de Portes ot Chassis, Moulures,

10,12,14 & 16 RUE ST-CHS-BORROMEE

JOHN OSTELL
- FONDEE EN 1861 

Marchand de Bols de Sciage et Fabricant de
Portes, Chassis, Corniches, Plinthes, 

Moulures, Meubles, Madriers, 
Planches, Colombages, etc.

Un grand assortiment de Bols Durs, Hêtre, 
Frêne, Cerisier, Orme, etc.

1er avril 1838-la

The Henderson Lumber Co
ScièriëTa' Tapeur et Fabrique de Boi­

tes d'Emballage.
MOULINS :

Roxton Falls, P.Q. et . Montréal.
CLOS 130 RUE ST-CON8TANT 

Clos Principal, Moulins et Bureaux :
—344 rue William, Montréal

Bms-de Sciage-

MONTRÉAL, CANADA.

3' N. B.—L'administration delà Loterie
attire l’attention de ces clients sur les Impor- I , «f"„ )’• i.„«Vôi° 
lanls changements opérés dans lu nome pela- , „,,,7i’i a. ,«.«.«,.’ 
turc des lots et les Informe en mémo temps 11 iiain.iu..

................................' ..........................Il----------------------

^«“Spécialités «le Travaux d’EglIsecomme 
................. etc. Modèles pour la Fonte

qu’elle il|Mfnntlinie la ll«uixl«'mu Hérte-f-H<
lets de 25 cts.)

Bourgouin & Cadieux 
CONSTRUCTEURS DE BATIMENTS

Estimé, évaluations de propriétés, et nrbl- i 
t rage d’1 nreml les.

HUlt K A UX KT ATRLIKItS:

286, Saint-Charles Borromée ;
22 nov 1887-1 a

J. D. BAKER
No-6 rue Hermine

MONTREAL

Dessinateur, Modeleur et Manufactu­
rier d'Ornements en Plâtre pour 

Plafonds, Murailles, etc., etc.
Estimations fournies. PRIX MODÉRÉS. 

2inarslHX8.

wET DE

Charp
réléphone

A

MONTREALs.
BUREAU

Entrepreneurs-Maçons 
ELIE RUANTE ARTHUR DU B UC. 

SPECIALITE

D’Edifices Publics, Eglises, Usines, etc.
313 rue (leN Allemands

-__________ ;Jean LeTOURNEUX
BRAIS & TERROUX j (Fils de C. H. LeTourneux)

Cotirtitrs et A gents, de. Change.
IMPORTATIONS GÉNÉRAI.ES

: ~~QMtell(iriVü!t-ClorUerie, Fer en Barres,
1 OV ' N /D’VÔ'll êl ni ! llMnemi//n-r-n n n UnnnsiA117 rue St-François-Xavier: Ferronneries et Quincailleries Pines

MONTREAL 1 ^ tous genres, Etrilles Françaises
D ir 1 1 1888. ; modèles spéciaux de M. Viyr de

. hinitre de forges : Pcin-
ITM DTMOIT turc, Pétrole, Mastic, etc.
E.IN BE. IN OIT 287 et 289 RUE ST-PAUL, MONTREAL

M A NUKAC’TUIÏI K II DE BUREAU:

Portes, Chassis, Jalousies, etc. jvo.is Rue ST-gabrïel
| 9 mars 188H—la

Moulure^Pllnthes, Sculpture, Cintres, Do
rure, Tournage, et Découpage.

Moulin à Scier et à Raboter :

No. 50J«*iapiMii
C. H. LkTih’umkux. (’. LeTouknÉux

------- J. LkTOUWNF.UX.

LeTourneux Fils & Cie
--------------- MONTREAL

Autels, Chaires, Chemin»de Croix, et tout i 
objet servant surtout au décor d’églises se- ■ 
rontexéculi's avec « ' In comme par le passé.

28 ANNÉES D’EXPERIENCE

CHARTRAND & BISSON
Couvreurs en Gravois

UURKAU:

I Mar cil tt lulsFerronniers 
î ENSEIGNE DE L’ENCLUME

261,263 s 265 RUE ST-PAUL
MONTREAL.

J. À. W AL RE R & Gië

F. N. VEZINA
VERCHERES

Manufacturier de Portes, Chassis, Ja­
lousies, Plinthes, Moulures, 

Tournages, etc.
MEUBLES DE TOUTES SORTES 

Bois Préparé et Lrut. 

Moulins à Blanchir et Embouvèter

Ferronneries ponr Censtrnctiens
EN GROS ET DETAIL.

^Fournitures pour Meubliers,

(ETABLI EN 1869) .

Miller Bros, et Mitchell
- FABRICANTS

cFAppareils Ascenseurs
I)E TOUTES SORTES.. _

LES MEILLEURS
Ascenseurs dé Sûreté

A let main, à vapeur ou par pouvoir 
hydraulique.

rôur HôtelSi—EntrepAta, Magasins;
nufacture8, etc. .

ELEVATEURS pour résidences privées.
ELEVATEURS A PLATEAUX faits 

d’après les méthodes les plus sûres 
et les plus améliorées.

_______________________________:___ ________________________ -

ENGINS A ■ ELEVER pour les mines, 
les carrières, etc., simples de forme 
et condensés, absolument durables.

GRUES à la main ou àda vapeur, d’après 
les derniers modèles, pour les car­
rières et pour les constructeurs.

Coin deiBuo»

Oraig et St-Denia
jfe-&cc dn Carré Vigw

D-pjpre Freres
MARCHANDS DE

Bois de Sciage et de Charpente 
834 RUE” STE-CATHERINE 

Près de la rue Fullum - Montréal’

Toujours enjnaln Pln.'JSpl.nette, Proftff ^ 
Bols blanc, Bols embouvetê de toute épata- . - 
seur, Bardeaux «clés et fendus, Lattes, Mou­
lures et Bols de Charpente.

27 avril .1888—la

iTHIftClBEMX-^ BOTODOIT
No. 1203 RUE STE-CATHERINE

Coin de la rue Papineau, MONTREAL
Ont constamment en mains une quantité 

considérable de

Bois de Sciaige Sec
Qu’Ils vendent ft bas prix. Vente par char 

et par plie avec légère avance.
T mal 1888. Téléphone No. 171L

Marbrerie Canadienne
.. Autels et Fonts-baptismaux. 

Granit, Marbre et Pierre de toutes sortes. 
Monuments Funéraires en tous genres.

Riches Devants de Cheminées

147 St-Clis-Borromée
- MONTREAL.

Tout ouvrage garanti. ^ 234 ST“JACQUES ET
Réparations exécutées avec soin et 

promptitude.

En Marbre de Couleur Importés d'Europe. 

Carrelage en Marbre et Mosaïque, etc.

CINTRAT & Mc N El L
MARBRIERS-SCULPTEURS

205, rue. de la Montagne, coin de la 
- rue Osborne, Montréal.

N. B.—Prière âêix intéressés de passer à 
notre magasin avant d’aller'ailleurs. ■

Outils, etc.

î I
543 CRAIG;

Demandez prix et descriptions à

. MONTREAL, CANADA..
16 mai 1888—la.

g RTUR-Ei. .
lacées 11 y a sept ans sur la couverture de la 
acrlstledc Rlgaud.ont été reconnues comme 

le matériel ft cquvérture le plus économique 
et le meilleur aù monde. La première année 
que nous avons Introduit ces plaques lès ven­
tes ont été de 6t) boites ; les ventes de l’année 
dernière ont été de 7,500 boites. Pouf les prix 
et renseignement?, s'adresser» â

C. C. SNOWDON & CIE.,
600-r------ b-Paulji

8 Juin 1888—6m
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BOIS DE SERVICE James Shearer ShearerSBrown

Bin.
6 à 16 pieds,

•5 à 9 pouces

pouce strip shipping cull,
U, IJ et 2 pces. “
1 pouce shipping cull sidings 
UTHet2pces. “
1 pouce qualité marchande 
l£lj et 2 pces. “
1 pouce mill cull, strip, etc.
11,1 è et 2 pces. “
1 pouce mill cull sidings 

.U, U et 2 pces. “
3 pouces mil: cull 

Epinette.
1 pouces cull

1 j et 2 pces. “ .
8 pouces mill cull, “ .
I, H. U ®t 2 pces. qualité march. . “

Pmche.
, 2 et 3 pouces • •

Colombages en pin, 2x3, 3x3 et 3x 4—aux'chars 
Lattes—1ère qualité 

» • 2e " •
Bardeaux pin XXX 16 ixnices

“ XX - “
" X

1ère qualité 18 pouces
" 2e “

le M. SU oO
1'.' MM 
là IIM 
(III (HI 
'2(1 (Kl 
•25 «K) 

•S (Ml
io no
10 no
11 (Ml 
S 00

0 (M)
m oo

H (K)
12 f)0

MANUFACTURIER UK

PORTES. CHASSIS. JA­
LOUSIES, MOULURES

ET M Alien AN» HE TOITES SORTES DE

12 0(1 
iMI ll(|
00 UC
18 II(|
:;o on 
S3 (M'i
00 oo i /fuit de Service, bmtr et blanchi et passé à 1<L 
dO (Kl I chaufferie, Lattes, Bardeaux, ■
00 00 ] Clapboards, etc. x
oîMto] --------- -- •

.10 00,173 TUne Shearer

MANUFACTURIERS DE

!

10 00 
11 oo 
10 00 
13 50

MONTREAL.
' 30 mars 18SR—la

BOIS DE CHARPENTE
r

KN

Pin, Pruche, Epinette blanche et 
rouge, Chêne^-Gèdre-, etc,

11D Rue Shearer
MONTREAL.

.30 mars I8S8—la

10 00 
00 00 
0(1 00 
Of) 00

2 40
1 5(1- oo 00
3 (Kl 00 (M)
i 75 (in nn

00 (Kl
on nn 
no oo 
ou oo

x
Bardeaux pruche marchande

Charpente en pin
de 16 â 24 pieds—3 x 6 à 3 x 11 
de 25 à 30 
de 31 à 35
de 16 à 24 “ — 3xl2à3xl4
de 25 à 30 
de-3Là35

10 00 
18 00 
21 00 
18 00 
20 00 
22-00

OO 00 
00 00 
0(1 00 
on oo 
00 00 
00-60

Bois can 
de 16 à 24 pie 

à 30 
31 à 25 

de46-à-24-

17 00 
19 00 
21 00 
uroo

0(1 00 
00 00 
00 00 
orron

—de 5 à 11 pouces carréU «
U U

de 12 à 14-pouces-earré-----
21 00 
23 00

00 00 
00 00

30 
35
ente en pruche 

pieds jusqu’à 12 pouces 
Charpente en épinette

en épinette rouge

15 00 
18 00 
25 00

00 00 
00 00 
30 00

BOIS DURS 

le pied 20 à 23 
3j à 90 
5 à 10c
9

BOURGOUIN & THIBAULT
>i v i îoi i v rvi >)•* r>i-: bois

COURS AU -BASSIN DU CANAL.

Bureau : Coin des rues St-Jacqucs et Lusignan
MONTREAL.

Soieries *l Vapeur a Wendover, Ont.
TELEPHONE 1124. - ’ •

STATE & DANNAN
Plombiers et Hygiénistes pratiques, Poseurs d’Appareils a Gaz et a Yapenr

103: RUE BLEURY, MONTREAL.

Appareils de Chauffage 

Vapeur et eau chaude.

Fournaises à air chaud j Appareilshygiéniques 
Doublures pour Poêles | Egouts en fonte, etc.

in août 18HN.

de Ventilation.

Couvertures en Ardoise, Métal ou Cravois.

Acajou da 1 à 3 pouces 
Cèdre rouge i pouce 
Noyer noir 1 à 4 pouces 

^Noyer noir 6 x 6, 7 x 7, 8 ^.8^ 
UCêriBiéf 1 à 4 pouces ;

Frêne 1 à 3 pouces ~ ^TéM. 
Merisier 1 à 4 pouçe*
Merisier 5 x 8,6x6) 7 x7, 8 x8 “ 
Erable 1 à 2 pouces 
Orme 1 à 3 pouces ________ El__
Noyer tendre 1 à 2 pouces
Cotonnier 1 à 4 pouces '
Bois blanc 1 à 4 pouces “

• Chêne 1 à 2 pouces “
Plaquage (veneers) :

Uni,
Français,
Américain, “

| Erable piqué, . le pied
Noyer noir ondé, “
Acajou (mahogany) ‘ “

IÏÏTà'20 ho
18 (K) a 20 00 
20 (X) à 00 00 
25 00 à 28 00
20 00 a -22 06-

ALEX. DU PU Y i CIE.
MA ROMANDS I)K

BOIS DE SCIAGE
^.Blanchi et embouveté

et en ^dj'itall.

1336, Ontario et coin Craig et St-Ignace
MONTREAL.

RICHARD READY 
Mardumd tleJioin de Service 

BOIS DURS ET MOUS
BUREAU ET l'l,OS :

154 rue St. Constant
TELEPHONE Nu. I.VB ■ MONTREAL

24 février WW—la .

A. H U RTE A U &. FRERE^

25 00 a 28 00 
35 00 a 38 00 
15 00 à 22 (K) 
18 00 à 25 0(1

JOSEPH PAQUETTE MAHU1AMIH DK"

par 100 pieds 
la feuille

80c 
1Ô à 20c 
15 à 20c 
00 a 3c 
(15 à 5c 
(Kl à 03c

J0S. ROBERT.

Clos :

MANUFACTURIER DE Bl^S ÜË SdAGË

Portes, Chassis, Jalousies, A rchitraves \

J. C. ROBERT. ADG. ROBERT

No. 1077 Notre-Dame, Est.

Jos. ROBERTS, FILS

Moulures de tous genres, et toute 
espèce de travaux à la pièce

Bureau : 280, rue Cruifl ;

Fabrique : 12 à 22, rue Perthuis |

MONTRÉAL.

T. Frefontaine
—-MARUMAXD-DE-

ffilt

M

ET MANUFACTURIER DK
r

92, rue Sanguinet -
MONTREAL .

CLOS: Coin des rues Sangpjinct 
Dorchester

Téléphone No 106. .

BASSIN WELLINGTON
Km face des bureaux du (îrand Tronc: 

Téléphone No 1404.

Bois de Service
L<4 soussigné iloiii 1’61: il j qs.se nient irst situé 

— Coin des rues .Vitré et des Allemands

Fortes, fais, Moires,
EN A H IM EUE DE MULL SHED

a constamment en maîr.sil*'*- Bois Francs o
( tOltf es Koriirs tPis cille :

M «“«"««J

etc.-; ETC.

T Coin des rues Viuct et Gaunt,
MONTREAL. '

! Acajou, Noyer Noir, Ci:drc Rouge, 
Frêne, Merisier. Rois lilav'c, Cn

BURF.AUX ET ATELIERS. - Manufacture; 93 à 99 Chemin Papineau , _______.TTT,TfcKLKHBlNE No. 879 B. ' ’ ^ >i O TV JT K KAL i ONTARIO, HOCIIELAGA

tonnicr, Erable, Cerisier, Orme,
Chêne, elc., de toutes les épaiiseurs.

EUGÈNE MALO
; La Compagnie de Ponts en fer Q^n gCH rueis vitré et dqs Allemands

5. 5 1 a. rousseau Ivgêvicnr et a. u majiiek j, 
Ibropriêtaircs

MONTREAL
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NOS PRIX COURANTS
MÉTAUX.

Cuivre, Lin sots..........par ib
“ en feuille........... -

Etain, lingot*.............
“ baires..............
Plomb :

Si c. $ c
0 18 0 20 
û 26 0 27} 
0 22} 0 24 

- 0 23 ' 0 25

TÔLE
___Noifo, No* 10 A 20. p. Ib—........ ....,_0.0!

■ « 21 à 24 “ ...................  0.02}
1-----“—26 à 27 pai-Kiu lba..........~2$fr

Saumons............ 0 04} 0 05
•Barres.................. 0 05} 0 06
Feuilles............... 0 06} 0 07
De chasse........... 0 06} 0 00
Tuyau.................. par 100 lbs 5 25 5 75

Zinc:
Lingots, Spelter. 
Feuilles, No. 8..

0 05 0 05}
0 05} 0 06}

Acier :
A ressort............ par 100 lbs 2 90 3 00
A lisse................. 2 60 2 76
Américain^....... 5 50 6 00
A bandage......... 2 75 3 00
A pince............... 3.00 3 26
Fondu.................. 0 12 0 13
Poule, ordinaire 0 00 0 07

. Do mécanicien.. 0 00 0 04
Fontes : ....... '..

Siemens.............. 18 00 18 50

■ RAOUL DUF
0.03 

à 0.07}
« “ 28 p. lb.'................

Galvanisée, No 24 “ ....... 0.05
. << -26 - “ ........ 0.'

« “ 28 "   0.05} à0.07:
Etamée, No 24,72x30 “ .................. 0.08}

<< « 26 “ “ ................. 0.08}
“ “ 28,84x36 p. 100 lbs.........  0.08}

Russie, Nos 8,9 et 10,■> p. Ib................ 0.12 ■
Canada; par botte............................. . 2.40

FERBLANC
Coke I C par boîte............................... 4.26
Charbon de bois IC p. boîte..............  4.60

» “ IX “ ....... . 5.75
Pour chaque X additionnel extra 1.25
Charbon de bois D C.................... ...........
Charbon de bois 1 C Bradley.5 00 à 6 00

Çoltness. 
Calder-,

19 00 19 50 
18 50 19 00-

Langloan... 
. Summerlee 
GartsSfcrio 

—Glen 
Carnbroe

18 50 19 00 
18 50 19 00 
18 25 18 75

-00 00 00 oo-
-Eglintonr

00 00 00 00
17-50-18 00

Fer en barres :
Ordinaire...........par 100 lbs
Affiné........ ..........
De Suède.............
De Norvège........

-Lowmoor.............
“ en verge.................  0 09

Feuillard à cercler p. 100 lbs 2 25 
“ Double. 2 25

6 60

2 10 
2 35 
0 00 
0 00 
0 00 
0 10 
2 35 
2 35

-------FERRONNERIE ET QUtNCAXl)LER«r-
Fers à cheval : % ’

Ordinaires........ 3 60 0 00
En acier...,....... 0 00 0 00
Fers à repasser.......
Fiches : Coupées, toutes di-

0 00 3 50

mension8....... ...p. 100 lbs 3 15 3 75
Pressées, do..... .. }. 3 90 0 00

ti ... 7 rl6. 3 90 0 00
fi ... i 4 25 0 00
U ... 5-16. 4 60 0 00
a

Fil de fer :
.. }. 4 75 0 00

Brulé, pour tuyau, la lb....... 0.00
Fil de laiton, ù collets...p. lb 0 35 

0 09

2 35 
0.07 
0 40 
0 10

, TUYAUX.
Tuyaux en grès :

i pouces par longueur de 3 pieds 
0 “ “

9 “ “
12 “ “

15 “ . “■
18____ 2_____________ 9------------------

0 40 
0 50
0 70
1 15 
-1 75 

-2-25-
Covdes ronds :

4 pouces chacun.......................... 0

12 2 50
Tuyaux de réduction :

6x4 pouces chacun......................... 1 40
9x6 “ , “ ........................ 1 90

12 x 9 “ “ ........................ 2 75
Connection simple carrée ou fausse équerre :
4x4 pouces chacun............ '........... ’ 0 90
6x4 “ “   1 50
6x6 “ “   1 50
9x6 “ ...................... 2 10
9x9 “ “   2 10

x 9 " “ ........ .........12
12 x 12 “ ‘
Connection double,

.......................  3 00
' .................. !... 3 00

carrée ou fausse équerre ;

IVo.

SEUL MANUFACTURIER CANADIEN-FRANÇAIS

porté son Bureau du NoM. A. FRAPPIER, Agent de MU Dufresne, a 
rue St-Sulpice, au spacieux magasin

Entre les rues St-Urbain et St-Charles-Borromée

Où l’oirtrovtvera un -assortiment complet de Blanc de Plomb “ Marque Pacific,” les 
meilleures Peintures à l’Huile et au Japan (noirs ét couleurs pour voituriers, une 
spécialité), Peintures préparées de toutes sortes.

Importateur de Couleurs Sèches, Huiles, Térébentine, Vernis de toutes quali- 
és, Vitres, Pibcëaux, Matériel d’Artistes, etc.', etc.?-.. -

Manufacture : BEDFORD, QUE.
R. DUFRESNE, Propriétaire. 

16 février 1888—la
"X FRAPPIER, Agent, Montréal.

Téléphone No. 1380 
=------------ =>- r~

E.D.COLLERET
IMPORTATEUR DK

TUYAUX D’EGOUTS ET DE DRAINAGE
Ciments, Briques à Feu, Terre à 

Feu, Doublures en Tuile polir Chemi­
nées, Tètes de Cheminées, etc.

Aussi un assortiment complet de 
-Ferronneries, Peintures, Huiles, Mas-

0 10} 0 11
Fontes Malléables.

Enclumes.
~CHurmtri's :

T. et " Strap"...........p. lo 0 05} 0 06}
“ Straps ’’ et Gonds 

filetés.......................

4x4 pouces chacun 
6x4 “ “
6x6“ “
9x6 “ •!
9x9“ "

12 x 9 » “
12 x 12 “ “

Syphon. .
4 pouces.*...............

“ .....................
9 “ .........................

12 “ ..........................................

Tuyaux d cheminée.
9 pouces, par pied........... ;................ 0
- « ju.-------  -

.................. 1 40
................... 1 90
.................... 1 90
................... 2 75
....... ........... 2 75
................... 4 Ô0

........ •• 4 00
simple double

1 40-v- 2 00
1 1 90 2 75

2 75 3 30
4 00 6 00

tic, Vitres, etc.

3,000"quarts Ciment Portland en mains; tout genre d’Outillage et Ma 
tériaux ppur Constructeurs les Tuyaux d’Egouts sont 

. de fabriqu. écossaise.

12
18

6-25

No, 102 11IK McGILIj

DEPOTS DE TUYAUX ET CIMENTS:

No. 393 rue Craig, coin de la
""Montreal..

W.&F.P.CÜRRIMCO.. A. F. BELLEADi CIE.,
0 04 0 05

CIOU8,

^ r\„ o c. ......

ETC.
âïî-*

De 3 à 6 pcs., p. 100 lbs.
“ 2} à 2} “ “
"2 à 2} “ "
“ 1} à 1} “ “ ■
“1} pouce •*

Clous coupés à froid :
De 1} à J} pce., p. 100 lbs. 
“1} pouce “

Clous d finir par 133 lbs :
1 pouce...............................
H "j ......................... *•
1} f ...............................

__ ----------------------- -------—

2.65 
2.90 
3.15 
3.15
3.65

3.30
3.80

BO
ey

6.00
6.20
4.80
4,65

Ciment^
Ciment de Portland................  2 50

“ Romain......................... 2 76
“ de Québec.....................  1 50

Pldtre calciné........... '................ 0 00
PLATRE POUR I.A TERRE

Plâtre par 5 bris.......................p. brl
“ 10 bris et plus..................  1 05
“ 50 bai.ls à -90 barils 1 00

1 10

BRIQUES

De Montréal......................... $8.50 à $10.00
Du Bord de l’eau.................. 4.50 à' 5.06
Réfractaires..........................20.00 à 22.00

ÎOO Grey IVun Street
MONTREAL, Importers of

Drain Pipes-Scotch, TorOand Cement,
Ciumney Tops, Roman Cement, 

Vent Linings) Canada Cement,
Flue Covers, Water Lime,

Fire Bricks, Fire Clay,
• Plaster op Paris, Borax,

Whiting, China Clay.

IMPORTATEURS DE

Quincailleries, Coutelleries, Outils de 
Menuiserie, Peintures, Huiles, 

Vernis, Verres à Vitres,
„ Etc., Etc., Etc.

Blanc de
PEINTURES 

plomb

4.20

6.3C
4.90
4.60

* tVimunooinui

Clous à quart par 100 livres : 
î pouce .............................
r ...................
H “ .............................

Clous à nver par 100 livres :
1 pouce
1} -
1} à 1}'
2}
2}
2} à

• FMèrcqct Coussinets:
liste.................  Escompte. 30 pour cent

Tarauds-mères, (Taper taps)
Escompte,

liste esc. 16 0^)

pur, par baril de
æ-fnüOTVssr..:: r.“7.r

—MANUFACTURERS OF—

Bessemer Steel,Sofa,CnAiR& BedSpsings-
lfl mars 1888. •

6;oo
No

Blanc de plomb secLTx...................  5.50
Rouge de Paris (Red Lead)............... 5.00

1.. ........................... 5.00
2.............................  4.00
3.. -....................... 3.60

Ïlomb secmX 
_ ’aris (Red Lead),

Rouge de Venise (Anglais)........ 1.75
Ocre jaune....................   LG5
Blanc de Céruse ........................  0.65
Huile de lin crue.......................0.54 à 0.55

“ “ bouillie.................0.57 à 0.f>8
/TF.Ss. de Térébenthine.............. 0.54 à 0.60

’ Mastic par 100 lbs.................. 2.50 à 2.75
Papier goudroqné......... •........  1.65 à 1.70

VERRES À VITRES .

TUYAUX D’EGOUTS

30
Limes, râpes et tiers-points:

1ère qualité, escompte... 50 
2me qualité, “ 50

Mèches de tarière, escompte. 50 
Tarières. “ 33}

pis, d bois, escompte. 47}
oulons à voiture, esc,...... 60
oulons à bandage......50

United — 14 x 95. -L5Û-
26
41
51
(il
71

•81
86

tdoulons â lisses ............... 65

x 
x
X 
X 
X 
X 
X

91 x 95..
96 xIŒL

40..
50..
60..
70..
80..
85..
90.,

...1.60

..^3.50
3.75
4.00
4.60

Terre à Feu, Briques Réfractaires, Brique 
à Feu, Ciment de Portland, Ciment Romain,

1544 RUE STE-CATHERINE
*@“ Une visite est sollicitée.

1er Janvier 1388— la *

EDWARD CAŸAMGfi !
Importateur et Marchand de

Ferronneries et Quincailleries, 
Outils, Verres à Vitrer, Pein­
tures, Huiles, Vernis, etc.

Ciment du Canada, Tuyaux de Cheminées, 
Tête de Cheminées. Plâtre de Paris, Blanc
de terme, Huile de Charbon ”, ctb.

A. BREMNER
Çoii\ de la Rue Lagauchetilre

TVo. 50 rue Hleury
. Téléphone 356. MONTREAL.

Spécialité de Ferronneries pour 
Construction et Ameu- 

------------- . blemenb.----- -----------

• 111 1888.

2547,, 2549, ,?551 et 2553

Rue Notre-Dame, Montréal

Téléphone Jfo. 1076.
16 mars 1888.
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MATERIAUX

onetruetiorh—Le-moia Je sep-~ 
tembre s’ouvrô tranquillement pour le 
commerce de bois, et si l’on en' juge par 
ce qui s’est fait jusqu’ici le total des af­
faires du mois sera bien au-dessous de 
celui de septembre 1887. Les entrepre­
neurs ont fait leurs achats pour les' tra­
vaux sous contrats et ils se plaignent 
que les nouveaux contrats sont lents à 
venir. Il se fait cependant .quelque 
construction dans les quartiers ouvriers 
mais pas assez pour donner de l’activité 
à cette industrie. ■

Les prix n’ont pas sensiblement varié 
dans les clos, cependant on s’aperçoit 
qu’ils est plus facile d’obtenir un escomp­
te sur les fortes commandes. Aux scie­
ries les prix sont soutenus,' mais H ÿ a 
quelques-uns des spéculateurs, qui ont 
acheté beaucoup de bois au printemps 
en prévision d’une hausse et l’abolition 
des droits Centrée aux Etato Unie, qui

Chassis^ Portes, Jalousies,, Moulures, 
Escaliers, et,e. ____ ,

essaient de revendre sur notre marché. 
Il V a donc lieil de prévoir Hpb priv pW
bas d’ici à quelque -temps.
—Brique» etc,—La—brique du—bord—dtr
l’eau, mêlée, se vend“$4.5u prise à quai ; 
quand à la brique de Montréal, nous 
avons connaissance^ d’un contrat pour 
lambrissage, le front en brique de Mont­
réal et les aures pans en brique du bord 

e l’eau, à $11.50 le mille.
Les ciments sont tranquilles et sans 

changement
ferronnerie et quincaillerie.—Les princi

paux fabricants de clous de Montréal on 
donné avis aux marchands, par circu­
laire, qu’ils refuseraient désormais de 
vendre à tout marchand quf àurait vendu 
du clou au-dessous du prix suivant, sa­
voir: $2.66 à 4 mois et 3 ojo d’escompte 
pour comptant Ces prix sont en baisse 
de 3 à 5c. sur les prix antérieurs.

La tôle du Canada est ferme à $2.40 la 
botte. • '

me tendance à la hausse 
dans le zinc en lingot, le plomb et en gé­
néral les marchandises pesantes ; quoi­
que les prix actuels sur place ne soient 
pas changés.

WM. RUTHERFORD & Fils• j

MANUFACTURIERS, ENTREPRENEURS &. MARCHANDS DE BOIS

Omrage de Menoiserie et Fabrique de Boites d’m hallage, etc.
Moulins ci Scier et a Blanchir :

5 a 95 AVENUE ATWATER,
MONTREAL.

TELEPHONE'—ELEVATEUR- 
Boîte bureau de poste 1414.

PERRAULT & MESNARD
ARCHITECTES

11 et 17, Cote de la PLA CE D ARMES

M. PERRAULT. | A. MESNARD 
Téléphone'privé, 4241

J. B. RESTHER et FILS
ARCHITECTES

«1, BXJE STrJACQUES,

Les COUVERTURES enJEETRE
(TROIS EPAISSEURS T

'■ • POSÉS PAR

TOWLE & MICHAUD
Et peinturés avec leur célèbre Peinture il l’épreuve du feu et 

. - . • de l’eau^sont garantis pour dix nna.l- -----

Ce mode de Couver­

tures augmente tous les 

jours, 11 est considéré

'Lfuilà peinture» flq— 1 ea huiles A j-oin.

rturp sont fermes avec tendance à la 
^hausse; l’huile bouillie ne pourrait guère 

s'acheter à 57c. pour moins de 5 barils.

commo le plus économi­

que, le plus durable et 

spécialement adapté à 

notre climat. y

Tous ceux qui ont 

fait poser de ces Toits ou 

qnl.se août servis du h 

célébré Peinture " VIC­

TORIA” pour les Toits 

les recommandent hau­

tement.

Les soussignés ne ee servent que du célèbre Feutre (3 épaisseurs) 
de T. NEWvde New-York, et qui après, avoir été saturé et préparé par 
eux en font le matériel à couverture le plus avantageux comme le plus 
économique.

“TOWLE & MICHAUD
Couvreurs et Fabricants de la Peinture à Couverture u Victoria ” 

...... . à Iépreuve du f^n. -•------ ~ \•—
Les Toits plats ou inclinés que nous'couvrons en Feutre de laine 

et peinturons avec notre Peinture Victoria, sont garantis pour dix ans. 
Notre Peinture Victoria est supérieure il toute autre pour les cou­

t, . vertures en ferblanc, en tôle et en bardeaux. Elle ne s’écaille pas,
un*bon i t /,/ -<^d£5îêfifeJêrnie> | rends les toits imperméables, n’est pas affectée par le froid ou la clia- 
nn bon lot a été vendu hier âmjf I leur et est la plus économique. .

IVo. 7G7 RUE CRAIR
TELEPHONE 1018

MONTREAL.
22 nov 1887—lu

J. - EMILE VA XI ER
* (Ancien ôlOvc ch* l’IScole Polytechnique)

Ingénieur Civil et,
Ol, rue St. Ju<uj(iu's

—8o charge de pl.iîis de pouls, aqueducs
ôgoûtn, de tracés de chemins de 1er et routos
d'arpentages publies vt parlleullers, do do 
mamies de brevets d'invention, etc.---------------

-T-KI.kuhûx-h Nu. IHOOt-

-Architectes 

No 15, RUE SAINT-JACQUES 
MONTREAL.1 d fie. S7—1

Vitra etc— Les verres il vitres sont en 
hausse, les premières coupes se vendent UTJTl 1~0 A TT 
aujourd’hui 81.50 .et $1.00 pour toute ! 
quantité. ■

Le mastic vaut de $2.50 à't*gTfrpaT 100 ! 
livres.

Ihfir.i.—Le papier goudronné pour lui n lias.
: couverture se verni de $1.05 â $1.7n;

Fabrique : 220 Avenue Delorimier
MONTREAL.

u,,Medet*ve 1 i,,,r Ed. Painchaud 9^M. LAVOIE

Jos. A. Mathieu
ARCHITECTEMesureur et Evaluateur

150 RUE WOLFE
Estimés et plans fournis sur 

demande.^

JOS. A. MERCIER
AtSCHITKCTIi

Sjiéciiditùpour Memrarje et Evaluation 
1778) ST ÉT A171K R L\K~:~

J. H. BERNARD
ARCHITECT H ,

C LEE U R A 11 U l Edi NE 
No. 1886 Rue NOTRE-DAME, * 

MONTREAL.
.Elévateur : lie plancher, rliainlmts 4 etO. 

18 U'iCl.t lhhO^lil

Etvr KPHENEIJltS

quai, i ,c. le barrique ou 4Uc. le voyage. Peintre- Dêcoi ’a teïii

1 lire
PETNTRES-DECORATKURS

. Péin tre-Uécora leur
(Ancien t'iùvp. île M. XaroLhon Bupkassa)

Si* ch;irtf«*ni <ic tontes sort«*x de. t rnvaux **n 
peintures rt «lus prix inorlgrf**.

; PHnln* de Maisons, iPKii-soi^ncK.ih* Itidcniix, 
de Uhas-sis, Imitât ions de Faux Pois en 

tout Koiri’, Tapissier, Vitrier, «*tc.

1631 rue Notre-Dame

r

| Kx-entent avec promptitmlr~ln'un s-!és com­
' mandes en •
|TEINTURE ET DECORATION de maisons 
■ u enseignes, iin*lt«mons, posage de 

• tapisserie, vitres, etc.

ATELIERS :

• 3136 Rue,Nuire- Dam c, Rte-Chmigunde
25 mai 1SSS—In L

Téléphone 1238.
U mura Imi,-------

I
MONTREAL'

cHli’i- Àr, Bunïimj_,
ENTREPR ENET R S ET 

RKIQt; ETIERS
Hun m : 13U//., Rue de* Allevia uds 

Briqueterie à Citon, I*. Q. '

PI. B R R K 1)11)1 K 11
entkkmieneO:

PiÏT7P Ptl AMOIIfHP L' N' DB]5IS !CHARPENTIER ET MENUISIER
|A7or e. . ., lAUZlDoîCl MffllUyuIUi. PELNTREkt DECORATEUR'No. 96 me Cherrier, Montréal
iu/0 rue bt-Laurent, Montreal peinte decor a teurs

• pu min'.' îs-s—is Tl ’ Peintres do Maisons, d'EnsciThvfs, ; •* ■------ i r,i - ... u ,
........................... TELIX JH) ISM EN b .

Arbitrages, Evaluations
Assortiment complet de

Po?our vendre vos 'Propriétés
^Annoncez-les dans

ILE PRIX COURANT. r
<

, _____t1i>j rfle St-LaiirontT-
<rEnscig>

Imitateurs, Tapissiers, Rl.-ui- 
chisseurs, Vitriers, ptc. .

173-t rue Ste-C’atllbrine . .
' Montreal j 1 ( ('pisser ï es ^

ne qllenllon spéiluiVrern ili>nné>- U 'tous !..
ouvrages cl-hayt m ut ion né j 

2t.l avril ISS-S.

Peintures, 

u iss
Ferronneriess

etc., etc.

, RCRKAl* I

No*-SA, RUE b A1N T-J ACQUET 
Raiders; ■ mj- R'JE fcsT-l'E.MF
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DIIWIR' CANADIENS:
w.n.mnT'-N.EoE„PM8. 

[Jo« il U tton A CoJ
. MONTREAL,

D.GIROUÀRD.O.R.MP..
MONTREAL.

R. 0, JAMIESON. Eor., , 
[R. 0. Jamieson A CoJ 

MONTREAL -

J. O’BRIEN. Eob.,
[Jas- 'Brien A Co]

MONTREAL.

ADMINISTRATION î

D. MARSHALL L A KG.
Gérant Général,

Loudub.
STEWART BROWNE,

Gérant pou Si Canada.
C. D. BARTON.

Aulitant-Gérant poor la
Canada

J. T. VINCENT,
Saoré tairaRéatimt,

Toaœrro-
W. G- BROWN, Iunaetanr, 

Paonne» îVRiHt.
TS.'H. SAMMONS,

Aasia tant-In spectear, -
Pbotikci d’Ontimo.

0- GELINAS, Inipeotau,
Paonne» dp Quibio.

A-D. G. VANWABT, 
— --Paonncas ]
A, HOLLOWAY, Intpeotau,

NOBD-OUUT ET CéTNfl DD
Paoinqui.

LARRATT W.SMITH, D.O.L., 
[Prés Building A Loan A«i] 

TORONTO

6. NORDHEIMEILEor.. 
[l'réa. Manque Fédéral]

TORONTO

GEO. R. R. COCKBÜRN.M.P. 
fPrép. Toronto Loan 

à Invoit. CoJ,
TOEOMTO-

üSMITH, RÀK A GREER,
roRO %. J ~iÜir 4 '

W> ->»«' I • W&\ <V.~

principal
CanaanQIKOUARD, DELOR 

A DBLQRIMI&R,
TORONTO 1812, Rue Hotre-Dame,

MONTREAL.

TOUTE ESPECE AGENTS
— DR ukmi —

ASSUREE
— AUX —

PLUS BASr

-DANS CHAQUE -

Ville “ Village

CANADA.

CAPITAL, $1,500,000 — Fonds de Reserve, ^225,000
" ■ . i

Revenu annuel, $1,000,000 Revenu Canadien, $300,000
«-y*

Total des pertes payées — - -
Total des pertes payées au Canada—-

$3,000,000

■ • . ■ v • •
Cette compagnie dépoee entre les mains du gouvernement canadien $100 de garantie approarée pour chaque $100 de risques tel que calculé par le gourent» 

ment, ■ _ > .
Cette compagnie a maintenant de placé au Canada-$230.000, et continue A y placer ses profits Annuellement, ne retirant ainsi rien an pars et étant, virtuel­

lement, une compagne canadienne. • * — ^
. Cette compagnie emploie cinq inspecteurs pour Ja surye[ljance des affaires et le règlem nt desj

ci-haut.

correots.
Lea-Eropriétairos désirantrdes contrats claire (que tous peuvent comprendre), des taux raisonnables, des règlements prompts justes et 
te, dans le oas de pertes, devraient s’assurer dans la “Glasgow * London Fire Insurance Co.” Les taux ou autres informations peuvent

être obtenus en s’adressant personnellement ou par lettre au Bureau Central (Head Office), ou à aucun des agent? de la Compagnie 
• —* ^ ‘ °'"’

’ Polices émises en français. Le Département français, qui est aussi complet que le Département anglais, se trouve sou? 
la direction de ît. QtëÜPfts, Inspecteur pour la Province de Québec.


